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Le pont et le Palais de Justice
coûteront $850,000.

Déclaration du ministre
des travaux publics

En réponse à une demande du chef de l’opposition,

l'hon. Lévis Lorrain, ministre des Travaux Publics dans

le gouvernement provincial, a déclaré que le nouveau

pont sur la rivière Rimouski coûtera $350,000. et qu'il

sera payé à même la somme de $5,000,000. votée par
les gouvernements fédéral
aide aux sinistrés. Une foi

né a la ville, sans aucune

I.a reconstruction du Palais de Jus-

tice qui fut aussi incendié en mai
dernier coûtera $500.000. C'est l'es-
timé fait par les ingénieurs du gou-
vernement. frs travaux ont
l’année dernivre et ils seront noursui-
vis cette année.

La question du boulevard

Selon le ministre des Travaux pu-
blics a Québec. le boulevard projeté
en bordure de la ville, sera continué

débuté ‘

et provincial pour venir en

s terminé, ce pont sera don-
charge.

rar le gouvernement provincial. Les
travaux de construction du mur de
soutènement. l'été dernier, ont été
commencés par le gouvernement ‘£-
déral. A l'assemblée légisiative. la
semaine dernière. l’hon. Lévis lor-

[rain a déclaré : “la voirie provinc:
“le va construire un grand boulevard :
non loin de la rue St-Giermain™. Cet
te nouvelle réjouira sûrement ceux
qui craignaient que le projet soit re-

! tardé.

 

Le Rév. Père Desmarais
parlera’à Rimouski, le
6 avril .
“LES SYNCOPES DE l'AMOUR

CONJUGAL”

Le président de l'Ecole des
Parents de Rimouski, le Dr Marc
Blanchet, nous communique une
nouvelle oui rejouira tous les
parents de Rimouski. En effet, le
Rév, Père Marcel-Marie Desma-
rais, Domiricain. a accepté de
venir donner une conférence
Rimouski. le 6 avril prochain. T1
parlera a l'Ecole des Parents,
dans la salle du Séminaire. Le

| titre de la canserie sera: “Les
| svncores de PAmour Conjugal”.
; la renutation du Pere Desmarais
n'est plus à faire. Depuis plusieurs
annees. 11 s'est attache à vuleariser

 
ia doctrine de léelise et it vu fait
se pressent nour x entendre: (lu se-
maine uernicre. 7,000 personnes se
d'une mantere onwvinale. Fes’ foules

Creuntssaient x Quebec pour écouter

 

Projets du fédéral dans la région, la
Gaspésie et sur la Côte-Nord

A nos correspondan's
les récompenses des tirages des

deux dernieres semaines échoient res-;
pectivement à nos courrieristes de
Biencourt et de Notre-Dame-du-Lac
 

Fracture d'une jambe
Mme Vve Adélard Parent. une;

sexagénaire de Bic, s'est fracturé une
jambe en faisant une chute dans les ’
escaliers conduisant à la cave de su
résidence, ces jours. derniers. -

Joutes de championnat
au Colisée de Rimouski

Matane vs St-Grégoire
Le fait d'avoir de la glace artifi-

cielle a valu à Rimouski d’être l’en-
droit choisi pour la série de détail
de deux clubs champions: le “Ma-
tane”, de la Ligue Matapédia-Mata-
ne, et le “St-Grégoire”, de la Ligue
de Beaupré. Ces deux équipes se
rencontreront samedi soir, à 9 heu-
res, et dimanche après-midi, à 3
heures. au Colisée de Rimouski. Ce
sera deux rencontres dont le total
des points déterminera le vainqueur.  

! bénéficiera de $60,000 pour des im-

DES TRAVAUX POUR PLUS DE TROIS MILLIONS
Rimouski revient sur la liste des octrois accordés

par le département fédéral des Travaux Publics avec
un montant de $300,000.
construction d’un édifice fédéral.
être utilisée l'an dernier à

qui lui a été revoté pour la
Cette somme n’a pu

cause des événements tragi-
ques qui ont bouleversé l'existence de notre ville.

Le brise-lames de la rivière Ri-
*mouski, détruit lors de la conflagra-
tion, sera reconstruit grâce à un oc-
troi de $35,000 voté à cette fin du-
rant que $15,000 seront affectés au
quai de Rimouski pour des répara-
tions.

Le comté de Matane aura aussi sa
part dans le budget de l’année cou-
rente du département fédéral des
Travaux publics. La ville de Matane

meubles publics et de $68,000 pour
compléter la reconstruction de la je-
tée. Une somme de $14,900 sera af-
fectée au quai des Méchins pour ré-
parations et on emploiera $62,000
pour la reconstruction du quai de Ste-
Félicité.

D'autre part, des sommes impor-
tantes sont octroyées à la ville de
Baie-Comeau qui recevra $214,000
pour ses immeubles publics et $37,-
000 pour améliorations à ses quais.

Des sommes beaucoup plus consi-
dérables sont dévolues à la localité  de Havre St-Pierre, soit $590,000,

pour l'amélioration de ses quais, ct
Ia nouvelle cité de Sept-Isles qui re-
cevra $800,000 pour l'exécution de
la première partie d'un contrat de
quais. Une autre municipalité de la
Côte-Nord, celle de Tadoussac, rece-
vra un demi-million de dollars pour
les prémisses de la reconstruction
d'un quai.

La Gaspésie aura également sa lar-
ge part pour la réfection des quais.
$360,000 sont dévolus dans ce but à
'» localité de Pabos-Mills (Anse-aux-
Renards), $175,007 à Chandler, $75.-
000 à St-Godfroi, $70,000 à Chand-
ler, $71,000 à Ruisseau LeBlanc.
$30,000 a Ste-Marthe-de-Gaspé, $15,-
000 à St-Maurice de l’Echourie.

Les villages de Bonaventure et de
Chandler bénéficieront d'octrois res-
pectifs de $50,000 et $40,000 pour
édifices publics durant qu’une somme
de $106,000 sera affectée à des ins-
tallations de pêche à Grande-Grève
et que $15,000 serviron pour la cons-
truction d'un hangar, à Ste-Anne-des-
Monts.
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et de Cabano. Le premier

M. Marler à demandé au premier
ministre si cette distribution sera ter-
minée le ler juin. M. Duplessis sans
s'engager formellement, à dit que le
comité de secours va procéder avec

Secours aux sinistrés
I[ ne reste plus qu'environ $150,000 dans le fonds

Gagnon-Rivard à distribuer aux sinistrés de Rimouski
ministre l'hon. Maurice Du-

plessis, en annoncant cette nouvelle à l'Assemblée Lé-
gislative samedi matin, en réponse à M. George C. Mar-
ler, chef de l'opposition libérale, qui l'interrogeait sur
cette affaire. a déclaré que le gouvernement n’a pas de
plus grand désir que de liquider cette distribution le
plus vite possible mais qu'il fallait être prudent, cet hi-
ver, en cas de chômage ou de maladie parmi les per-
sonnes qui ont été atteintes par ces conflagrations.

toute la diligence possible, mais sans
pour cela manquer au devoir qu'il a
contracté envers les souscripteurs.

“Le plus vite ce sera fait, a dit le
premier ministre, le plus vite® nous
chanterons le “Te Deum”.

 

l’une de ses causeries). Ses causeries
c'une heure à la radio captivent des
centaines de milliers d'auditeurs. Ses
conférences, mises en circulation,
comme “l'Amour à l’Age Atomique”
multiplient encore le nombre de ceux
que son enseignement atteint.

C'est done une heureuse fortune

que d’avoir à Rimouski celui qui sail
si bien parler du “Coeur et de ses
Trésors”.

Les membres de
rents seront admis sur présentation
de leur carte. Le publie pourra aussi
entendre le Pere Desmarais moyen-
nant une légère cotisation.

l’Ecoie des Pa-

 

La saison de navigation

tué le

été tracée

Ouverture de la navigation
a

fluviale s'ouvrira demain, si la
température le permet, par un premier voyage du V.M.-MA
TANE, de la Compagnie de Transport du Bas St-Laurent. Cet-
te vedette quittera le port de Matane en destination des ports
de la Côte-Nord. L'an dernier, l'honneur du premier vnya-
ge de la saison revint aussi ou V.M.-Matane, et il fut effec-

18 mars. Donc, si les conditions atmosphériques sont
favorables, demain, lo navigation côtière s‘’ouvrira trois jours
plus tôt que l'an dernier. Aucune cédule régulière n'a encore

-

 

Pineau.
Bien qu’elle se défende de “n’avoir

rien d'une docte et véritable ‘confé-
rencière”, Mme Jeannette Burtaire
en possède cependant les qualités.
Soulignons, entre autres, cette aisan-
ce, cc naturel qui vous entraînent à
sa suite dans lc dédale des rues pu-
risiennes, chez le boulanger, “chez ic
parfumeur du coin , de dire Mme la
Mairesse, qui la présentait, où, lu-
nettes sur le bout du nez, notre bon-
homme s'enquiert de la façon dont
ça se passe, chez-nous !”

“L'auteur de “La ménagère pari- 
“nous faire, là-bas, une publicité flat-

sienne”, des mieux représentative du
Canada français 1951, ne peut que

teuse au crédit de notre culture et  de notre éducation”, d'apprécier

Mme Purtaire au Richelieu
de Mont-Joli

“LA MENAGERE PARISIENNE”
Le Club Richelieu de Mont-Joli a eu l’heureu-

se idée d'inviter, à titre de contérencière, à son di-
ner mixte du 1! mars. Mme Bernard Burtaire, de
Paris, France, fille de notre concitoyen M. Raoul

Mme J.-A. Turcotte. en lui adressant
les remerciements du club.
Nous publicrons le texte Me cette

intéressante causcrie dans une pro-
chaine édition.

Fa conférence-éclair où M. Yvan
Ross traitait du scoutisme, à consi-
dérablement intéressé les convives,
de même que les nouvelles compilées
par Me Es-Joseph Gagnon, cr, avo-
cat. de Mont-Joli.

Quelques invités d'honneur : M. et
Mme Raoul Pincau, Mlle Yvonne Pi-
neau, de Mont-Jolii M. Bertrand
Gagnon et Mme Gérard Body, de
Montréal, s’étaient joints à la nom-
breuse assistance.

Me Jean-Marie Gagnon, notaire,
présidait ces agapes données en l'hô-
tel Commercial, de Mont-Joli.
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Deux accusés sont
acquittés à Matane

M. le juge Amédée Caron a sié-
gé, vendredi dernier, au palais de
Justice de Matane. Diverses cau-
ses qui devaient lui être soumises
n’ont pu l'être à cause de l’absen-
ce de MM. les avocats, retenus
chez eux par la grippe.

Trois jugements ont été rendus
par M. le juge Caron. Il a première-
ment condamné à $25 d’amende une
personne de St-Adelme qui a été trou-
vée coupable d'avoir empêché un
huissier de remplir son devoir.

En second lieu, un jeune homme  

de Matane a été acquitté par le tri-
bunal d'une accusation de résistance
à la police municipale.
Un 3e prévenu, le père d'un gar-

çonnet de 8 ans, a lui-même été dé-
gagé de toute responsabilité au sujet
d'une blessure qui aurait été causée
par son enfant au visage d'une
femme.
La veille, M. le juge Caron devait

présider à la cour du Magistrat de
Ste-Anne des Monts, mais il n’a pu
s’y rendre à cause du mauvais état
des routes qui l’a forcé à rebrousser
chemin à Cap-Chat.

 

Devant le Magistrat de District
Semaine du 26 février au 3 mars

— Un boucher de Luceville, pour
possession illégale de viande de che-
vreuil, a été condamné à payer $50
d'amende et les frais.

Semaine du 5 au 10 mars, 1951
— Un individu de St-Noël, pour

ivresse dans la gare du C.N.R., à
Mont-Joli, a été condamné à $5 d’a-
mende et aux frais.
—- Un étranger, de Maria, coupa-

ble d'avoir troublé la paix sur un
train, a été condamné à payer $10
d'amende et aux frais; son compa-
gnon, de St-Omer, qui est intervenu
pour empêcher la police de procéder
à l'arrestation du premier, a été con-  

damné a $25 d'amende et aux frais.
— Un conducteur d’autobus, de St-

Narcisse, pour assaut simple, a été
condamné à fournir un cautionne-
ment de paix pour un an, et à payer
les frais.
— Un résidant de Price, coupable

d'assaut, a été condamné à payer
SS d'amende et les frais.

— Un jeune homme de Mont-Joli,
pour vol à l'étalage, a été condamné
à six mois de prison. C’est un réci-
diviste.

— Un jeune homme de Rimouski,
pour assaut sur un commis du grill
de l'Hôtel Manoir, a été condamné
à payer $10 d'amende et les frais.
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Agents-vendeurs demandés

Nous avons besoins de 50 vendeurs dans la pro-
vince pour la vente d'extincteurs chimiques ‘’Presto’’.
Gros profits pour hommes sérieux, temps plein ou par-
tiel. Ecrire à : Sovereign Novelties Dist. Reg’d, Dept. P,
P. B. 385, Rimouski.
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EXTRA -

Tendres et délicieux poulets

Ils fondent dans la bouche

ve

EXTRA

=~

A vendre à prix très avantageux, 1,000 poulets à griller
“Barbecue”, qualité insurpassable. Dégustez, à Pâques, nos

) fameux poulets à griller, à chair juteuse et tendre. Le pou-
let est cher, alors profitez de notre bas prix de présenta-

Placez vos commandes à l’avanee

| tion. Téléphonez ou venez nous voir pour informations.

387 St-Germain, eppt. 2

RIMOUSKI

;  BASSE-COUR MODERNE
Tél. : 3617
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J.-A. DRAPEAU, Agent Général, Rimouski

JT]Sdassure...

assurez-vousptNL
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L'ECHO DU BAS ST-LAURENT

Cap-des-Rosiers

Baptémes.— Marie-Angèle, fille de
M. et Mme Raoul Gaul. Parrain et
marraine, Lionel Gaul et Géraldine
Gaul, cousins de l'enfant; porteuse,
Mme Walter Gaul.

— Joseph-Gilles, fils de M. et
Mme Roger Packwood. Parrain et
marraine, M. et Mme Austin Pack-
wood, oncle et tante. Porteuse, Mme
Adolphus O'Connor.
— Marie-Iréne-Lucienne, fille de

M. et Mme Gildas Perry. Parrain et
marraine, M. et Mme Clément Gias-
son. Porteuse, Mme Edmond Perry,
grand’'mére de l'enfant.
— Marie-Jeanne-Marjolaine, fille

de M. et Mme Camille Chrétien.
Parrain et marraine, Laurent Whalen
et Marie-Jeanne Whalen. Porteuse,
Mme Willie Whalen. ©
Mariage.— Denis Mercier, de Pte-

St-Pierre, fils de M. et Mme William
Mercier, de St-Georges de Malbaie,
a épousé Mlle Aline Smith, fille de
M. et Mme Marcel Smith, de Cap-
des-Rosiers-Est.

Décès— M. Oscar Riffou, époux
de feu Eva Perry, est décédé à l'Hô-
tel-Dieu de Gaspé, le 10 février, et a
été inhumé au Cap-des-Rosiers, le 14
suivant. Lui survivent un fils et cinq
files: Romuald, Yvonne, Marie-
Reine, Eveline, Olivette et Laurette.
M. Riffou était âgé de 62 ans et
laisse d’unanimes regrets chez ses co-
puroissiens où il était tenu en grande
estime.
Séance.—Jeudi dernier, à l’occa-

sion de la Mi-Carême, les Dames de
la paroisse ont donné leur soirée an-
nuelle au profit de l'église et qui a
rapporté la jolie somme de $375. El-
les avaient interprété des pièces ori-
ginales, délicieuses, comico-dramati-
ques et de haute portée morale. La
chorale des musiciens soutenait l’en-
thousiusme ct élevait l’esprit de la
nombreuse assistance. M. le curé
n'eut que des éloges à adresser, en
conclusion, pour remercier les actri-
ces et l'auditoire.

 

Albertville

Baptêtme— M. et Mme Lionel
Tardif (Anne-Marie Sénéchal) font
part de la naissance d’un fils baptisé
sous les prénoms de Joseph-Roland.

  
LE CHOCOLAT

“Black Magic”
UN REGAL SANS PAREIL

et fort apprécié comme ca-
deau.

Achetez-en une boite pour
Pâques. En vente à :

PHARMACIE REXALL

298 St-Germain

Tél. : 2451

jeudi, le 15 mars 1953

   
PHARMACIE MARQUIS

Enr.
160 St-Germain

Tél. : 3338

Rimouski

LIVRAISON A DOMICILE

Yvon Marquis, pharmacien diplômé, prop.

 

 

CONFIEZ VOS PROBLEMES DE SÉCHAGE DU (is,

Les Séchoirs à Bois Atlantic, Enr.
Case postale 48

Spécialités :
RIMOUSKI

Construction et
Téléphone : 3779

installation de sé-
choirs à bois automatique. Capacité 6,000 p.m.p à
40.000 p.m.p.

 

Parrain et marraine, M. Raymond
Sénéchal, oncle de l'enfant, et Mile
Madeleine Landry; porteuse, Mille
Germaine Sénéchal, tante de l’en-
fant.

Va et vient— Mlle Louisette
Beaupré, de St-Alexis, a passé un
mois chez son beau-frère, M. Louis
Santerre.
— M. et Mme Louis Santerre sont

de passage à St-Clément.
— M. André Lamarre est allé à

Québec, récemment.
— M. Ludovic Dubé, de Mont-

Joli, a visité des amis de cette pa-
roisse, dernièrement.
— Mlle Colette Broçhu est de re-

tour de Mont-Joli, où elle a visité sa
soeur Ghislaine au couvent des RR.
SS. du St-Rosaire, ainsi que ses pa-
rents.

— Mlle Claudette Chabot est de
retour de l'hôpital. Nous lui souhai-
tons un prompt rétablissement.
— Mlle Jeannine Chabot a subi

une intervention chirurgicale à l’hô-
pital de Campbellton, récemment.
Nous lui souhaitons un prompt réta-
blissement.
— Mlle Yvette Lamarre a passé

quelque temps chez sa soeur, Mme
Marcel Lauzier, de St-Léon le Grand.
— M. Roland Grenon a visité son

épouse actuellement hispitalisée 3
Campbellton. 
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À BRADING — Jugée la MEILLEURE
bière canadienne par des experts
impartioux à la grande Exposition
1950 de Bruxelles.

++ BRADING — Jugéela
MEILLEUREbière canadienne par
le nombretoujours croissant
deses amateurs,

CONSTATEZ PAR
VOUS-MÊME — SOYEZ LE
JUGE — VOUS VOUS
ACCORDEREZ À
DIRE QUE
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jeudi, le 15 mars 1951 ANINVI-1S SYE NA OHI3/7

RAPPORT DE LA SOCIETE DE COLONI-
SATION DU DIOCESE DE RIMOUSKI

POUR L'ANNEE 1950

La compilation des demandes de lots nous a

donné cette année le chiffre record de 1920. L'an

dernier le nombre avait atteint 1680. Nous espé-
rons bien que toutes les causes qui portent ces
nombreux aspirants à se tourner vers la terre, n'en
fassent constamment qu'augmenter la valeur et
le sérieux.

S'il vous intéresse d’avoir plus de précisions
sur les régions des aspirants, les voici :

Section de Rimouski: 1392.
Section du Témiscouta : 528.

En classant les demandes par ca-
tégories d'âge, nous avons fait trois
groupes: le premier, celui des aspi-
rants de 18 à 26 ans, représente les
jeunes. Le second groupe, de 26 à

- 31 ans, se compose de jeunes mé-
nages en grande partie. Puis, enfin,
les candidats de 31 ans et plus, com-
prenant aussi des jeunes ménages
d'origine terrienne, qui après avoir
goûté à la vie de journalier, veulent
retourner à la terre; ce groupe coni-
prend également les requérants de
lots de support. et quelquefois des
pères de familles nombreuses qui de-
mandent à recommencer à neuf dans
une région nouvelle où les terres
nombreuses et faciles d'accès leur
permettront, avec l’aide de l'Etat,
d'établir tous les fils qui voudront
faire leur vie sur la terre.

Voici comment se répartissent les
demandes reçues depuis trois ans :

Tot. 18 à 26 26 à 31 31 et plus
1948 1674 34.93% 16.73% 44.27%
1949 1682 37,62% 17.89% 47.4 %
1950 1920 37.64% 15.88% 46.5 %
Les moyennes sont constantes pour

les trois groupes.
Comme par les années passées,

c’est dans le troisième groupe sur-
tout que l’on trouve les demandes de
lots de support, de terre à bois. C’est
encore le groupe des jeunes de 18 à
26 ans qui a le plus de demandes de
lots pour fins d'établissement.

Il n’est donc pas superflu de ré-
péter ici que les efforts d'éducation
auprès des jeunes doivent être soute-
nus et redoublés, car c’est à cet âge
surtout que le problème de I'établis-
sement doit attirer l'attention, afin
que les activités, les économies aient
un but précis dans l’âme des jeunes
qui songent sérieusement à leur ave-
nir. Dans l'oeuvre de la colonisation,
s'il faut choisir avec soin les régions
et les terres à ouvrier, il faut encore
assurer la réussite en n’y plaçant que
des bons sujets. Car essayer de trans-
former en cultivateurs tous ceux qui
s'offrent avec des motifs transitoires,
serait risquer de rendre un mauvais
service à plusieurs et un plus mau-
vais service encore à la jeune parois-
se qui les recevrait. Il arrive donc
que plusieurs sont avisés qu'ils n’ont
pas toutes les qualifications requises
pour être admis dans le plan de la
colonisation. Ceux-ci sont dans la
proportion de 30 p.c. chez les aspi-
rants.
Quant au grand nombre d’accep-

tés, il ne nous est pas facile de dire
combien se sont établis sur des lots.

 

 

La Société n'a aucun moyen de con-
trôle précis, et n’a rien a voir a lat-
tribution des lots. Plusieurs aspirants
par ailleurs, pour des raisons person-
nelles, remettent leur projet a plus
tard. D’autres reçoivent le billet de
location dont nous recevons copie,
mais c’est asssez souvent pour un lot
de support. ou une terre à bois.

Dans le diocèse, quelques rangs ont
été ouverts pour compléter la pa-
roisse de St-Nil. D'autres paroisses
attendent une solution identique
pour compléter leurs limites norma-
les. Ce sont: Cherbourg. Esprit-
Saint, Trinité-des-Monts, St-Charles
Gurnier, St-Pierre Lamy.

Quoiqu'il y ait quelques douzaines
de bons lots qui se rattacheront à ces
paroisses, sous peu nous l’espérons,
et qu’il y ait constamment quelques
terres à vendre dans chaque parois-
se, il est évident que l’espace suscep-
tible d'être cultivé avec avantage
n'offre plus suffisamment d'opportu-
nités au surplus normal de la popu-
lation agricole du diocèse. C'est
pourquoi l'orientation en dehors du
diocèse s’est continuée vers les ré-
gions ol la bonne terre s'offre en

ondance. C’est vers l’Abitibi que
s'est dirigée cette année la plus forte
migration d’aspirants colons.

Si nous ne connaissons pas précisé-
ment le nombre de ceux qui ont de-
mandé à y aller, nous savons par les
copies d'avis de départ qu’il y a au
moins 185 aspirants qui y sont allés
pour se choisir un lot, et tout laisse
croire que presque tous vont persé-
vérer en bénéficiant Bu plan provin-
cial de colonisation. Chaque semai-
ne le ministère de la Colonisation les
dirigeait par groupes vers les points
de débarquement : Senneterre, Bar-
raute, Amos, Lasarre, et de là les
inspecteurs de colonisation les con-
duisaient vers les jeunes paroisses à
compléter, ou de moins récentes à
consolider : Daspinassy, Languedoc,
St-Nazaire, Authier...
A date, nous n'avons eu que de

bonnes nouvelles de ces colons. Et
il n'y aurait juste assez d'exceptions
que pour nous autoriser à dire que
tous sont satisfaits. Et sur les lieux,
on semble satisfait des gens de Ri-
mouski qui se révèlent bons défri-
cheurs. 1l paraît aussi qu’une dou-
zaine de jeunes aspirants, découvrant
en eux de solides vertus de coopéra-
teurs aient opté pour la colonie coo-
pérative de Guyenne : expérience so-
ciale et économique hardie qui vau-
drait certes la peine d’être tentée si
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elle ne l'était déjà.
Face au diocèse de Rimouski, sur

la Côte Nord, la terre arable est in-
finiment rare. Cependant, voisinant
Buie-Comeau. le plateau de Haute-
rive semblait s'offrir pour un autre
genre d'expérience. Le chef pratique
quest Son Excellence Mgr Labrie y
préconise une colonie  maraichere
une autre dizaine de Rimouskois y
sont acceptés pour y cultiver inten-
sément leurs lots de 35 acres. Le dé-
frichement est commencé et plusieurs
jolies maisons offrent déjà l’hospita-
lité.

Les aspirants sont nombreux, mul-
tiples sont leurs goûts, leurs aptitu-
des et leurs ressources. C'est pour-
toi nous avons continué de faire
connaître les centres variés partout
au Canada où il y a des groupes de
Canadiens-français au milieu de vas-
tes régions fertiles.

Avec la collaboration de la So-
ciété Canadienne d'Ftahlissement Ru-
ral, nous avons dirigé un groupe d'in-
téressés à prendre contact avec le
Nord-Ontario, immense plateau,
continuation de l’Abitibi-Ouest. Le
diocèse de Hearst a besoin de ren-
forts pour consolider les paroisses
canadiennes-françaises avant que le
flot d'immigrants ne prenne là en-
core la part du lion dans la plus
belle terre. Sans nous opposer aux
bons éléments étrangers qui ont droit
de vivre à nos côtés, il est du plus
élémentaire bon sens que nous pre-
nions notre part dans notre patric,
et sans aucune gêne. Comme résul-
tat de la première excursion, dix cul-
tivateurs séduits par le bon accueil
des compatriotes et par un sol vrai-
ment prometteur. sont retournés a-
cheter de ces belles terres à bon
compte, et il n'est pas présomptueux
de dire qu’ils auront sous peu autant
d'imitateurs. Il est peu d'orateurs
patriotiques qui puissent faire un
geste d’aussi grande valeur pour la
Survivance que celui de ces coura-
geuses familles.

Pour établir un contact avec l’im-
mense plateau de la Rivière-la-Paix,
~n Alberta, nous avons répété l’expé-
rience d'organiser un groupe de can-
didats sérieux qui désiraient connaî-
tre les possibilités d'établissement et
d'adaptation dans ce coin tant pro-
metteur, en y travaillant quelques
mois dans les paroisses canadiennes-
françaises. Parmi la cinquantaine
d'intéressés, il y eut bien un peu de
graine d’aventurier. Tous les cas sé-
rieux ont cependant découvert une
immense contrée à l'avenir agricole
très avantageux pour qui y apporte
et son coeur et sa tête. Plusieurs ne
sont pas reventis et se préparent à
s’y fixer définitivement. Quelques fa-
milles sont déjà parties pour ce pays
de la grande culture, où la terre est
relativement facile à mettre en va-
leur.
Dans tout son travail de propa-

gande et d’éducation en faveur de la
colonisation ou de l'établissement ru-
ral à tous ses degrés, la Société Dio-
césaine de Colonisation a touiours
eu pour but de faire naître et déve-
lopper de solides vocations agrico-
les et de faire connaître les champs
d'action. Cette éducation en faveur
de la fidélité à la terre s’est poursui-
vie par différents moyens suscepti-
bles, comme le demandaient les Ar-
chevêques et Fvêques en 1946, de
créer une atmosphère favorable à la
colonisation. Dans les congrès d’éta-
blissements, congrès de l'U.C.C,,
tournées de propagande dans plu-
sieurs paroisses, dans des conféren-
ces à la radio, en collaboration avec
la Société Canadienne d'Etablisse-
ment Rural, la question de I'établis-
sement fut étudié sous tous ses as-
pects dans les cadres des paroisses,
du diocèse, de la province et du pays
tout entier. Il a été fait mention des
devoirs de la famille, de la paroisse,
de l'Etat devant cette question im-
portante, mais il fut surtout rappelé
aux individus que les meilleures et
les plus indispensables ressources
sont en eux-mêmes, dans leur forma-
tion et leurs aptitudes. Il fut répété
aux jeunes ruraux qu’ils sont les pre-
miers intéressés à ne pas gaspiller
les biens précieux reçus avec la vie
et l'éducation, et que tout secours
est à jamais inutile, si l'individu n’'ap-
porte pas la constante collaboration
de son coeur, de ses bras et de ses
économies dans la poursuite d’un no-
ble but.

Enfin, nous croyons que c’est la
collaboration intime de l'Eglise, de
l'Etat et de toutes les bonnes volon-
tés qui continuera d'assurer le suc-
cès de l’apostolat social et économi-
que dans le domaine de la colonisa-
tion à toutes ses phases.

Les Secrétaires
Rimouski, mars 1951
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RCA VICTOR
Disques RCA Victor, pour Pâques

78 R.P.M.
17814 Hosanna (Garnier)

Enrico Caruso
121021 Hosanna (Garnier

Raoul Jobin
120584 Alleluia Chorus (Handel)

Royal Phillarmonic Orch. with Chorus
18301 Ave Verum (Mozart)

Les disciples de Massenet
17814 Agnus Dei (Bizet)

Enrico Caruso
1786 Agnus Dei (Bizet)

Beniamino Gigli
121021 Agnus Dei (Bizet)

Raoul Jobin
14210 Ave Maria (Schubert)

Marian Anderson
119571 Ave Maria (Schubert)

Jascha Heifetz
18058 Toccata and Tugue (Back)

E. Power Biggs
14312 Panis Angelicus

Beniamino Gigli
120208 Les Rameaux

Raoul Jobin
11887 Largo (Handel)

Boston ‘Pops’ Orch

45 R.P.M.
490624 Hasonna (Garnier)

Raoul Jobin
490301 Ave Maria (Schubert)

Jascha Heifetz
490136 Ave Maria (Schubert)

Marian Anderson
490263 Toccata and Fugue (Back)

Leopold Stokowski and his Symphony orchestra
490624 Agnus Dei (Bizet)

Raoul Jobin
490309 Panis Angelicus (Franck)

James Melton
490987 Les Rameaux

Raoul Jobin
490987 Le Rosaire
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NOTRE PROBLEME INDUSTRIEL (2)

Nous ou les autres ?
Ce n’est pas sans raison que nous disions dans notre

article de la semaine dernière que l'engagement d'un

Commissaire industriel pour la ville de Rimouski ne serait

qu'un premier pas dans la voie d’un développement indus-
triel tant souhaité. L'état d'esprit actuel, chez un trop

grand nombre, (et cela transpire dans les conversations)
fait d'un Commissariat industriel l‘unique condition d’un
essor futur. Le commissaire sera à leurs yeux comme le
‘’pater familias‘“ moderne d'une vaste collectivité qui

n'aurait plus qu'à se croiser les bras en attendant son in-
tervention. Du jour au lendemain, tout Rimouski, ville et
région, serait transformé par une baguette magique. Les
industries se multiplieraient à loisir.

Non ! Le commissaire industriel est indispensable.
Nous avons dit pourquoi la semaine dernière. Mais il ne
faut pas qu'il se substitue à tout esprit d'initiative, à tout
goût du risque chez les nôtres. C’est notre rôle, en terre
rimouskoise, de travailler à la mise en valeur des riches-

ses naturelles de notre territoire. Nous cevons d’abord
nous faire les artisans de notre progrès économique, et ne
compter sur les autres qu'après avoir fait nous-mêmes

l’effort initial. Le sort de notre économie est entre nos
mains a tous. le laisserions-nous entre les mains des étran-
gers pour crier au scandale ensuite ?

Son Honneur le Maire Lepage et M. Gratton ont tous
deux déploré que nos jeunes ne se dirigent pas davantage
vers les carrières scientifiques et économiques. Ils auraient
là des champs immenses à explorer ; mais au lieu de s'y
cventurer, ils préfèrent encore les carrières libérales ou
les positions de fonctionnaires. C’est avec des vocations
d'hommes d'affaires que s'‘édifie l'avenir économique.
Nous constatons avec évidence que si nous n‘avons pas
prospéré davantage dans les secteur industriel, c’est que
nous manquions de vocations pour les carrières de l’in-
dustrie.

AVONS-NOUS UN PLAN D'ENSEMBLE?
Le temps est venu de nous poser la question : "Quel

plan d’ensemble avons-nous pour le développement indus-
triel de la région du Bas St-Laurent 2°’.

Il est établi que nous avons certaines richesses na-
turelles : forêts, sol cultivable, argile à céramique, etc
(l'inventaire économique que fera notre commissaire in-
dustriel viendra préciser ces effectifs). Nous savons aussi
que nous sommes étroitement solidaires de la Gaspésie et
de la Côte Nord. Ces deux régions constituent un débou-
ché géographique naturel pour le Bas St-Laurent, et sont
appelées à une expansion considérable.

Il serait donc enfantin et illogique de travailler au
développement de la ville de Rimouski sans nous préoc-
cuper de l’économie de tout le Bas St-Laurent et même
de celle de la Gaspésie et de la Côte Nord. Des facteurs
solidaires se nuisent et se détruisent même, en travail-
lant isolément. Dans les circonstances présentes, plus
qu‘en tout autre temps, nous ne pouvons nous satisfaire

d'un repliement sur nous-mêmes.
L'idée d'un Conseil d'Orientation Economique pourle

Bas St-Laurent a été lancée par le Conseil Central des
Syndicats catholiques, l'an dernier. Elle vaudrait d'être
reprises aujourd'hui et concrétisée. Puisque nous avons
maintenant à Rimouski une jeune ‘’Association des Indus-
triels‘’, nous nous demandons si ce ne pourrait pas être le
noyau initial d’un Conseil d'Orientation Economique ré-
gional. I! n'y a rien comme les industriels pour s'intéres-
ser à l'industrie.

Rimouski a un problème concret à régler. II lui faut
sans tarder de l'emploi pour les bras inactifs, des indus-
tries diversifiées pour rétablir l'équilibre économique. 1!
nous est permis, dans les circonstances actuelles, de comp-
ter sur les autres et d'aller chercher de l’industrie ailleurs.
Mais ce n’est là qu’un aspect d’un essor économique. M.
Valmore Gratton en a signalé deux autres ; favoriser l'ex-
pansion de l’industrie locale et enfin, créer de nouvelles
industries. Signalons aussi la création d'un Fonds d‘Ex-
pansion Industrielle et nous aurons compris qu’il n’y a
qu’une réponse satisfaisante à la question que pose le ti-
tre de cet article : il faut mettre beaucoup plus du ‘nous’
que des ‘’autres’’ dans notre entreprise d'expansion éco-
nomique.

Jean-Paul LEGARE

L’oeuvre du Comité de Secours aux sinistrés
Dix mois ont passé déjà depuis

la “nuit rouge” des 6 et 7 mai
1950. Voilà que le Comité de Se-
cours et de Reconstruction de Ri-
motiski, après avoir obtenu le rap-
port financier du vérificateur, M.
Georges Masson (un sinistré lui-
même), convoque les sinistrés
pour leur rendre compte de son
administration.

Notons tout d'abord que les se-
cours qui ont été si généreuse-
ment donnés pour les sinistrés de
Rimouski ont été administrés par
trois organismes différents : soit
le Comité fédéral-provincial pour
le don de $5.000,000; le Comité
Gagnon-Rivard, pour les secours
recueillis par le gouvernement
provincial, et le Comité de Se-
cours et de Reconstruction de Ri-
mouski pour les dons en marchan-
dises et en argent qui sont parve-
nus directement à Rimouski, soit
au Comité, soit à l'Hôtel de Ville.
soit à l’Archevêché ou encore à
divers organismes sociaux. Les
secours distribués par le Comité
local ont été évalués à $627,500
(ce chiffre comprend les marchan-
dises, matériaux, nourriture et les
dons en argent). Cette somme,
moins une réserve de quelque
$50,000, à été répartie le plus é-
quitablement possible entre 2,700
sinistrés se répartissant sur quel-
que 430 familles. (Les chiffres
précis apparaissent au rapport du
vérificateur qui a fait l'audition
des livres au 31 décembre 1950).
Quand on envisage dans son

ampleur le travail accompli par
le Comité de Secours et de Re-
construction au cours des dix der-
niers mois, on reste étonné devant
la somme énorme de besogne qui
a été abattue. Constitué d’urgen-

ve, alors que la Croix-Rouge avait
dejà fait plus que sa part pour ap-
porter les secours d'urgence aux
sinistrés, le Comité de Secours
entrait à l'oeuvre un peu plus de
quinze jours après le sinistre, Bien
que composé de vingt-six hom-
mes rompus au dévouement dans
les oeuvres sociales, une telle or-
gunisation se trouva face à face
avec une tâche immense, Les fa-
milles étaient là, sans abri, sans
vêtement, sans foyer, sans nour-
riture. Que fallait-il leur donner
d'abord, d'où viendraient les se-
cours, sur quelle base ferait-on lu
distribution des dons ? Autant de
questions qui exigeaient une ré-
ponse rapide. Le Comité de Se-
cours s'est attelé à la besogne. A
chaque semaine, c’étaient les réu-
nions qui succédaient aux  réu-
nions. Tout le travail était béné-
vole, chez les hommes comme
chez les femmes. Et ici, à la suite
du maire Lepage, nous voulons
rendre hommage aux dames qui
se sont dévouées une grande par-
tie de l'été pour assurer le meil-
leur service possible de distribu-
tion des vêtements.

Durant les quelques mois qui
ont suivi la conflagration, un im-
mense mouvement de générosité a
été déclenché en faveur des sinis-
trés. les secours sont venus de
partout et ils étaient de toute na-
ture. Si bien que plus de 1,200
lettres de remerciement ont été a-
dressées à des personnes qui nous
sont venues en aide. Des dons plus
nombreux encore ont été faits par
l'entremise du Fonds Gagnon-Ri-
vard. Ces secours ne nous étaient
pas dus. Ils nous ont été envoyés
par pure charité, une charité qui.
par son caractère de spontanéité,

u étonné mème notre regretté ar-
chevêque, Mgr Courchesne.
A côté de cette générosité sans

limite, se place immédiatement
l'immense dévouement de tous
ceux qui se sont offerts bénévole-
ment pour répartir les secours. Le
président du Comité de Secours
et de Reconstruction, le maire Vic-
tor Lepage, a rendu un juste hom-
mage à ses collaborateurs. Il a fé-
licité particulièrement M. André
Michaud, gérant du comité, pour
son dévouement remarquable. A
notre tour, nous ne pouvons man-
quer de souligner la part immense
prise par le Dr Victor Lepage.
dans le rétablissement des sinis-
trés. Nouvel élu à la mairie de
notre ville, il se voyait du même
coup placé à la tête du Comité de
Secours où, depuis dix mois, il
consacre le meilleur de lui-même.

Devant autant de charité et au-
tant de dévouement, nous trou-
vons encore de l’insatisfaction
chez plusieurs sinistrés. Sans dou-
te, la majorité des 2,700 person-
nes affectées manifestent leur sa-
tisfaction, mais un certain nom-
bre craignent de n'avoir reçu que
la portion congrue.
Nous n’entretenons, pour notre

part, aucun doute sur l'intégrité
et l'équité du Comité de Secours.
Toutefois. les hommes qui le com-
posaient n'étaient que des hom-
mes. Comme le disait M. le curé
Michaud, ils ont pu commettre
des erreurs. Mais en face de leur
dévouement, ne peut-on pas pas-
ser sous silence ces erreurs et ma-
nifester par notre appréciation u-
nanime toute la reconnaissance
que nous devons à nos donateurs
et bienfaiteurs.

Paul Le BRETON

 
Dans mon article de la semaine derniè-

re, certaines compilations de chiffres m'a-
vaient amené à constater que la présente
des communautés religieuses dans la ville
de Rimouski assurait le gagne-pain de 425
personnes. Aujourd'hui, si vous le voulez
bien, nous allons étudier ce qu'on est con-
venu d'appeler notre grande industrie.

L'économie de Rimouski, comme celle,
d’ailleurs, de toutes les petites villes du Bas
St-Laurent a toujours été dépendante de
l'industrie du bois. En 1930, la Cie Price
Brothers employait à peu près 500 hom-
mes et la Cie La Perrelle Lumber environ
70. En 1940, on constate un progrès im-
mense, probablement influencé parla guer-
re. Un moulin à planer est venu s'ajouter
à la Cie Price Brothers qui emploie mainte-
nant 750 hommes et le nombre des em-
ployés, à la Cie La Perrelle, est monté jus-
qu'à 225, dans les chiffres officiels, mais
plusieurs assurent qu'il est allé jusqu'à 250.
Si nous prenons ce dernier chiffre nous
trouvons donc 1,000 hommes employés
dans nos différentes industries de bois de
la ville. Cette montée dans la capacité
d'emploi est énormément importante, si
l'on tient compte qu'il s’agit ici, pour la
plupart, de chefs de famille.
Où en est, en 1951, notre industrie du

bois? Le moulin de la compagnie La Per-
relle a brûlé et les propriétaires n’ont pas
cru bon de le rebâtir. C'est de mauvais ou-
gure pour fixer les réponses aux questions
que se posent certains hommes compétents
de Rimouski. Le printemps dernier, nos
deux autres industries flambaient dans le
sinistre. On a rebâti un moulin, qui l‘été
dernier, employait 80 hommes alors que
80 autres travaillaient à Luceville pour la
Cie Price. Cet hiver, pour la période d'un
mois environ, 50 hommes de Rimouski ont
travaillé aux opérations forestières.
Que va faire la Cie Price ? Vous avez dû,

comme moi, entendre toutes sortes de ré-
ponses à cette question. Les uns disent que
la Compagnie doit rebâtir trois moulins :
un moulin de sciage, un à planer et un
moulin à papier. Ces trois moulins réunis
employeraient 1,200 hommes. D'autres
prétendent que le moulin construit l'été
dernier suffit amplement à épuiser ce qui
reste de forêt. Ils basent leur argument sur

Rimouski et ses possibilités industrielles - suite
le fait que les réserves déjà profondément
entamées, ne peuvent résister pius de cinq
ans à des coupes de 25 millions de pieds
par année. Je crois bien que la solution la
plus sage tient, comme dans la plupart des
cas, un juste milieu : la compagnie revâ-
tira un moulin mais il sera doré comme ce-
lui de Price, d‘un équipement moderne qui
permettra d'éliminer un fort pourcentage
des employes. Je voudrais cependant qu'on
prenne bien note de ceci: je ne fais ici que
répéter ce que chacun dit dans dans la rue.
J'essaie simplement de faire le point pour
tenter d'évaluer ce qui nous reste,
sans intention de blamer qui que ce soit.
Je ne crois pas non plus que personne puis-
se étre blamé devant la situation de fait.
Nous ne pouvons pas blamer la Compagnie
d'avoir travaillé dans son intérêt. Avions-
.nous le droit d'attendre d'une firme étran-
gère, qu'elle prévoit pour nous alors que
des colons, à qui on concède en somme de
petites réserves forestières, ne prévoient
même pas pour eux ?

Je ne puis m'empêcher ic: de vous citer
une fable de Fenelon : ‘’Deux renards en-
trèrent la nuit dans un poulailler ; ils é-
tranglèrent le coq les poules et les poulets;
après ce carnage, ils apaisèrent leur faim.
L'un, qui était jeune et ardent, voulait
tout dévorer ; l'autre, qui était vieux et a-
vare voulait garder quelques provisions
pour l'avenir. Le vieux disait : ‘’Mon en-
fant, l'expérience m'a rendu sage ; j'ai vu
bien des choses, depuis que je suis au mon-
de. Ne mangeons pas tout notre bien en
un seul jour. Nous avons fait fortune ; c'est
un trésor que nous avons trouvé, il faut
le ménager”. Le jeune répondait : ‘Je veux
tout manger pendant que j'y suis, et me
rassasier pour huit jour; car pour ce qui
est de revenir ici, chansons! il n’y fera pas
bon demain ; le maître pour venger la mort
de ses poules nous assommerait‘, Après
cette conversation, chacun prend son parti.
Le Jeune mange tant qu'il créve et peut à
peine aller mourir dans son terrier. Le vieux
qui croit bien plus sage de modérer ses ap-
pétits et vivre d'économie, veut, le lende-
main, retourner à sa proie et est assommé
par le maitre”.
On a bien ici la solution des deux clans

(suite à la page 6)
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Le Comité de Secours et de Reconstruction
rend compte de son administration
ASSEMBLEE DES SINISTRES

Le Comité de Secours et de Reconstruction de Ri-
mouski a recu et administré des dons pour une valeur
to.ale de $627,444,00. Ces dons ont été répartis entre
2700 sinistres représentant quelque 430 familles. C'est
le président cu Comité de Secours et de Reconstruction,
Son Honneur le Maire Victor Lepage, qui a fait port de
ces chiffres vendredi dernier lors d’une assemblée qui
groupait les sinistrés de Rimouski.

le Comité de Secours était entré
en fonction après que la Croix-Rouge
eut dispense les secours d'urgence au
lendemain de la conflagration des 6
et 7 mai 1950.

Des lettres de remerciement ont
€ic adressées à plus de 1200 person-
tes qui étaient venues en aide aux
sinistres. Nous avons tous admiré,
dit le Dr Victor Lepage. l'immense
mouvement de charité qui s'est ma-
nifesté de partout, du pays comme
de l'étranger. Le président du comi-
té adresse ensuite ses remerciements
à tous les membres du Comité qui

; Ont apporté leur dévouement pour le
; rétablissement des sinistrés. Il a fé-
licité =particulièrement les dames
chargées de la distribution des vête-

I ments.
Le rapport financier du Comité a

ensuite été lu par le vérificateur, M.
Georges Masson. Un long forum a
suivi l'exposé du vérificateur, au
cours duquel les sinistrés ont tous re-
"eu une réponse satisfaisante à leurs
questions.

Sur la tribune d'honneur on remar-
; quait. outre le maire de Rimouski.
«Thon. Jules-A. Brillant, C.L. M. le
juge Amédée Caron, M. le Curé Ca-

 

 

Auconseil de Ste-Odile
A une séance régulière du Conseil

inunicipal de Ia paroisse de Ste-Odile
sur Rimouski, tepue le cing mars,
étaient présents: M. le Maire Eus-
tache Canuel, MM. les conseillers
Oscar Lepage, Léon St-Pierre, Jo-
seph Labbé, Napoléon Hins, formant
quorum sous la présidence du Maire.

II est proposé par le conseiller
Léon St-Pierre, secondé par le con-
seiller Oscar Lepage et unanimement
résolu que ce conseil offre à Son
Excellence Mgr Parent ses respec-
 

M. Lindiey B. CALNAN, éditeur de

la “Gazette” de Picton, Ont., a été

élu président de PAssociation des

Journaux de la Classe “A”, asso-

ciation dont fait partie L’Echo du

Bas St-Laurent. M. Albert Wallot,

éditeur du “Progrès de Valleyfield”

a été réélu directeur.

  

MANUFACTURIERS ET

COMMERCANTS DE
BOIS

ATTENTION

A vendre pour livraison

immédiate:
Equipement de moulin à

scie, oo

Equipement de moulin a

préparer,

Voitures, ustensiles de

cuisine et couvertures,

etc., etc.

Aussi ameublement de

bureau et divers articles

utiles a tout commergant

de bois.
Le tout peut-étre vu sur

rendez-vous.

Pour tout information a-

dressez-vous à Casier pos-

tal 120 Dept R.   
 

 

tueuses félicitations et hommages
sincères, à l’occasion de son éléva-
tion à l'archiépiscopat ainsi que ses
«meilleurs voeux pour un long et
fructueux règne.

Il est proposé par le conseiler Jo-
seph Labbé, secondé par le conseil-
ler Napoléon Hins et unanimement
résolu que ce conseil offre ses féli-
citations à M. Alex Murray pour sa
promotion à la gérance générale de
la division du bois de la Cie Price
Brothers, ainsi que sa collaboration
sincère dans le domaine d’utilité pu-
blique.

Il est proposé par le conseiller Jo-
seph Labbé, secondé par le conseil-
ler Napoléon Hins et unanimement
résolu que ce conseil souhaite à M.
Wilson, successeur de M. Murray,
une cordiale bienvenue parmi les
nôtres.

Eustache Canuel, maire
Georges Turcotte, sec.-trés.
 

Au conseil
de N.-D. du Lac

À leur dernière réunion. le 7 mars,
les conseillers acceptèrent quelques
comptes, en particulier ceux pour
l'entretien des rues du village pen-
dant l'hiver. Cet item ramena sur le
tapis la question de l'entretien de la
route conduisant au 2e rang. Pour
clôre la discussion, une résolution fut
votée autorisant le maire à faire les
démarches nécessaires pour s'assurer
l'obtention de l’octroi.

Les conseillers avaient aussi à
nommer les évaluateurs pour ['an-
née courante. On nomma ceux de
l'an dernier. Ce sont: MM. Pascal
Bérubé, Omer Lavoie et Joseph Du-
bé. L'inspecteur municipal sera M.
Oscar Cloutier, qui a accepté aussi
la charge d'inspecteur agraire.

Fondation d’une succursale.— Ré-
cemment, une succursale de la So-
ciété de l’Assomption fut fondée
dans notre paroisse et dimanche, le
11 mars, le président général de cette
sociëté, le Dr Sormany, présidait à
l'installation et à l'initiation des offi-
ciers de la nouvelle succursale. Ces
officiers sont : président, M. Georges
Gagnon, vice-président, M. Olivier
Caron, secrétaire. M. Jean-Paul Le-
clerc, trésorier, M. Conrad Beau-
lieu; commissaires-ordonnateurs, MM.
Albert Ouellet et Camille Moreau;
conseillers, MM. Maurice Gagnon,
Léon Massé et Lionel Pednault.

Le président général était accom-
pagné de MM. A. Picard, agent gé-
néral, et Ronaldo Leblanc, agent de
Ste-Rose du Dégelis. M. Picard et le
Dr Sormany adressèrent la parole
pour expliquer les devoirs des offi-
ciers et dire ce qu'est Ja Société de
l'Assomption.

Ste-Flavie
Baptéme.— M. et Mme Roland

Beaulieu font part de la naissance
d’une fille baptisée sous les prénoms
de Marie-Gisèle. Parrain et marrai-
ne M. et Mme Paul

  
   grands-parents de l'enfant; porteuse,

Mlle Anne-Marie Beaulieu.

les mem-
les

mille Michaud ainsi
bres du Comité de
échevins de la ville.
Dans un mot de la fin, M. le curé

Camille Michaud a fait appel au
sens chrétien des sinistrés, Au nom
de tous. il a manifesté la reconnais-
sance due à tous ceux qui leur sont
venus en aide.

Voici un résumé de T'allocution
prononcée au début de l'assemblée
par S. H. le maire de Rimouski, le
Dr Victor Lepage. qui est aussi pré-
sident du Comité de Secours et de
Reconstruction:

les membres du Comité de Se-
cours et de Reconstruction vous ont
convoques ce soir afin de vous ré-
sumer les activités de la corporation.

Je crois que la majorité comprend
que ce n'était pas une “sinécure” que
d'accomplir la tâche entreprise par
le Comité de Secours. Il s'agissait
d'un travail pressant pour lequel il
fallait s'organiser bien rapidement.

Jai de bonnes raisons de croire
que lu majorité des sinistrés apprécie
à sa juste valeur le travail équitable

que
Secours et

 

et consciencieux accompli par le Co-
mité de Secours.

Je veux en profiter pour faire 1'¢-
loge de tous les membres du Comité,
pour leur clairvoyance, leur intégrité
et leur bon esprit civique. Les mem-
bres du Comité se sont réunis deux
fois par semaine pendant 7 mois aa
moins, et cela, ils le faisaient tout à
fait bénévolement pour le seul bien
commun des sinistrés.

Je voudrais aussi mentionner le
travail bénévole des dames qui se
sont chargées de la distribution des
vêtements et de la lingerie à l'Fcole
de Commerce. Flles ont, de leur pro-
pre volonté. sacrifié pour elles ct
leurs familles la plus belle saison de
l'annee pour se dévouer sans relâche
au bien-être des sinistrés. Au nom de
tous les sinistrés, ie les en remercie
bien sincèrement.

Enfin, je crois que nous devrions
“primer au gerant du Comite, M.
André Michaud. toute notre appré-
cation pour avoir si bien accompli la

ment, d'initiative et d'un jugemen
parfait.

Avant de vous demander de po-
ser des questions, auxquelles nous
voulons bien répondre, je voudrais
faire remarquer que toujours les si-
nistrés ont requ les informations
qu'ils demandaient au bureau du Co-
mité. De plus, en octobre dernier
nous avons fait publier dans les jour-
naux locaux, un rapport sur les acti-

vites du Comite. Enfin, ce soir, nous
vous présentons le rapport du vérifi-
cateur ct nous sommes à votre dispo-
sition pour repondre à vos questions.

Cependant, vous voudrez bien te-
nir compte que les activités du Co-
mité sont limitées et qu'il faudra ce
soir vous limiter également dans vos
questions à ce qui se rapporte uni-
quement au Comité de Secours et de
Reconstruction. Vous savez sans dou-
te que des indemnités relèvent du
londs Gagnon-Rivard et d'autres de
la Commission Fédérale-Provinciale
mis de tels organismes ne sont pas difficile tâche que nous Hi avions

imposce. IT a fait preuve de dévoue-
de la juridiction du Comité de Se
COUrs.

 

Le ROI
de recouvrement de planchers

ROY & BELZILE Enr.

 

du service

 

JOLI . . ..
ET CELA DURE

TOUTE LA

VIE

-

Recouvrement de planchers
MODERNE ET PRATIQUE

En tuiles de caoutchouc AMTICO,

tuiles de prélarts, tuiles d'asphalte,

prélart à la verge, tapis

de.

Nous avens

les

meilleurs

prix
Demandez nos

cotations

sur deman-  

 TRAVAIL

fait avec

goût 
Beaulieu,:

Un personnel
d'expérience
est à votre
disposition.  284 St-Germain RIMOUSKI

ROY & BELZILE
Tél. 3890
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(suite de la page 4)

sur l'exploitation de la forêt. Les uns ont
dit “Il faut la ménager’. Le feu est venu
et l’a rasée. Les autres ont dit : ‘’Profitons-
en”’. Ils l'ont exploité a fond et en sont
morts. ‘’Il existait une solution mitoyenne”,
me diriez-vous. J'entends encore Mgr.
Courchesne, de vénérée mémoire, rappe-
ler qui de droit à la prudence sur l’exploi-
tation forestière. On l’a accusé d'être oppo-
sé à l'industrie à Rimouski lui pourtant
dont tous les soins allaient vers les ou-
vriers et les gagne-petit. I! existait en et-
fet une solution mitoyenne. Mais pour l’ap-
pliquer, il eût fallu des compagnies aussi

soucieuses des intérêts de la région que de
leurs propres intérêts ; il eut fallu des in-
dividus bien au fait de la richesse que re-
présente semblable étendue de forêt, capa-
bles par conséquent de la protéger contre
les ravages du feu et d'appuyer leurs chefs
au moment opportun ; il eût fallu aussi des
gouvernements assez indépendants pour ra-
mener chacun aux règles du devoir.

Je crois donc, comme plusieurs, que,
dans toute la région, la forèt nous a trahis ;
ou plutôt, ce qui est plus vrai, nous étions
un peuple trop jeune pour posséder pareille
richesse. La même aventure n’aurait eu
lieu dans aucun poys d'Europe. J'espère,
au moins, qu'un bon jour quelqu'un de
chez-nous essaiera de faire l'addition du
nombre formidable de billes sorties de nos
forêts et ce qu'elles auraient pu rapporter

L'ECHO DU BAS ST-LAURENT

Rimouski et ses possibilités industrielles suite
à la région si on avait bien voulu y faire
plus de cinq ou six traits de scie avant de
les expédier à l'étranger. Ce sera, j'en suis
sûr, une bien médiocre consolation mais ce
sera peut-être aussi le commencement de
la sagesse. N'en faisons de grief à person-
ne : “ll faut que jeunesse se passe’
On parle de mines ici et là dans le Bas

St-Laurent. Je gage qu'on va essayer de
nous tirer le minerai pour le même bâton
fort. Mon propos va vous paraître pessi-
miste. Supposez que nous avons fait en-
semble un mauvais rêve et que la semaine
prochaine je vous montrerai les premières
lueurs du jour. Je fais le calcul avant de
terminer. Cinquante hommes de Rimouski
ont travaillé cet hiver pendant un mois dans
les chantiers du sud. Je les réduis a 20
pour les faire travailler pendant quatre
mois. Je les additionne aux 160 autres qui
ont travaillé l'été dernier pendant 4 mois,
ce qui fait 180. Je divise mon chiffre par
3 pour les faire travailler à l’année et je
trouve 60 personnes qui font 100 avec les
40, à peu près, qui trovaillent dans les
bureaux de la Compagnie Price, et nous a-
vons la main-d'oeuvre actuellement em-
ployée dans la grande industrie à Rimous-
ki.

(à suivre)
CIVIS

N.B. Nous recevrons avec gratitude, toute
critique bienveillante ou malveillante, cons-
tructive ou négative. Ecrire à Civis, Case
Postale 8, Rimouski.

 

Remise en opéralion

La beurrerie de Rimouski, qui
avait été détruite lors du désas-
tre de mai 1950, reprendra ses
activités dés cette semaine. Elle
a été reconstruite de facon mo-
derne et elle est munie d’une
machinerie perfectionnée pour
fournir. comme par le passé, un
produit de première qualité. On
s’attend à ce que les quelque 150

Colomb.

phée.

producteurs laitiers qui avaient D.-O. Heppell
été privés de ses services lui don- Julien Pineau
nent à nouveau leur patronage. Théo. Girard

 

La récolte de raisins du Canada

Tournoi de cartes

Voici les derniers résultats du tour-

noi de cartes chez les Chevaliers de

Chaque

jouer 20 parties. Le vainqueur rece-

vra, le 26 mars, un magnifique tro-

Antonin Desrosiers

Roger Heppell

Roland Lévesque

Albini Paquet

Chs-A. Desrosiers

Jules Blais >
&
A
Æ
A

concurrent doit

P. J. Pts

20 68

20 58

18 53

17 58

est produite presqu'entièrement dans
le sud de l'Ontario où est concentrée
l'industrie du vin.
Le recensement le plus considéra-

ble de poissons au Canada est celui
des saumons de la rivière Miramichi.
au Nouveau-Brunswick.  

G.-O. Morissette 12 33

Wilfrid Marquis 11 31

Henri Jacob … 10 37

Joseph Collin 10 33

Dick lawson 17 45

Sylvio Martin 7 22

Alfred Damours 7 14

 

AVEZ-VOUS DE

 Je puis

a:

CASIER POSTAL 508

$1000.00 a $5000.00
A FAIRE FRUCTIFIER

DOUBLER
MOIS dans une entreprise industrielle tres avantageuse:
belle possibilité d'avenir pour hommes sérieux; travail
au bureau ou à l’industrie pour personne qualifiée.

 

TOUTE PROPOSITION RESTERA CONFIDENTIELLE

Ne risquez pas qu'un autre prenne sa chance a-

vant vous. Ecrivez dès aujourd’hui pour un appointement

votre capital en 18

MONT-JOLI P.Q.

 

 
 

mouski, Mont-Joli,
la Côte Nord.

Taux d’été

Réduction de 20%

Sur tous les passages de traversées entre Ri-

Matane et tous les postes de

Taux spéciaux de fin de semaine.

Consultez votre agent local.
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jeudi, le 15 mars 1951

TRIBUNE LIBRE
LE BASEBALL

Sommes-nous obligés de croire que
l'on verra, à la prochaine saison du
BASEBALL, la ligue du Bas St-Lau-
rent divisée ?

IH y aurait lieu de le croire, si
l'on ajoute fois à ce que dit mon ami
Marc dans “LE PETIT JOURNAL”,
en date du 11 mars 1951. Voici ce
que jai lu: “On projette d'installer
un système de réflecteurs et jouer
sous les lumières à Rimouski alors
que l’on tente d'intéresser Trois-Pis-
toles, Rivière-de-Loup, Mont-Joli et
Matane à faire partie de la ligue de
baseball du Bas St-Laurent au cours
de la prochaine saison...”

Alors, Causapscal, Lac-au-Saumon,
Amqui, Sayabec, Price et St-Robert
seront-ils obligés de se plier à ce
que l’on tenterait pour la ligue du
Bas St-Laurent ?
D'où vient que l’on voudrait deux

nouvelles équipes ct que l’on en re-
jetterait six autres qui ont toujours
fait partie de la ligue ?
Ces équipes se  laisseront-elles

pousser du bout du pied ?
Où est la coupe “JACOB”?
Où est allée la coupe en 1948 et

en 1949 ?
Cette coupe ne serait-elle pas en-

core à la ligue ?
Faudra-t-il la remettre ?
De quelle manière ?
Serons-nous invités à la prochaine
 

Les chutes Montmorency. dans la
province de Québec, ont une hau-
teur de 274 pieds, soit les plus hau-
tes du Canada et le double de celles
de Niagara.
 

CHAR USAGE à vendre : Pon-
tiac 1940 en très bon ordre, à
vendre à bas prix. Pneus neufs.
Batterie neuve. S’adresser à R.
Fournier, i.f.. 41 rue Tessier, Ri-
mouski, Tél.: 3217 ou 3541.

 

LE
SYNDICAT

DE
RIMOUSKI
vous offre de
splendides

ROBES
de printemps

de rayonne,

crépe pur soie, crépe

d'imprimé délicat, |
$5.95 à $16.95/°

BEAUX
COMPLETS
en worsted et en

gabardine. Couleurs
des plus nouvelles.

$24.95 a

$65.00

 

~
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RIMOUSKI

ussemblée de la ligue ?
J'ai hâte de savoir.

Ami sportif
 

Des soumissions pour la construc-
tion d’une école de huit classes avec
logement, à Rimouski-Est (St-Yves)
sont demandées. Les intéressés pour-
ront voir les plans et devis chez l’ar-
chitecte Ergar Courchesne, 6 rue St-
Jean, Tél. : 2598, à Rimouski.

Les soumissions devront être ren-
dues au plus tard le 21 mars à 7
heures du soir. Un chèque certifié au
montant de 10 p.c. doit accompagner
la soumission.

La Commission scolaire ne s’en-
gage à accepter ni la plus basse, ni
la plus haute, ni aucune soumission.

La Commission scolaire
de Rimouski-Est (St-Yves)
 

WHIZZER... pour la répara-
tion de votre moteur Whizzer,
vous avez toutes les pièces de re-
change en vous adressant au Ma-

 
 

 
gasin Verreault Ltée, Rimouski.

CA

Transport — Hôtels — Tours
— Guide —

Départ : 22 mors $59
Retour : 27 mars .

BILLETS et HOTELS
Sans aucun frais

38 Coron — QUEBEC
Tél. : 2-6872; Soir 7-1340

Pâques à New-York

(de Rimouski)

VOYAGES DE NOCES

Tourisme et Travail

Group: Spécial Bas du Fleuve  
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_ Fétons le printemps
avec une nouvelle toilette

   SYNDICATde RIMOUSKI
: 2761
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Funérailles de M. Jos Spénard,
à Rivière Trois-Pistoles

Jeudi, le 22 février dernier, est de-
-édé à Rivière-Trois-Pistoles, à l’âge
de 58 ans et 2 mois, après quelques
jours seulement de maladie, M. Jos.
Spénard, époux de Mme Amanda Bé-
langer. M. Spénard était bien connu
de la population de Riviere-Trois-
Pistoles et des environs, pour y avoir
travaillé durant trente-quatre ans à
l'emploi de la compagnie Brown. De-
puis environ deux ans, il avait rem-
placé M. W. Morissette comme gé-
rant.

H laisse dans le deuil, outre son
épouse, ses deux filles : Agnès et Fer-
nande; sa soeur, Mme Jos. Langlais
(Marie-Anne), de Lévis, son frère
louis, de Rivière-Trois-Pistoles; ses
beaux-frères et belles-soeurs: M. et
Mme Jos. Rioux, de Rivière-Trois-
Pistoles, Mme Charles-Eugène Bel-
zile, de Trois-Pistoles, M. et Mme
Philias Bélanger, M. et Mme Alfred
Bélanger, M. et Mme Jules Bélan-

 

Avez-vous

visite
notre nouveau Magasin

de VETEMENTS

pour hommes

7?
)

| SI NON IL EST DE VO-

ÊTRE INTERET DE LE FAI-

| RE SANS RETARD POUR

| vos ACHATS DE PAQUES!

}

L’Elégant

St-Germain et Rouleau _

RIMOUSKI
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ger, de Trois-Pistoles, M. et Mme
lucien Couturier, de Ste-Anne-des-
Monts, M. et Mme Alphonse Bélan-
ger, de Hartford, Conn., M. et Mme
Thomas Bérubé, de Hartford égale-
ment, M. et Mme Johnny Vaillan-
court, de Beaupré,. M. et Mme Wil-
{frid Rioux, de St-Hyacinthe, M. Jos.
Langlais, de Lévis, Mme Louis Spé-
nard, de Riviere-Trois-Pistoles.

Les funérailles furent chantées
dans l'église de Rivière-Trois-Pistoles,
le lundi 26 février, à 9h30 a.m., par
M. l'abbé Théophile Bérubé, de St-
Hvacinthe, neveu du défunt, assisté
de MM. les abbés Thomas Sirois,
curé de St-Médard, et Léonard Bel-
zile, du grand séminaire de Rimous-
ki. également neveu du défunt.

la croix était portée par M. Xa-
vier Rioux, de Rivière-Trois-Pisto-
les. puis venaient les porteurs d'hon-
neur et les porteurs du cercueil, MM.
 

Cinéma Royal
de Mont-Joli

Programme double. Représentation
tous les soirs à 7h30. Représentation
le dimanche après-midi à 2h30 et le
soir à 7h30.
17, 18 mars
samedi, dimanche
à 7h30; 2h30 et 7h30 :
Joun Caulfield, Robert Cummings

PETTY GIRL
En couleur — in technicolor

DESSINS ANIMES
à 9h10; 4h10 et 9h10:

Robert Preston, Susan Hayward
TULSA

(en français)
en couleur — in technicolor

19, 20, 21 mars
lundi, mardi, mercredi

à 7h30:
Scott Brady, Mona Freeman

I WAS A SHOPLIFTER
à 8h55:

John Carroll, Vera Ralston

L'HOMME QUE J'AI CHOISI
22, 23 mars

| jeudi, vendredi
à 7h30:

Bowery Boys, Leo Gorcy
JINX MONEY

à 8h50:
Charles Boyer, Bette Davis

LE CIEL ET TOI

Fillion self-service

 

POUR PAQUES
Notre rayon des viandes sera garni de viandes de choix.

Nous ourons aussi un superbe assortiment de fruits et

de légumes frais.
 =>

SPECIAUX CETTE SEMAINE

2 LBS. DE LOCHE POUR LLL1000 00 11 0,25
2 LBS. D'EPERLAN POUR 0.49
TURBOT SALE J _ 0.25
CAFE FRAIS MOULU 1220 0.89

2 BTES DE VERMICELLE CC 025
1 POT DE MAYONNAISE RAYMOND …. ___ 0.22

Léopold Fillion
EPICIER BOUCHER

248 St-Germain — RIMOUSKI — Tél. : 2600

Omer Skelling, Charles-Eugène Bé-
langer, Omer Gagnon, L.-P. Caron,
Philippe Veilleux, René et Raoul Mo-
rency, Albert Leclerc, Léon Four-
nier, Roland Leblond, Jean-Baptiste
Leclerc, Charles-Eugène Caron.

Outre les proches parents, on re-
marquait entre autres, MM. Dan
O'Hurley, J.-B. Perrin et J. Héroux,
tous trois représentants la Brown
Company, de Québec, M. et Mme
Marie-Louis Trépanier et M. et Mme
Gérard Belzile, de Rimouski, M. et
Mme Lucien Couturier, de Ste-Anne
des Monts, M. et Mme Alphée Pel-
letier, de St-Octave de Métis, M. et
Mme Raynald Dionne. M. et Mme
Dominique Belzile, M. ¢t Mme Paul
Rioux, M. et Mme Antoine Thériault,
M. et Mme Pierre Bilodeau. Milles
Simone et Raymonde Belzile, tous de
Trois-Pistoles.

Nos plus sincères condoléances à
! famille éprouvée.

Décès de Mlle B.
Labrie de I'lsle-Verte

le 9 mars, à l'hôpital de Rivière-
du-loup, est décédée à l'âge de 27
ans. Mlle Bernadette Labrie. fille de
M. Isidore Tabrie. décédé. et de
Mme luabrie, de  l'Iste-Verte. Son
service eut lieu en l'église paroissia-
Je. le 12.

Outre sa mère. elle laisse dans le
deuil ses soeurs, Mme Lionel Labrie

 

(Marie-Louise), Mme Jos. Paradis
(Luména), Mme Rosaire Grenier
(Thérèse), Mme Jean-Marc Carrier
(Juta), Miles Gabrielle. Simone et
Ftiennette: ses frères, MM. Wellie
d'Asbestos. Fmile. de Sherbrooke. et
Maurice. de ‘I rois-Pistoles.

Le service fut chante par M. Fab
be Thomas Sirois, cousin de la de-
“unte. assisté de MM. les abbés Ro-
land Rioux et Robert Godbout. aqui
agissailent comme diacre et sous-diu-
cre.

Un grand nombre de parents et
d'amis accompagncrent la derouille
mortelle à St--loi. Tieu de linnuma-
tion.

Nos sincères condoléances à la fa-
mille en deuil.

 56 de l'Evêché  

RETRAITE PAROISSIALE

Toute la population de Trois-Pis-
toles a cu l'avantage de jouir des
bienfaits d'une retraite paroissiale
préchée par les RR. PP. Barry et
Harvey, Rédemptoristes. La semaine
du 4 au !l mars était consacrée aux
dames et aux jeunes filles, tandis que
celle du IT au 18 fut consacrée aux
hommes et aux jeunes gens.

VA ET VIENT A TROIS-PISTOLES
— Mlle Pierrette Lauzier est de re-

tour de Campbellton où elle « fait
un séjour d'un mois.
— Mlle Marcelle Côte est revenue

d'un voyage de trois semaines à
Montréal, Québec et Sherbrooke.
— Mlle Marguerite Ouellet, de

St-Pacôme, étuit de passage à ‘Trois-
Pistoles, en fin de semaine, chez sa
soeur. Mme Patrice Côté.
— Mlle Marguerite Pelletier re-

vient de Quebec où elle à passe quel-
ques Jours.
— Mlle Mariette Rousseau, de

Montréal. s'est arrétee dernièrement à
{rois-Pistoles. où elle a passe quel-
cues jours chez son pere. le notaire
Herve Rousseau, deputé federal, Vie

ait en route pour Sept-Isles.
-— M. et Mme Faurent Rious, de

“rraude-Rivière. passent actuellement
<uelques jours à Prois-Pistotes.

 

SAINT-MARCELT IN
Deces— te 10 mars. ost decédée
Page de 62 uns et 8 mois. Mme

l'hillas Hamilton. nee Rose-Hhilda
Faneuav

y FHe laisse dans le deuil outre son
noun, NM. Plholias

<oeur, Mme \© Raymond. de St-010

| vel.

| SAISSANCIE A ST-DONAT

Jacqueline, enfant de M. et Mme
.xvopold Bonvnard fait part de la
haissance d'un peut frere baptise
aus fes prenoms de Josenh-Ghiston.
“tram el marraine M. et Mme Phi-
hus Bouchard. grands-parents de
enfant: porteuse, Mile Laurence

Bouchard, tante.

 
 

 
Hamilton. une,

NOUVELLES DE TROIS-PISTOLES
 

Cours de prospec-
tion à Amqui

les 6.7, 8 et 9 Mars, des cours

sur la mineralogic et Li prospection

des Mines furent donnes en la salle

du conseil municipal d'Amqui, par

M. le Dr Ovide Maurice. conféren-

cier de marque. à l'emploi du minis-
tère provincial des Mines.

M. Maurice expliqua les différen-
tes sortes de roches propres à notre
province ct donna aussi des notions
elémentaires de  mineralogie. Ces
cours (très intéressants furent suivis
de projections lumineuses qui aidè-
tent grandement à la bonne compré-
hension des leçons du savant profes-
seur. l'iussistance ctut nombreuse.

  
ia .

Reginald Pelletier
BIHOUTIER

502 LAFONTAINE
Rivière-du-Loup Station, Qué.

SPÉCIALITÉ
Fxécutons tout genre de gravure
Reparation de briquets “Ronson™

et “Presto”.
Fournissons pièces détachées.

si désiré
AUBAINE

Du 15 mars au IS avril
Montre Waterproof. 15 pierres,

mouvement Suisse. calibre FE.
tomer clanche. Pres belle qualite.
Blanche $18.95
Lanne $21.95

Plus taxe prov.
ATELIER DE RÉPARATION

pour montres, horloges, etc.
Cig tours pour retourner si

marchandise pas telle que décrite.  
AEEEE.

Tissus nouveaux

pour le printemps
 

chez

les tissus à la verge.

Grêpe imprimé

nouvelles teintes.

$1.70 - 2.00 et
$2.40 la verge

Crépe Faille uni
36” de largeur, rouge-

clair, beige, royal, tur-
quoise.

$1.90 la verge

GROS ET DET
— RIMOUSKI

 

39” de largeur, toutes les

Albert Michaud
ENR.

|| vous faut un nouveau costume ou une nou-
velle robe pour le printemps.
venir faire immédiatement votre choix pendant
que notre assortiment est encore au coinplet dans

 

Grands spéciaux

Michaud Enr.
MARCHAND GENERAL

AIL *

Pourquui ne pas

TISSUS A MANTEAUX
ET COSTUMES

Dans les teintes: noir,
marine, gris, beige, rose,
melon, jaune, lime, etc.
Largeur 54”,

$4.00 à $8.25
la verge

Nylon à Pois
Un bel assortiment de

couleurs. [urgeur : 42”.

$2.50 la verge

— Tél. : 2383  
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A vendre

ATTENTION ! ATTENTION ! Je
suis acheteur et vendeur de poêles et
‘ournaises de seconde main. Aussi, à
rendre, coble d’acier flexible, de
‘oute grosseur et longueur. 2 engins
à gozoline en parfait ordre et à bon-
nes conditions. S'adresser à Fortunat
Marcheterre, forgeron, Rimouski-Est,
lés. 398rueSt-Germain, Tél. 3853.

MOULINS A COUDRE. Beaux
:omme neufs. Singer mod. 27-3, 27-
+, 15-30 et White. Magasin S. BEL-
LAVANCE, 38! St-Germani, Tél.
sS° VE

BEAUX SERINS de race, à ven-
dre, à prix réduit, d'ici avril. Jean-
nine Poitras, 2 rue St-Jean, Rimous-
ki,Tél.:2387.
A VENDRE: pocle tout émaillé

blanc, chauffe au bois, au charbon
ou à l'huile; mobilier de cuisine
chromé. dessus de table en porce-
laine blanche: set de chambre com-
plet ou séparé. Le tout à sacrifier.
S'adresser_par_téléphone au No 3187.

MAISON A VENDRE, située 18
rue Ouellet. Dimensions, 24 x 24, 2
étages. À céder à prix de sacrifice
pour cause de départ. Aussi, grand
terrain de [07 x 85, Appelez 4479.

 

 

A VENDRE: maison de 2 étages,
située 23 Ave Sirois. S'adresser a Fa-
bien Yockell, Tél. : 4535.

A VENDRE: maison située 62
rue Tessier: deux étages et demi, 30
x 32. Finie à l'épreuve du feu. en
dehors. Terrain de 90 x 90. S’adres-
ser à J.-B. Levesque, 62 rue Tessier.
Rimouski.

POULETTES ET COCHETS en-
gendrés R.O.P. et certifiés, très haute
qualité; vendons ces sujets âgés de 3
ou 4 semaines. Livraison au prin-
‘emps et à l'été. Satisfaction garan-
tie. Demandez sans retard liste de
prix. Agents demandés dans chaque
paroisse. S'adresser à La Basse-Cour
Moderne, 387 St-Germain, Rimous-
ki, Tél.: 3617. . .... ...

A VENDRE : à Sacré-Coeur, route
Nationale, à l’entrée de la Ville de
Rimouski, un grand garage avec ou-
tillage complet, y compris réservoir
à goz (tank), et une maison & deux
étages Pour plus de détails, s’adres-
er à J) -Emile Bernier, courtier en
mmeubles. 127 rue de l’Evêché, Ri-
TOUSK!

A VENDRE: terrain. S'adresser
à Gérard Labrie, tél.: 4381.

A VENDRE: terre de 70 acres en
culture et 10 en bois avec animaux,
bâtises remises à neuf, instruments a-
ratoires, électricité. eau courante et
malle rurale. Située à 1/4 mille de
l'église et 1 mille de la beurrerie.
Cause de vente: santé. S’adresser à
Philippe Desrosiers, St-Anaclet.

A VENDRE: 1 set de chesterfield
3 pièces, couleur rouge et vert, pra-
tiquement neuf. S'adresser à 31 rue
Tessier, tél.: 4445.

A VENDRE : maison neuve, 28 x

 

25 avec grand terrain de 50 x 170 :
pieds. Très bien finie, deux loyers a-
vec chambre de bain complète. Cau-
se de vente : départ. S’adresser à 42
Evêché.

A VENDRE: Plymouth rouge
marron, 1947, pneus neufs. Très
bonnes conditions. S'adresser à 30
rue St-Joseph, tél.: 3727.

A VENDRE : balance électrique
pour comptoir, presque neuve, et Z
comptoirs vitres. S'adresser à B rue
Léonard, Téi.: 3711.

SERINS bons chanteurs, cage
pled, bain nourriture, livre gratuit

sur les sons des oiseaux. 72 de la
Cathédrale, Tél: 2670.

 

 

A VENDRE: horeng solé No !, à
vendre par seau seulement. S’adres-
ser à À Ouellet, Rimouski-Est, Tél :
s47C

A VENDRE: ameublement de
chambre à coucher. S’adresser à
Mme T.-A. Bernier, 315 rue St-Ger-
main, Tél.:4339,

L'ECHO DU BAS ST-LAURENT

 

 

 

 

TARIF
DES PETITES ANNONCES
Un sou pour chocun des

premiers 25 mots et deux sous
pour les mots additionnels,
lorsque l'annonce est payée à
l'avance. Minimum, $0.25. 

| PETITES

 
 

A VENDRE: maison à 2 étages,
deux logements. Grand terrain, han-
gur. Logement libre le 15 mars. S’a-
dresser ù 565 rue St-Germain-Est,
Rimouski, Tél.: 4144.

MAISON A VENDRE, construc-
tion en brique et terracotta, 2 étages,
8 pièces, grandeur : 28 x 10. Aubai-
ne exceptionnelle. Pour plus d'infor-
mations, s'adresser à 791 rue St-Ger-
main-Est, Rimouski, Tél.: 2958.

PLANEURS et SCIES. Nouveaux
routeaux de chaque côté et assortis -
seur. Nouvelles scies à ruban. M. Za
seur. Nouvelles scie: à ruban. M. Zo
german & Co. Limited, Bayview
Road, Ottawa, Ont.

A VENDRE : lot de laveuses élec-
triques © Blackstone, L'lslet, Connor,
etc., etc., usagées mais en bon état
de service. Chez Robert Dessureault.
marchand de meubles, 322 rue St-
Germain, Rimouski, Tel : 3216.

 

 

A VENDRE : propriété de 3 loge
vents, située rue St-Germoin. rap
rortant %!1.740. par année. Prix .
$15,000, comptant $8,000. Cause
de vente, outre commerce. S’adresser
1AA de I'Evéché, Rimouski Tél 2006

AUBAINE ! Meubles neufs ou u-
sugés. Vendons et échangeons meu-
bles de toutes sortes. Occasion excep-
ticnnelle de vous procurer de bons
rneubles à très bon marché. aux En-
chères CHERRIER, 1 rue Rouleau,
angle St-Germain, Tél.: 4373.

MACHINE POUR BLOCS
DE CIMENT

“deuvéut  octionné à bras OÙ pu
suvoir Recommandé Dour fabrique
w traisli ou de Nocs de ciment. N
Zanerman & Jo itd Bovview Roo
Nttawa On

COUPONS
ATTENTION, MESDAMES! De

elles aubaines et des prix excep-
r.ionnellement bas vous atiendent avi
“Aagasin du Coupon 83 rue St-Ro-
tert Tél 3277 Mme E. Alain.

prop

A VENDRE : salon de colffure a-
ec omeublement et machinerie mo-
jerne, à vendre avec ou sans local,
\ très bonnes conditions. Poste établl
ispuls 18 ans, au centre des affal-
‘es. S’adresser à 212 rue St-Germain.
2imousk| 
A VENDRE: lot de poêles émail

{és de seconde main, en parfait état:
L'Tslet, Bélanger, Renfrew, etc., etc.
L’assortiment est très bon. Venez
faire votre chox chez Robert Dessu-
reault, 322 rue St-Germain, Télé-
phone 3216.

A VENDRE: deux “sleighs” neu-
ves, blanches, pour enfant. S’adres-
ser à 2, rue St-Laurent.

A VENDRE : maison d'un étage
et demi lambrissée en brique et si-
tuée près de la route nationale et de
l'église à Nazareth. S’adresser à M.
Gérard Legaré au soin de ce journal.

A VENDRE: maison et garage
avec terrain de 200 x 100 pieds sur
la rue St-Germain-Est. S'adresser à
M. James Harney, 724 rue St-Ger-
main-Est, Rimouski.

A VENDRE: automobile Buick
1948. en parfait ordre, 4 portes,
chaufferette et radio ainsi que 4 bons
pneus et 3 de rechange. S’adresser à
44-B St-Robert, Tél.: 2539.

MALAXEUR A CIMENT
Nouveau actionné à la main ou

ar pouvoir Livraison 'mmédiate. M
’agerman fr Co Ltd Ravview Rand
Ytawa One

 

 

 

A VENDRE: 125 livres anglais,
à vendre à bon marché. S’adresser à
Mme Christensen, 35 St-Germain,
Tél. : 2655.
 

AUBAINE ! Pontiac sedan 4
portes, 1950, millage : 7,000. E-
quipé de 5 pneus heavy duty 6
plis blancs, chaufferette à air
conditionné, couverture de sièges
en nylon, set pneus pitons pour la
neige extra. $2,000, livraison im-
médiate. S'adresser au Magasin
Verreault Ltée, Rimouski.     

ATTENTION ! ATTENTION!
Maison à vendre. cause départ

Aalson à trois lovers Rapporte $75
ar mois nour être vendue à prix de
‘acrifice S’adresser por téléphone àa
 

ATTENTION! A VENDRE:
grande maison de 2 logements, for-
mant 14 pièces, avec cave et terrain
de 65 x 80, située près de l'Hôtel
Georges VI et du Garage Ouellet
Automobile. Très beau centre pour
cordonnier. industriel, etc. Pour ren-
seignements, s’adresser à Wilfrid
Raymond, 5 rue Jean Brillant, Tél. :

A VENDRE, à St-Anaclet, 3e
| rang, terre de 4 arpents de large sur
80 de profondeur, avec roulant et a-
nimaux. Pour renseignements, s'a-
dresser à Roch Langlois, St-Anaclet,
Cté Rimouski,

STUDIO GARDENIA
Mous avons toujours en main des

ours naturelles pour toutes occa-
«fe . mariages, anniversaires, décès
HE, Lviaison prompte et suignée

“our être Dien servi, adresez-vo.
upours au STUDIG GARDENIA,
supiieëts de Mile Evel, na { oulomoe
v, Ave ue ia Cathédrale, Téi.
200, Rimouski,

A VENDRE : Ford coupé, deux
sièges, 1940, avec  chaufferette et
bons pneus. En très bonne condition.
S'udresser à J.-C, Desjardins, 12 rue
Mi-François, Nazareth, Tél.: 2462.
 

A louer
A LOUER — deux appartements

meubles, chauffés, pour couple sans
enfant. S'adresser à 9 rue Lepage.
 

A LOUER: logement de 4 pièces,
chauffé, situé aux appartements St-
Joseph. S'adresser à Zénon Decham-
plain, 88 de la Cathédrale, Tél. :
2550.

A LOUER : 2 postes de commer-
ce, ! logement privé au 2e étage, si-
tués à 139 rue St-Germain. Appeler
2153.

A LOUER: chambres spacieuses,
meublées, chauffées avec calorifères;
permission de faire la cuisine. S’a-
dresser à Mme J.-B. Moreault, 108
de la Cathédrale, Tél.: 3219.

 

A LOUER : logement de 5 pièces.
S'adresser par tél. : 2035

MAGASIN A LOUER,avenue de
la Grotte, Mont-Joli (près du collè-
ge). S'adresser à Mme R. Dussault,
22 rue Lindsay, Mont-Joli,tél.: 31.
 

CHAMBRE à louer avec pension
si désirée. S'adresser 42 de l'Evêché.

A LOUER, 3 pièces, bien finies.
Libres immédiatement. S’adresser à
120, 2e rue du Camp, tél.: 2305.

CHAMBRE A LOUER à 7 Ave
Lepage.

AU BOSQUET FLEURI
A LOUER: robes de rnor:ees ve:

es, diadèmes, livres d'heures, gerbes
robes pour filles d'honneur. teuque

:tière. S’adresssr à ‘ 9 Notre- Dame
Th: 7379

CHAMBRE A LOUER, pour 2 per-
sonnes, avec permission de faire la
cuisine. S'adresser à 118 Notre-Da-
me, Tél.: 4565.

LOGEMENT DEMANDE, 6, 7
pièces ou plus, pour mai ou juin.
Appeler 3474.

A LOUER: petit logement pour
couple sans enfant. S'adresser à 148
Notre-Dame, Rimouski.

LOGEMENT DEMANDE,de 3
ou 4 pièces. pour couple seul, si pos-
sible pour le ler mai. S’adresser à
C. P. 120, Dept. 1-R, Rimouski.

A LOUER: maison située à 109
Notre-Dame. Appeler 4106.

A LOUER : grande chambre très
hien éclairée, pension si désirée. S'a-
dresser à 40 de l’Evêché, Rimouski,
Tél. : 4139.

CHAMBRE ET PENSION offer-
tes, de même qu'un logement de 2
pieces. pour couple sans enfant. Ap-
peler 3175.

A LOUER: 2 grandes chambres
chauffées et bien éclairées. S’adres-
ser à 104 rue Ouellet, Rimouski.

ON DEMANDE un logement de
4 ou S pièces aux environs de l’église
de St-Robert. Couple avec un bébé.
Appeler 4480, Rimouski.

On demande

ON DEMANDE une bonne dans
une famille de 3 enfants. S’adresser
à Mme Arthur Amiot, 24 rue Lavoie,
tél.: 3136, C. P. 348.

ON DEMANDE, pour le premier
mai ou avant, logement de 4 pièces
chauffé. Appeler 2657, entre midi et
1h30 ou après 6 heures.

ON DEMANDE UNE SERVAN-
TE pour une famille de 6 enfants.
Références requises. S'adresser a
Mme Roger Bélanger, Tél.: 4371.

 

  

 

ANNONCES|
AGENTS DEMANDES. Nous a-

vons besoin de 50 vendeurs dans la
province pour la vente d’extincteurs
chimiques Presto. Gros profits pour
hommes sérieux, temps plein ou par-
tiel. Ecrire à Sovereign Novelties
Dist., Reg’d, P. B. 385, Rimouski.
 

DEMANDE : Homme pour voya-
ger régulièrement parmi consomma-
teurs, dans Mont-Joli et le comté de
Témiscouata. Contrat permanent a-
vec manufacturier important. Bras-
seur d’affaires seulement. Ecrire
Rawleigh’s, Dept. BL-C-597-131,
Montréal.

AVONS BESOIN IMMEDIATE-
MENT: Homme ou femme pour
prendre charge d’une clientèle établie
pour fameux produits Watkins, dans
RIMOUSKI. Aucune expérience ou
mise de fonds nécessaires. La per-
sonne choisie peut se faire $45 ou
plus dès la première semaine. Ecri-
vez immédiatement à la Cie J. R.
Watkins, Dept. QC-R-2, 350 rue St-
Roch, Montréal.

A ECHANGER! Ennuyés de tou-
jours porter les mêmes cravates ? E-
changez-les en nous envoyant une a
six cravates, incluez $1.00 et vous
recevrez en retour 6 cravates de cou-
leurs différentes remises à neuf. Sup-
port gratis avec chaque envoi. Com-
mandes C.O.D. acceptées. ALL TIE
EXCHANGE REG'D, 5869, 3e Ave-
nue, Rosemont, Montréal.
 

COUTURIERE compétente et a-
vertie offre ses services aux dames
et demoiselles de Rimouski et des en-
virons. S'adresser à Mme Gertrude
Lavoie, 2 Ave du Rosaire, tél.: le
soir, 3261.

Divers
M. GEORGES GAUTHIER, de

Bic, intéresse le public qu’il a ouvert
un fumoir pour le jambon. Ouvrage
garanti. Livraison dans la semaine
suivant la réception. Téléphone 84,
Bic, Cté Rimouski.

MESDAMES ET MESDEMOI-
SELLES, rendez-vous au Salon Joli,
635 St-Germain, tél.: 2709, Mme
Turcotte peut vous donner la nou-
velle permanente Flexa-Wave et une
mise en plis à votre choix. Avant de
vous faire coiffer, consultez une
coiffeuse professionnelle.

ATTENTION! ATTENTION !
Mesdames, si vous désirez faire la-
ver et repasser votre linge, satisfac-
tion garantie, adressez-vous à 64-B
rue Rouleau, Rimouski, Tél.: 3875.

QUI VEUT DEVENIR propriétai-
re d'une maison de 8 pièces, plus
chambre de bain, construite en 1948,
pour la modique somme de $4,500.
Terrain compris. Pour informations,
appelez 2329 ou adressez-vous a 416
rue St-Germain.

VOTRE ENCOURAGEMENT est
sollicité, Nous faisons la couture en
général et les réparations de cha-
peaux, au numéro 40, rue St-Robert,
Rimouski-Sud, Tél.: 4525.

JEUNES FILLES MAIGRES!
ACQUEREZ UNE SILHOUETTE
ELFGANTE ! Gagnez de 5 à 10 li-
vres, entrain nouveau. Essayez les
fameux comprimés tonique Ostrex
qui restaurent santé et poids. Format
de présentation, seulement 60c. Tou-

tes pharmacies.

BERTIN & FILS, RIMOUSKI
REMBOURREUR de meubles ant

ques ou modernes, d'automobiles,
matelas usages, etc. Manufacturier
de bons MATELAS A RESSORTS «
en LAINE. Vendeurs des tfareu
produits ‘’Simmons’’. TARIFS SPF
CIAUX aux communoutés, hôte!
hôpitaux. BERTIN & FILS, 382 “
Germain. Tél. - 4471

HOROSCOPE : une vieille Indien-
ne peut vous dire par votre écriture.
votre caractère et vos chances en a-
mour, travail, affaires, avenir.
Envoyez votre âge, 6 questions et
$1.00. Mme Marguerite Belly. Indian
peer Pte-Blaue. Lac St-leor
PQ
 

TRAPPEURS-CULTIVATEURS —
Capturez 100 rats-musqués et écu-
reuils par semaine avec (GANG
SET), SECRETS gratis sur demande.
Visons jusqu'à $55. Belette jusqu’à
$5. Ecureuils jusqu'à $0.70. Deman-
des listes aujourd’hui. L'Association
des Trappeurs, La Bale, cté Yaomas-
ka, Qué. 3.

VOTRE ENFANT ne réussit pas
dans ses études? Faites-lui suivre
quelques cours supplémentaires. Ap- pelez 3369, entre 7 et 9 heures p.m.

jeudi, le 15 mars 1959

BOUTONS — Nous recouvrons ie:
Ecutons dans un délai aussi cour
que 8 heures. Au Foyer du Textile
225 rue St-Germain, Rimouski, Té
4795

LETTRAGE
Vous pouvez faire lettrer vos er

seignes ou tout genre de panneaux
réclame ou Scotchlite à effet lu
mineux. Adressez-vous à Emilien À
lain, 83 rue St-Robert, Tél : 3277.
 

RÉPARATION DE MONTRES, Ete
unfiez-nous vas réparations de
nontres, bague: alumeuse, colliers
rasoirs électriques Service à prix rai
wrinable, prompt st garanti. Com
mandes postales remplle: avec soir
Bijouterie FOURNIER Enr, Runouski

AVIS AUX CULTIVATEURS: A
vendre “trains” d’auto et camior
pour “trailer”. Un engin stationnaire
42 h.p., un auto en bon ordre, à
vendre ou à échanger pour camion.
S'adresser à Rosaire Dumais, Héte}
St-Germain, 249 rue St-Germain.

ON DEMANDE un jeune homme
connaissant bien la mécanique auto-
mobile, y compris le débosselage
pour prendre charge d'un garage
dans lu ville de Rimouski. Bon sa-
laire payé à mécanicien compétent.
S'adresser à Dept. Y, C. P. 120, Ri-
mouski.

 

ATTENTION! ATTENTION! |
Pour réparation de balayeu- |

ses et aspirateurs électriques, |
polisseurs, etc., de toutes mar- |

ques, odressez-vous à
VICTOR KIRALLAH

26-A rue St-Pierre Tél.: 2497 |;
RIMOUSKI |

Ouvroge garanti |
 

  

MOZART
Le Studio de musique

“MOZART” Enr, Tél.
3869. Ouvrage d'ensei-
gnement, musique er
feuilles, pianos et instru-
ments, accessoires, etc.
Spécialité des comman-
des postales.
55 Notre-Dame Ouest

RIMOUSKI

ESRD

 

TERRAINS
A VENDRE OU A LOUER

S'adresser a

Adrien Michaud
54 Ave. de la Cathérdale

Tél. : 2125
_. __ RIMOUSKI __   
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STORES VENITIENS

BOIS OU METAL
fericetion sur mesure

ot pesuge

CHAREST

STORES VENITIENS
Même service que

per le passé
Nouvelle sdresse

83 ST-GERMAIN TEL - 343¢
Rimouski. 
 

 

MESSIEURS

DU NOUVEAU A

LE SPENCER FLE 9

POUR HOMMES

Pour descente d‘esto

mac — hernie — tour

de reins — pour por-

ter après une opéra-

tion — se met et s'en-

lève en un Instant —
reste en place

M. CHARLES DURETTE c.se.
72 le Cathédrale Téléphone : 26>:

RIMOUSKI

 

 
  



 

 

jeudi, le 15 mars 1951

eeteee ceFer eeni.

 

 

 

Les “Feuiiles d’Erables” divisent
lis remportent une victoire facile de 8-4 samedi

soir mais doivent s’avouer vaincus dimanche par 6-5
Partie plus ou moins bonne samedi;
beaucoup meilleur dans |

l'ensemble est
‘autre programme — Louis

Aquin est superbe samedi dans les buts locaux — Frank
Côté apporte un solide coup de main à la défensive lo-
cale — Mario Sénécal affiche son pouvoir offensif —
Quelques 2400 spectateurs voient les deux spectacles.

Par Claude PEARSON
Les Feuilles d'Erable de Rimouski,

après une longue période d'inactivité,
ont repris les armes en fin de se-
maine dernière pour inaugurer une
série d’exhibitions qu’elles se propo-
sent de livrer durant le reste de la
saison, qui devrait se terminer chez
nous vers le 10 avril. Le premier
club visiteur à nous rencontrer dans
cette série de fin de saison fut le
C.A.R.C. du camp de Rockliffe, Ot-
tawa. Cette équipe n'avait pas la for-
ce que la publicité lui attribuait.
Toutefois, même si la partie de sa-
medi ne fut pas très bonne, on ne
peut dire qu’elle fut mauvaise et, en
revanche, celle du lendemain, dans
l'ensemble, fut plus agréable car il
y eut plus d'action et les visiteurs se
sont réveillés. Quelque 2,400 ama-
teurs ont suivi les deux programmes,
ce qui prouve que les fervents locaux
veulent bien donner leur appui pour
aider les organisateurs à présenter
quelque chose sur cette fin de saison.
Si les espoirs de certains ne furent

pas comblés par la récente visite des

“Jets”, il demeure que plusieurs bon-

nes exhibitions sont à venir et une
série avec le Matane, champion de
la Matapédia-Matane, devrait soule-
ver beaucoup d’intérét à Rimouski.
Ce sera certes une bonne série et au
moment où vous lirez ces lignes il
est fort probable que vous aurez cu

te série.

SAMEDI SOIR

Les quelque 1.200 spectateurs pré-
sents à la première présentation qui,
comme nous, s'attendaient à ce que
les locaux aient la vie dure, furent
surpris de voir leurs protégés pren-
dre le contrôle de la situation dès le
début pour ne se voir jamais mena-
cés durant toute la durée du match.
En forçant les choses ils auraient pro-
bablement compté encore quelques
buts, surtout dans la troisième ses-
sion, alors qu’ils diminuèrent leur ar-
deur.

Les Marrons et Blancs, peu con-
fiants devant un adversaire qu’ils ju-
geaient supérieur, ont cependant vite
fait de se reconnaître et tôt dans le

 
 

LE RIMOUSKI JUNIOR MENE
LA SERIE 2 a 1

Il est revenu de l'arrière pour
remporter deux victoires de 7-4
et 6-1, jeudi et lundi derniers —
Une autre victoire le conduirait
en finale contre les Braves de
Bic — Gérald Comeau se signa-
le, lundi, avec trois buts — Bel-
lavance, Maurice Charest et
Desrosiers comptent les autres
buts des gagnants — Jean-Marc
Tremblay compte pour les Ca-
rabins.

par: C. P.

Le Rimouski jr, qui n'avait pas
fait trop bonne figure dans la pre-
mière partie de la série qu’il livre
actuellement aux Carabins, s’est re-
mis d'aplomb pour remporter deux
victoires successives de 7-4 et 6-1,
après avoir perdu 5-1. Une autre vic-
toire les rendrait éligibles pour la
finale contre le Bic qui s’est vu re-
connaître vainqueur de la série “B”
quand les Fusiliers ont refusé de
continuer la série. 1] est fort proba-
ble qu'une finale Bisons-Bic aura
lieu. C’est alors que les choses vont
corser et les habitués du circuit Vail-
lancourt, friands d'action, seront ser-
vis à souhait. En se basant sur les re-

 

Cagareités oeVinge

portsman
Roulées dans

du papier

IMPERMEABLE

Plus agréables. . .
parce que ptus douces.

,

  

cords de la saison, les gars de Jean-
Paul Dubé sont favoris pour l’empor-
ter advenant une telle finale, mais
Bic n’a pas dit encore son dernier
mot.
La partie de lundi n’a pas suscité

autant d'intérêt que les deux précé-
dentes. Les Bisons ont joué du jeu
supérieur à leurs adversaires et si
ces derniers ont bien tenu le coup
dans une première période de toute
beauté, ils ralentirent leur ardeur
dans les deux autres engagements et
les gagnants en profitérent pour
compter. Voyant le déficit qui les
poursuivait, les Bleus et Blancs ont
tenté de changer leur tenue d’ensem-
ble mais les choses ne changèrent
pas pour le mieux et les nombreuses
punitions qu’ils ont écopé inutile-
ment ne les ont pas favorisés.
La ligue composé de Gérald Co-

meau, Raymond Bouchard et Ovila
Trudel a bien fonctionné tandis que
Maurice Charest et Gilbert Amiot
brillaient également à l'offensive a-
vec un jeu des plus intelligent.

Si la défensive des Carabins fut
facile à franchir dans cette rencontre
pas toujours intéressante, il n’en fut
pas de même pour l’arrière-garde ad-
versaire qui fut solide. Le beau tra-
vail de Jean-Paul Dubé et de Pla-
cide Plante à cette position est à si-
gnaler.

Les joueurs des deux camps ont
constamment appliqué des coups il-
‘légaux et n'ont cessé de s’agacer et
quelques fois même des esprits é-
chauffés en vinrent aux arguments
frappants avec ce résultat que le fri-
gidaire fut visité à 17 reprises du-
rant le match.

Bisons : buts: St-Laurent; Plante,
Desrosiers, A. Charest, M. Charest,
Comeau, Trudel, Tremblay, Bou-
chard, Bellavance, Dubé.

Carabins : buts: Patrice Dionne,
Dubé, Jean-Marc Tremblay, Mi-
chaud, Lévesque, P. Michaud, Jean-
Louis Tremblay, Guérette, Labbé, R.
Tremblay.

 
SOMMAIRE

Premiére période
Bisons : Bellavance
Dubé, Desrosiers

Carabins : J.-M. Tremblay …
J. Michaud, R. Tremblay

Deuxième période
Bisons : Comeau

A. Charest
Bisons : Comeau
Bouchard

Bisons : Comeau
A. Charest

Bisons: M. Charest
G. Tremblay
Punitions : Plante, P. Michaud, G.

Tremblay (3) (1 majeure), J.-P. Du-
bé, J.-M. Tremblay (majeure).

Troisième période
Bisons : Desrosiers

Punitions : Plante, Trudel,
que, P. Dionne, J.-M. Tremblay, M.
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Dubé, Amiot, J.-L. Tremblay (ma-
jeure).

la chance de voir deux parties de cet-
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avec l'Aviation
premier engagement ils firent de for-
tes pressions dans la zone ennemie.
le tout fut couronné du plus écla-
tant succès et les premières vingt mi-
nutes de jeu prenaient fin que l’é-
quipe de louis Aquin menait le bal
par 5-1. Sénécal, Ramsay, D'Astous,
Burgess et Côté furent les compteurs
locaux dans cet engagement, tandis
que le seul capable de percer Aquin
fut Monroe qui nous a paru le meil-
leur joueur du camp visiteur.

les Rimouskois ont continué de
s'afficher dans les deux autres repri-
ses et à certains moments ils étaient
maîtres de la situation. C'est alors
que Mario Sénécal a affiché son pou-
voir offensif pour garder à lui seul
la rondelle des minutes entières.

Louis Aquin fut superbe dans les
buts locaux en effectuant des arrêts
dignes de son nom alors qu’il était
la grande vedette des équipes rimous-
koises. II a bloqué un total de 19
lancers tandis que son antagoniste a-
vait de l’ouvrage pour 26.
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la defensive locale, avec Frank
Côte en plus, fut difficile à déjouer.
L'étoile de Trois-Pistoles s'est gran-
dement fait aimer à Rimouski par son
jeu puissant. Quand il s'agit de sortir
la rondelle de la zone, Côte ne ba-
dine pas pour rien et n'hésite pas à
passer la rondelle. U a donne l'exem-
ple aux locaux sur ce point et à
muintes reprises les spectateurs ont
manifesté sur du jeu trop individuel
de plusieurs.

DIMANCHE APRES-MIDI

Après avoir pris les devants 2-0
dans la première période, les Feuil-
les d'Erable ont dù baisser pavillon
devant le C.AR.C., dimanche apres-
midi. par le compte de 6-5. La partie
fut plus intéressante que la veille. Les
Rimouskois avaient Tléquipe pour
battre les visiteurs, mais la tournure
des événements est pour le moins
surprenante des fois.

Louis Aquin n'était pas dans les
filets. dimanche, et il fut remplacé
à ce poste par le cerbère régulier du
Rimouski jr. Paul Saint-Laurent, un
produit de !uceville. H a bien fait
les choses et a sauvé à plusieurs re-

| ) {

Adelbert Lebel
Boucher - Epicier

Viandes de choix, légumes etc.

2, rue Bellavance - Rimouski-Tel : 2241-2242
NOMBRE DE NOS CLIENTS SATISFAITS

Légumes congelés Fruits et légumes

EPINARDS Ce _ 0.37 Pour Paques on aura des légumes frais :

HARICOTS VERTS . 0.33 Laitue, Celeri, Carottes, Poireaux, Choux-

POIS VERTS _.. __-_-_2202000— 0.31 Fleurs, Concombres. Etc.

FEVES JAUNES =... 0.31 ORANGES 3 dozs pr. 1.00

ASPERGESoo 0.61 BANANES la lb. 0.19
BROCOLI . — .._ 7 0.35 TOMATES la livre | 0.25
LEGUMES MELANGES ~~ 0.31 POMMES McINTOSH EXTRA FANCY
CHOUX-FLEURS =

=

___- - 0.33 10 Ibs. pour LS ) 0.89

RAISIN MALAGA 2 Ibs. pr. 0.35
i A PATATES 10 Ibs. pour 0.21

Fraits cengelés CAROTTES fraîches 3 Ibs. pr. 0.29
__ 0.51 LAITUE 2 pour . 0.25

FRAMBOISESme 043 CELERI 2 pour: _._.___ 0.35
BLEUETS oo0.33 OIGNONS 5 Ibs. pour. 0.24

JUS D'ORANGE,2pour1.1° 0.65 POIS VERT 20 ozs 2 btes pr. 0.44
GELATINE 12 pr hor__~~"1.15 PALETTES DE FEVES jounes coupées
BISCUITS a la crème 2 lbs. pr. ___ . 0.39 BLÉ bres.pourots. Shes or 0.43

SOURES tomates et aux légumes 64 JUS D'ORANGE 20 ozs. 2 bes pr. 0.44tes. pour ..___—-—LeccC00000 ' , . . .

FEVES AU LARD York 20 ozs. SOUMON boitespour 0.44

2 pouree0.35 KLIK la boite eee... 0.59
JUS DE TOMATES 20 ozs lère quels FACE ELLE 2 boîtes pour 035

3 boites pour _ ___ _______ - 0. . \

BEURRE PEANUT 6 Ibs. pr _____._ 2.19 ERETESRed Sind2 Pats pr. 055
CONFITURES pommes et fraises 0.89 SAVON A LAVER 3 borres or. 025

MOUTARDECHEF32m 89 SAVON EN POUDRE QUIX 2 btes

_

0.59
le pot pour 0.25 SAVON EN POUDRE GRANIX avec 2

"2 potsbr. “0 savon

à

laver pour . . __ __- 0.69
BETTES 24 oxs. 2 pots pr. . -—- 0.6% FARINE MONARCK 24 lbs avec livre
GRAISSE SHORTENING ___.0.35 CaïsusAUXTomates 7 0179
GRAISSE PURE LARD ____. 0.29 2 bouteilles pour —  .. _ 0.29

Nous recevrons pour Pâques des jambons de première qualité cuit, demi-cuit, et
pas cuit, etc. à de très bons prix. |

Avec achat de 10.00 et plus on vous remettra 2 barres de savon de toilette Casheme-
re Bouquet et 1 bouteille de lotion Cashmere Bouquet.
Livraison gratuite dans toutes les parties de la ville et les environs.

ed 

 

 

C’est à ce magasin que vousa
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prises.
Frank Côté fut de nouveau la ve-

dette de la joute et en plus de pas-
ser les trois-quarts du temps sur a
glace sa tenue fut impeccable et il a
montré qu'il n'avait rien perdu de
son séjour dans la ligue senior.

Raymond, Berger, Brillant, 1 cbel
et Senécal ont produit pour les per-
dants. Quatre des six buts des visi-
teurs furent comptés par Tommy
Moore. Les deux autres le furent par
Rooke ¢t Messier.

René Berger s'est vu expulser de
lu patinoire lorsqu'il s'en est pris à
l'arbitre sur une décision qu'il croy-
at mal à point. l'incident est sur-
venue à la première période.

Un autre incident est survenu du-
rant le match, mais nous devrions
dire accident, car il s'agit de Ted Mil-
ler, des visiteurs, qui est allé choir
contre la palissade à une vitesse ac-
célérée. D'aucuns n'auraient pu es-
pérer le voir s'en sortir indemne car
la chute fut vraiment dure mais il
en fut quitte pour sortir sans con-
naissance de la patinoire sans aucu-
ne fracture toutefois.
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choix, qualités, et les meilleurs prix.

Nous vous invitons à venir faire vos

achats pour Pâques ct profitez des

spéciaux que nous ferons dans la se-

maine du 19 au 25 mars.
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CAUSONS SPORT -
ICI ET LA

Félicitations à l'équipe Matane
pour avoir remporté le trophée “Ca-
nada and Gulf Terminal” en dispo-
sunt du Mont-Joli par 4 parties à 2

d'une série limitée à 7. La dernière
victoire du Matane fut celle de di-
manche dernier alors qu'il l'a em-

porté au compte de 5-1 aux mains
des leaders qui ne purent soutenir
le coup contre les lourds matanais.
Maintenant que le champion du cir-

cuit est connu, une série débutera à

Rimouski alors que l'équipe locale

disputera le trophée “Richelieu”,
dont il est détenteur depuis l'hiver

dernier, à l'organisation proclamée
championne du Bas. Cette série de

3 de 5 attirera des foules au Colisée

car on connaît la rivalité qui existe
entre les deux localités du côté sport.

Une affaire qui n’a pas manqué

d'avoir des retentissements fut celle

qui a marqué la fin de la série Trois-

Pistoles et Rivière-du-Loup. Cette
dernière équipe a pu se classer en fi-
pale contre le Montmagny sur une

décision du président de la ligue
“Bons Sports”. Jacques Gosselin. M.

le président n’a pas hésité à rendre
un verdict qui est fort discutable.

Trois-Pistoles, selon l'assentiment de
la direction de la ligue. même s’il a
fini en tête du circuit, n'a pas un mot

à dire dans la question du terrain sur

lequel se dispute une dernière partie
de série. La direction a eu des rai-

sons d’agir ainsi, ce que peu connais-

sent encore, et à l'instar d'un chro-
niqueur de Québec. nous répéterons:
vous avez la parole, monsieur Gosse-
lin...

Entretemps, le Rivière-du-Loup ne
fait pas fureur contre le Montmagny
qui n’a plus qu’une partie à rempor-
ter pour être proclamé champion. Il
a déjà trois victoires. Pas trop mal,
un premier pronostic qui se réalise. . -

Pierre Brillant, appelé d'urgence de
Trois-Rivières, au chevet de sa mère
dans un état critique à l'hôpital, pas-
sera la semaine à Rimouski après
quoi il s'en retournera pour débuter
la finale contre le Canadien ou les
Citadelles qui bataillent avec achar-
nement. Nous avons rencontré Pierre
chez lui, dimanche, et il nous a fait
d'intéressantes révélations. Le jeune
athlète local se dit enchanté de sa
saison à Trois-Rivières et ne tarit
pas d'éloges sur son coach Jack Tou-
pin qu’il n’hésite pas à reconnaître
comme le meilleur de toute la ligue.
Pierre dit qu'il montre beaucoup de
hockey et lui-même a pu se corriger
de plusieurs défauts dans son jeu; il
assure que maintenant tout vient na-
turellement et qu'il n’est plus en
proie à cette nervosité qui l’affligeait
dans les premières parties. Pierre a  

AVEC CLAUDE PEARSON

encore une saison avec les junior et
se dit confiant de faire renouveler
son contrat, l’automne prochain. Se-
lon lui, son club, les “Cogs” (Reds)
possède de grosses chances de gagner
les éliminatoires. Nous serions très
heureux pour toi, Pierre. Tous les
sportifs locaux s'unissent à nous pour
souhaiter un prompt rétablissement à
ta mère et à toi, toutes les chances
voulues. . .

Saint-Joseph d'Alma, de la ligue
du Saguenay, devrait livrer sous peu
une exhibition contre le Rimouski.
On sait que Victor Corbin, bien con-
nu à Rimouski dans le monde spor-
tif, s’aligne pour ce puissant club...
La ligue de Balle-Molle doit pré-

senter sa requête à la Commission
scolaire cette semaine afin qu'elle
puisse avoir la permission de conti-
nuer ses activités sur le terrain ac-
tuel. . .

Gervaist Rioux s’alignait avec les
locaux la dernière fin de semaine.
Maintenant qu’il demeure à Neuvil-
le on ne le verra plus aussi souvent
dans les cercles sportifs rimouskois
si ce n'est lors de promenades, com-
me ce fut le cas pour la semaine
dernière. . .

Frank Côté et Guy Ramsay, du
. Trois-Pistoles, ont donné un bon ap-
pui à l’équipe locale dans ses ren-
contres contre les “Jets”...

Rodolphe Lafresnaye, du club Ri-
viere-du-Loup, a émerveillé les quel-
aue 2.500 spectateurs présents au Co-
lisée, mardi passé. À la même occa-
sion, Duncan Burgess et Mario Sé-
nécal ont brillé...

Qui succédera à Roland Bourbon-
nais à la présidence de la ligue de
Balle-Molle ? Price fera-t-il partie du
circuit ? Une assemblée qui se tien-.
dra sous peu nous le dira. La ligue.
en faisant l'achat de toiles pour clô-
turer le terrain, débutera avec un
déficit de plus de mille dollars...

Hervé Bouillon est arrivé des Es-
coumains, mardi.
A la semaine prochaine.

PRIS SUR LE VIF...
— Des aviateurs, il en faut sur

terre et dans les airs: Jean-Louis en
a fait “voler” une couple tandis que
Mario s'occupait de ceux qui n'a-
vaient pas d'“ailes”. ..
— Bill, lui, les mettait en forme

pour le départ...
— T1] fallait s’y attendre, du jeu

anglais et du jeu français, c’est bien
mêlant...

Entendu au Colisée, dimanche, a-
lors qu'on refaisait la glace entre une
période :
— “As-tu vu si ça gèle vite, Jos. ?
— J’pense ben, on l’arrose avec

du “Canada Dry”...

P.S. Les charriots d'arrosage por-
tent l’annonce “Canada Dry”.
, — René restera toujours un grand
incompris, Il faisait tout simplement
signe à l'arbitre, du bout de son
hockey, que son noeud de cravate
était dénoué. Il a trop insisté à lui
rendre service, et l'officiel lui a ren-
du la pareille en l’expulsant de la
patinoire...
 

ST.-FRS. d’ASSISE (Bon.)

Baptêmes.— M. et Mme Fernand
Gallant font part de la naissance d’u-
ne fille baptisée sous les prénoms de
Marie-Danielle. Parrain et marraine,
M. Germain Gallant et Mlle Mar-
tine Gallant; porteuse, Mme Hector
Gaudet, grand'mére de l'enfant.
,— M. et Mme Ovila Belzile (Ma-
rie-Luce Fortin) font part de la nais-
sance d'une fille baptisée sous les
prénoms de Marie-Denise. Parrain et
marraine, M. et Mme Floi Belzile,
grands-parents de l'enfant.
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Vous voudrez, sans doute, monsieur, renouveler vo-
tre garde-robe. “ART KRAFT" sait plaire aux plus dif-
ticiles.

Notre assortiment d’habits est aussi au complet
pour votre fils qui fera sa lere communion.

MICHAUD ENR’G.
RIMOUSKI54 de la Cathédrale

 

TABLE
ET CHAISES CHROMEES
a prix d’aubaine

DESSUS EN ARBORITE SOLIDE, CONTOUR DE LA TABLE CHRO-
ME, EXTENSION AUX DEUX BOUTS : LONGUEUR : 40, POUCES,
FERMEE ; 60 POUCES OUVERTE. TEINTES : BLEU, GRIS, VERT, ROU-

Table et 4 chaises (telles qu'il-

lustrées) régulier $109.50
Aubaine Talon

Bien of Pâques

soyez chics avec

un bel habit

‘“ ART KRAFT”

Tél. : 2125   

 

ECONOMIES

9006089096966000060:.2.°>523860090000600
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JOLIS MOBILIERS CHROMES, A PRIX REDUITS

, Table d’un riche fini arbo-
rite. Jolie garniture de chrome.
Chaises genre fauteuil, dossiers
arrondis, couverture cuirette
plastic uni ou deux tons. Prix
rég. $189.00.

SPECIAL $1 49.50

TALON

  

arna

Jolis mobiliers chromés, pat-
tes de la table en forme de
piédestal. 4 chaises dossier a
motifs. Prix rég. $169.00.

$120.50

Sets table et chaises chro-
mées. Table dessus arborite,
contour chromé, chaises plas-
tique cuirette, pattes droites.
Prix rég. $139.00.

$99.50

 

SPECIAL

TALON

SPECIALA notre nouvel Archevéque
TALON

Mg. Cha:les-Eugène Parent

  

ALra,

200
Notre-Dame

$i-Germain Trois-
Rimouski 29 ' Pistoles
Tel: 4331 NOS BAS PRIX GARANTIS SONT LES MEMES AU Tel: 116

COMPTANT OU A TERMES

Nous présentons nos respectueux hommages
et nos voeux pour un long et heureux règne.

Ouellet Automobiles Inc.
337 St-Germain Tél, : 3327
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Fashion-Craft
Les nouveaux vêtements Fashion-Craft vien-
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nent d'envahir littéralerient nos magasins, avec

leur tissus souples aux gais coloris, présentés dans

une élégance de lignes pour avontager n'importe

quelle taille. Il vous faut. Monsieur, venir voir nos

complets avant de prendre toute décision avant

Pâques.
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Grandeur : 34 a 42

Prix variant

$45. a 369.
 

NOUS VENONS DE RECEVOIR

de merveilleux nouveaux tissus
POUR CONFECTION SUR MESURES

  
Mercerie printanière
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Chapeaux ~~ ~~. $6.50 et plus

Cravates _ a --- 81.00 et plus

Chemises _ _ - $2.95 et plus

Bes =. —— == eee --- 69 et plus

JOSEDR ANTOINE

SANIERRE
 t1740USKI JIMONT-JOLHNBAIEDES-SABLL J MATANE
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L'ECHO DU BAS ST-LAURENT

SPORTS ES SPORTS————————————

Trois-Pistoles est traité injustement
 

Les quilles
a St-Robert

Position “semi-finale”
Ligue des dames

J Mar. Moy.
Jeanne Bellavance 39 129 106.2
lucie Gagnon 36 128 105.9
Mme Paul Robitaille 42 102 94.3
Rosita Doucet 39 89 92.7
Aline Labbé 39 90 89.5
Mme Raymond Gagné 12 29 88.4
Yolande Truchon 15 32 86.1
Fmilienne Brisson 42 75 83.9
Albert St-Pierre 33 S55 83
Alexandrine Duchesne 6 10 81.2
Mme Léopold Gagné 12 22 80.3
Germaine Heppell 27 47 79.7
Mme Eudore Allard 12 19 79.4
Mme Louis Pelletier 15 29 76.7
Estelle Dubé 8 12 75.3
Gisèle Charest 36 42 73.6
Mme Louis Gagné 9 12 734
Mme Roméo Gagné 12 11 73
Mme Roland Lavoie 12 17 722
Mme Marcel Blais 39 45 69.1
Mme Laval Plumondon 39 40 68.4
Madeleine Guimont 36 37 67.7
Imelda Dubé 24 ?2 60.5
l.ucette Deschènes 6 7 59.6
Renée Dubé 9 7 58.7

Plus hautes parties (plus de 150)
Lucie Gagnon 182
Jeanne Bellavance 164
Emilienne Brisson 155

Pius hautes moyennes (plus de 100)
Jeanne Bellavance 106.2
Lucie Gagnon . 105.9

Plus de marques (plus de 100)
Jeanne Bellavance | 129
Lucie Gagnon 128
Mme Paul Robitaille 102

Position des équipes
Pts Mar. Tot.

Les Etoiles 38 437 17191
Les Feuilles d'Erable 36 350 16895
les FEclairs 24 297 15070
Saint-Robert 15 283 13100

LIGUE MASCULINE
Classement final

Pts Total

Laiterie Laval 53 29411
Magasin Robitaille 51 31216
Plomberie Rimouski 44 25432
Les Industriels 42 28215
Photographie Lacombe 37 26124
Michaud & Fils Auto 33 27147
Salon Chez Robert 27 23567
Club des professeurs 26 24347
Les Lacordaire ....... 24 23077
Magasin Albert Labbé 23 22831

P.J. Moy.

P. Roberge 18 153.0
G. Amiot 45 146.3
M. Sénéchal …. … 9 1368
H. Blais … 42 134.5
R. Lévesque 6 133.0
P. Thériault 6 132.7
J.-C. Pomerleau 24 132.0
M. Collin … 48 130.3

M. Lebel 54 129.7

F. Moisan … 42 1275

B. Amiot .… 9 129.2

F. Bélanger … . 48 126.3

A. St-Pierre 43 125.6

A. Chapados 30 1253

J.-H. Frigon 18 125.1

G. Gagné .... 26 125.0

J.-M. Desrosiers 6 124.0

W. Janelle 29 123.7

G. Lacombe

.…

......... 50 122.9

M. Blais 33 121.8

H. Bélanger ........ . 48 121.5

O. Dion ...coco 32 121.0
Records individuels

Moyenne : Paul Roberge (153.0).

Plus haute partie: Gilbert Amiot

(231). ;

Plus haut triple: Hermas Bélan-

ger (518).
Plus haut total: Marc Lebel (7005).

Plus grand nombre de “spairs” :

Mare Lebel (159). +

Plus grand nombre de “strikes” :

Gilbert Amiot (131). ‘ .

Plus grand nombre de “marques”

Gilbert Amiot (286). ;

Assistance à toutes les parties (54):

Marc Lebel, Lionel Lavoie, Charles

Savard.
Parties de 200 et plus: Gilbert A-

miot (231); Félicien Moisan (213);

Wilson Janelle (206); Marc Lebel

(205); Hermas Bélanger (203); Paul

Roberge (200). .

La plus grande augmentation de

moyenne : Maurice Langis (33.8, de

61.0 à 94.8). ;
Records d’équipe Co

Plus haut total: Magasin Robitail-

le (31216). ; Lo

Plus haute partie: Laiterie Laval

(794). _,
Plus haut triple :

(2131). « "

Plus grand nombre de “marques” :
Laiterie Laval (1150).

Laiterie Laval

= = = -

Mise au point de M. Théo. D’A-

Pistoles

Voici d'abord la lecture du télé-
gramme du président de la ligue, M.
Jacques Gosselin, en date du 7 mars,
à 9h58 a.m.:

“Huitième joute demain Rimouski
stop recettes partagées part égale J.
Gosselin.

Rivière-du-Loup a donc reçu le
même télégramme mais n'accepta
pas cette décision du président de la
ligue. Alors commença le jeu de Ri-
viere-du-l.oup pour faire renverser
cette décision en se servant d'influen-
ces dont nous soupçonnons la pro-
venance. Ces influences réussissent à
changer la décision du président; ce-
lui-ci nous renvoie le télégramme
suivant :

“Tenez pas compte télégramme
untérieur stop hutième joute à Riviè-
re-du-Loup 8 mars stop Rivière-du-
Loup responsable protection officiels
et vos joueurs sinon victoire accordée
‘Trois-Pistoles stop arbitres avisés en
conséquence Jacques Gosselin.

Pourquoi M. Gosselin nous pro-
met-il toute cette protection sans que
nous l’ayons sollicitée ? Etait-ce pour
mieux influencer Trois-Pistoles afin
qu'il se rende à l'arena de Rivière-du-
[Loup lui faisant croire à une victoire
facile quand Trois-Pistoles a eu diffi-
cilement justice sur ce terrain ? Pour-
quoi M. Gosselin ne s'est-il pas ser-
vi de toute cette influence que nous
lui trouvons subitement quand il s’a-

“gissait d'obliger Montmagny et Beau-
port à nous rendre leur dernière vi-
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SPECIAL

 

unique.

PHARMACIE REXALL
298 St-Germain

Tél, : 2451 

mours, gérant du club de Trois-|

 

site ?

I! serait intéressant que le public
connaisse certains details au sujet de
la semi-finale 4 dans 7.

le club qui finit en tête de la li-
gue u le privilège de commencer sur
son terrain et automatiquement s’il
se joue 7 parties tn septième partie se
Joue sur son terrain.

Dans le cas présent, il v a eu 7
parties jouces, 4 à ‘Trois-Pistoles, 3
à Rivière-du-Loup. De quel droit Ri-
vière-du-Loup peut-il nous obliger à
jouer sur son terrain cette dernière
partic quand ce club est arrivé en
dernière position ?

N'est-il pas plus logique que le
club qui arrive en première position
et possède 8 points de plus que son
adversaire dans la semi-finale de 4
dans 7 ait au moins le privilège de
donner son avis sur le choix du ter-
rain pour cette dernière partie. Loin
de 1a, Trois-Pistoles n'est même pas
consulté sur le choix de ce terrain.

Fn dernier lieu, hier après-midi,
nous demandons à Montmagny de
convoquer une assemblée de ligue.
Montmagny convoque cette assem-
blée; en plus, M. Fernand Paré, dans
un entretien avec le Dr Catellier, ac-
cepte cette assemblée. Une heure
plus tard, le président, M. Gosselin,
tous avise que Montmagny et Riviè-
re-du-Loup retirent leur convocation.
Quelle influence a encore pu renver-
ser cette dernière décision de Mont-
magny et Rivière-du-loup auprès du
président de la ligue ?

Aurait-il été possible d’être plus in-
juste envers le club et la population
de Trois-Pistoles ?

RS KY

heaJF

NOAA

  

CREAMY MASQUE
JARRE DE 4 0OZS., REG. $2.00

Spécialif$1.25

CREAMY MASQUE vise deux buts principaux : la-
vage parfait et teint d'un éclat particulier. Appliquez
bien sur la peau, rinsez a l'eau et vous verrez TUSSY
CREAM MASQUE faire un travail parfait d’épuration
des pores de la peau ! Pour l'épiderme des jeunes, pour
corriger la pâleur de certains teints, il n'y a absolument
rien comme TUSSY CREAMY MASQUE.

Profitez, dès aujourd’hui, de cette offre spéciale et

Service de livraison à domicile

En vente à :

PHARMACIE MARQUIS
160 St-Germoin

Tél. : 3338

Yvon MARQUIS, pharmacien diplômé, prop.

"_
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ECHOS MONDAINS
— M. et Mme Charles-Eugène Pel-; presentés par M. et

Ictier et leur fils Guy, de Trois-Pis-
toles, sont en promenade chez M. 2
Mme Arthur Raymond.
— M. v1 Mme Aimé Lamarre sont

de retour d'un voyage à Belleterre
(l'émiscamingue). Ottawu. Montréal

et Québec.
— M. e Mme Robert Dessu-

reault sont de retour d'un séjour en
Floride et à La Havane.
— Mile Laurette Morcault est de

retour tie Boston où êlle fut linvitée
de su soeur. Mme I. Ouellet.
— M. Charles Desrosiers était ré-

cemment en voyage à Détroit. Mich.
— M. et Mme Paul tepage et M.

et Mme Fustache Soucy sont de re-
tour de Floride où ils ont passé quel-
ques semaines.
—M. Alfred Dumouchel. de Mont-

réal. était en vovage d'affaires en
notre ville. cette semaine.

— M. Yves Forrest est de retour
de Rivière-Portneuf où il est demeuré
trois semaines à titre de Joueur de
hockey.

Naissances— M. le Dr et Mme
Gaston Beaulieu (Amanda Huince)
font part de la naissance d'une fil-
lette. le 8 mars. a l'hôpital de Ri-
mouski. L'enfant fut baptisée le 11.
sous les prénoms de Marie-Edith-Su-
zunne. Parrain et marraine. M. et  Mme Valère Haince. de Lévis. re-

bSS6OO6609000698889

Mme laurent
Rioux. Porteuse, Mme Gérard Bel-
zile.

Bic: le 11 mars, est née et fut
baptisce Marie-Marielle-Aliette, en-
fant de M. et Mme Oscar Brillant
(Murie-Ange Ouellet), Parruin et
marraine. M. et Mme Léo Caron.
— A M. et Mme Jean-Marc Ga-

gnon (Bernadette Roy). de Bic égu-
lement. un fils baptisé sous les pré-
noms de Joseph-Georges-Daniel. Par-
rain et marraine. M. et Mme Wilfrid
Raymond. de Rimouski. oncle et
tante de l'enfant. Porteuse, Mu
Pierre Roy. de Bic. grand'tante.

MARIAGE
On annonce le mariage de Mlle

Madeleine Moreau. fille de M. et
Mme Jean-Baptiste Moreau, avec M.
J-F. Cauvier, fils de M. Georges
Cauvier de Chandler. Va bénédic-
tion nuptiale leur sera donnée en la
Cathédraïe de Rimouski, mardi le 27
mars. à 8 heures a.m. Pas de faire-
part.

EN RELIGION
Un autre fils de la paroisse de Ste-

luce se destine à la vie religieuse. II
s'agit du Frère léonard Côté, fils de
M. et Mme Sévérin Côté, de Ste-
Luce. qui à prononcé ses premiers
voeux lors d'une récente cérémonie
de profession uu noviciat des RR.
PP. Rédemptoristes, à Ottawa.

L'ECHO DU BAS ST-LAURENT

Carnet social de
Mont-Joli

Un shower de verrerie a ¢té don-
né, dimanche le 11 mars, chez Mlle
louise Beaudet, à la demeure de ses
parents, M. ct Mme C.-B. Beaudet,
a l'occasion du prochain mariage de
Mlle Monique Marmen avec M. Ro-
bert Dumais, de Mont-Joli.
A l'issue de cette réception des

plus charmantes, le thé fut servi par
Mlle Louise Beaudet et Mme Ro-
méo Vachon.

Ftaient présentes: Mmes C.-B.
Beaudet, Aurèle Muarmen, Cléophas
Dumais, Roméo Vachon et Raymond
Desrosiers; Miles Pierrette Beaudet,
ge. Louise et Claure Beaudet, Mo-
nique, Madeleine et Huguette Mar-
men, Irène, Thérèse et Germaine Du-
mais, Jeannine Lévesque, employée
au ministère de l’Agriculture; Moni-
que Meunier, institutrice, Alfréda Le-
vasseur et Bibiane Guy, employées
de la firme Beaudet & Cie, Yolande
Pelletier. Rosanne Lebrun, Cécile
Morissette, Georgette Charette, Thé-
1èse  Bilodeau, toutes de Mont-Joli,
Miles Raymonde Filion et M. Jac-
ques Amiot, de Rimouski,  Maric-
Paule Dubé, de Price, et Jeannine
Desrosiers, de Ste-Flavie. — Mme J-W. St-Laurent est en
promenade à Montréal. Windsor et
! Détroit. Michigan.

-909666906080

Epicerie Aurèle Ouellet

218, St-Germain, Rimouski Tel: 2430

Spéciaux pour Pâques semaine du 20 au 24 mars
FRUITS ET LEGUMES

Pommes Mclatosh tancy 4 lbs.
Oranges Sunkist 288 doz.
Raisins Malaga 2 Ibs
Bananes la Ib.

Cocos
Pamplemousses 96 4 pour
Anancs frais
Persil
Echalottes
Radis
Concombres
Champignons
Epinards
Laitue lceburg 60 2 pour
Céleri
Carottes fraîches 2 lbs.
Choux-fleurs 120

Marshmallow Angelus 16 ozs.

CAFE FRAIS MOULU LA LB 0.90

.37 CHAUDIERE DE BEURRE DE SUCRE

39 A LA CREME 4 1/2 lbs.
- - 39

20 __

 

1.29

29 “Produits Heinz”

43
.33
.29
24
25

  

Salade aux fruits Del Monte 28 ozs. 49

Pêches choix 20 ozs.
Pêches ‘’Bright’’ 15 ozs
Poires Choix 15 ozs.
Gélatine Jello Assortie 6 pqts
Olives unies 9 ozs
Olives noires 16 ozs.
Jus raisins ‘’Welch’’ 32 ozs
Gelé de menthe 6 ozs.

Gelée d'atocns 12 ozs.
An~ros tranchés choix 20 ozs
Mélance à gâteaux Robin Hood asst. bte .29
Crisea In 1b. 48
RI5 d'inde sur épis bte 35 ozs. .2N
Homard bte 8 ozs 77
Pnic verts choix hte 20 ozs. 2 pour 45
Riceuite Asst, es. de 9 (hs. à 27
Jus nommes bte 20 ozs 2 pour 27
All Bran, avec cuiller Plastique qratis .26

Banbnnnières chocolats '‘Lowney’s’” bte .90
Chocolats ‘’Moirs’’ Luxury bte 1 Ib .93
Choco'ats ‘Moirs’’ Fresh Made 1 Ib 85
Choud'ère 5 Ibs. Satinnettes "Lowney 1.95
Chocolats ‘’Lowney's‘’ bte 5 Ibs. 3.75 16 ozs

  

was,; actes
L000Coleman or Fe

42 . N="

31 0.22
25
21 Marinades sucrées .35 {
57 Beurre de peanut  .33

34 Fèves au lard, bts .22

61 Sauce Chili 34 |

46 Fig Pudding. 16 oz. .42 J

26 ERE
.36
.39

 

 

 

 
FRAISES 51 |
FRAMBOISES 43
CHOUX-FLEUR 33
FEVES JAUNES 31
JUS D'ORANGE 35

 

 

  
   

 

  

   

PETITS MORCEAUX DE CHOCOLAT
MI-SUCRE AU LAIT

Pour.BEIGNETS CHIPITS
M GATEAUX CHIPITS

ef autres

recettes au

chocolat

mi-sucré  
Sur demande, vous recevrez

GR ATIS: par le poste FRANCO, une

Ecrivez à série de recottes Chipits.

VAN KIRK CHOCOLATE CORPORATION LTD.
Division Publicité); Terente 1, Ontario

0000000000000057000000000000000¢

 
 
       

  
  

   

  

 

   

 

  

 

Tre

“12” MORCEALX
— Chapeaux ‘’duvet de

Voleur $6.95
— Chemises de toilette ou sport

valeur $4.95
— Gilei genre ‘Pull Ove

valeur $2.50
— Cravates en soie ou tricot

valeur $1.50
— Bretelles de fantaisie

valeur $1.00

AVEC L’ACHAT

jeudi, le 15 mars 1951

d’un
COMPLET

cu =
nch Hollywood

Fourrure”

pr!’  
— Chaussettes à dessins ou unies

valeur $1.50
— 6 mouchoirs

valeur $1.25

_CENPLETS
4547 =

HESE

Confectionde gabardine,
modèle à devant croisé,
teintes printanière 1951
Gris bleu, beige, coco,
bleu royal, bleu poudre.
etc.

Grandeur 34 à 44

Le TOUT pour seulement

531.”

  
Confec

 
TRENCH

HOLLYWOOD
Teintes populaires mari-
ne, beige, coco, brun, gris
bleu. etc.

le gabardine, modèle a-
vec épaulsites et ceinture
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328 St-Germain Tél. : 4331

RIMOUSKI
200 Notre-Dame Tél, : Vi

TROIS-PISTOLES

  



 

Pour votre PUBLICITÉ
utilisez le meilleur medium

votre journal:

L'ECHO DU BAS ST-LAURENT

demandez
M. Jos. Beaulieu, publicitaire

Tél. : 4231 222 St-Germain

Pour tous genres

D'IMPRESSIONS

adressez-vous à-ECIX
DU G L'IMPRIMERIE GENERALE |

DE RIMOUSKI LTEE |
BAS ST-_AURENT Rimouski 3

222 St-Germain — Tél 42: |
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les compagnies forestières du dis-
trict de Rimouski, pour la grande

a 0 Oiil a dll ien e majorité, ont encore besoin de quel-

ques centaines d'hommes; la Com-
mission doit nécessairement considé-
rer les demandes de main-d'oeuvre
enregistrées à son service de place-
ment avant d'accorder des presta-
tions d'assurance à un réclamant qui
pourrait accepter un nouvel emploi.

Un tunnel sous la
voie du C.N.R.

MM. J.-O. Martineau, assistant in-, avail presente une requête à cette
génieur en chef au ministère de la | fin devant la Commission des Trans:
Voirie, de Québec, J.-E. Dumontier, ports. l'affaire a été porté jusqu'en
ingénieur en chef adjoint à la Com- | Cour suprême qui a rendu un juge-
mission des Transports du Canada, | ment favorable à la Province. Subsé-
JC. Macl aughelan, ingenieur divi-' quemment, cé projet a ete abandon-
sionnaire du CNR.… de Camptbell-.né pour être remplacé par celui de

Le nombre de demandes de réctamation augmente
sensiblement au bureau de l‘Assurance Chômage de
Rimouski. Le gérant de ce bureau, M. G.-Oscar Moris-
sette, précise cependant que les auteurs de ces deman-
des ne sont pas tous qualifiés pour recevoir des presta-
tions. Tel est le cos pour nombre de travailleurs en fo-

 

 

 
 

rét qui ont quitté leur emploi sans satisfaire à toutes
les conditions statutaires de la Commission, entre au-
tres fournir une raison justifiant l'ebandon de leur em-
ploi. C'est là le grand problème et c'est là aussi que
beaucour de réclamants rencontrent la déception en re-
gard de leurs réclamations.

Les questions suivantes s'imposent
en premier lieu: Tes opérations é-
taient-elles terminées lorsqu'on a
quitté le chantier forestier ? Pouvait-
on trouver un autre emploi approprié
du même employeur? Pouvait-on

chez un autre employeur ? A-t-on né-
“Fes de prendre un emploi appro-
prié chez un autre employeur ? Fn
résumé. a-t-on quitté son emploi
peur ds raisons justes et valables ou!
simplement parce qu’on comptait

trouver un autre emploi approprie | pouvois se dispenser de travailler.

MODELE CI-HAUT,

ajusté ou ample, en co-

vert cloth 100 p.c. laine.

Broderie buanche, sur-
montée de tulle.
CHAPEAU en feutre

marine seulement. 2 à

11 ans.

 

214 RUE ST-GERMAIN

 

 

  
   

 

  

 

ton, J. R. Doull. principal assistant
mgénicur du C N.R., de Moncton, et
Robert Duffy, ingenieur divisionnai-
re de la Cie Price Brothers, de Ri-
Mmouski, ont passé une journée en
conferences, à Rimouski, pour diseu-
ter de plusieurs questions au sujet de
la construction projetée d'un tunnel
sous le passage à niveau du CN.R..
[rue St-Germain ouest,

QOTHÉE

KING COLEOE LE

Li Lu choix detous ha

26F.59
Comme on le sait, il etait question.

teut d'abord, de la construction d'un
vidoe ot le ministère de la Voirie

 

 

 

 

pour

grandeur: 1 à 
EN PARAD

garçons et fillettes

la construction d'un tunnel qui, d'a-
{près les autorités compétentes, sem-
ble être plus pratique à cause de
certaines difficultés qui en auraient
résulté pour la circulation si un via-
due avait été construit. les travaux
pour la construction de ce tunnel de
vraient commencer Mmcessamment.

 

Te poisson-pelée est la malédie
tion des pécheurs des côtes canadien-
nes. 1! n’est pas vendable sur le mar
che et brise les prements.

   
12 ans   
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La taxe scolaire à Rimouski
A une session spéciale des Commissaires d'école pour

la municipalité scolaire de la ville St-Germain de Rimouski,
tenue à l'hôtel de ville, le 30 janvier, et a laquelle sont pré-
sents : M. l'abbé Camille Michaud, ptre, curé, président, et
MM. Alphonse Chassé, Ls.-Ph. Laliberté, J.-Bte Labbé et
Joseph Dubé, tous commissaires d'écoles. Le secrétaire-tré-
sorier est aussi présent.

Les Commissaires prennent connaissance de la valeur
estimée des bien-fonds imposables au rôle d'évaluation de
1950 de cette municipalité, au montant de 57,292,83.00,
et de l'etat des dépenses pour l'année courante.
A — Entretien et réparations $2,200.00
B — Approvisionnement des écoles 1,350.00
C — Frais d'entretien 19,500.00
D — Salaire du personnel enseignant 65,340.00
E — Depenses générales d'administration 3,910.00
F — Service de la dette 22,730.00

Grand total $115,030.00
A déduire :

Rétributions mensuelles
Intercts sur arriérés de

taxes, etc

Subventions pour le
personnel enseignant

Subventions pour la construc
tion et autres

Total $ 22,460.00

Balarce a coiiser $ 92,570.00
[lest propose par M. Chassé qu'une taxe ou cotisation

de un dollar et trente centins par cent doliars d'évaluation
scit imrpesee sur les biens-fonds imposables de cette muni-
cipalits, suivant le rôle en vigueur de 1950, et qu'une ré-
tribution mensuelle de deux dollars par enfant de Ia 10e an-
née soit perçue pour l'année courante

Adopté unanimement.
Et la prière clôt la séance

5100. CO

900.0C

10,700.00

10.760 00
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et fout laisse prévoir que les divers
concours susciteront une grande é-
mulation parmi les membres de la
presse semainière.

Représentation
Les hebdos représentent aujour-

d'hui une puissante organisation qui
couvre le pays en général et la pro-
vince de Québec en particulier. Les
quotidiens, et assez souvent les heb-
domadaires de langue anglaise, sont
ordinairement représentés dans divers
organismes fédéraux ou provinciaux
qui intéressent l’édition ou l’impri-
merie.
Dans une résolution présentée par

M, Albert WaHot, de Valleyfield,
l'Association réclame un traitement
semblable de la part des autorités
fédérales et provinciales envers la
presse hebdomadaire de langue fran-
caise.

. On voudrait également que les heb-
dos soient invités à Joindre diverses
délégations officielles auxquelles les
journaux quotidiens participent. L'u-
be des clauses principales de cette
resolution demande au gouverne-
ment fédéral lu nomination d'un
membre de la presse hebdomadaire
au Sénat canadien et au gouverne-
rent de Quebec la nomination d'un
représentant des hebdos au Conseil
1 ¢uislatf,

Les réceptions

Comme d'habitude Ile congrès des
hebdos a ete marque
receptions officielles.

Vendredi les congressistes ¢taient
resus à un buffet donné par l'Asso-
ciation dus Hebdomadaires et à un
aquetel offert par l'Association dus

Drasseries.
En outre des membres de l'Asse-

ciation el de plusieurs épouses de ces
dertiers Un grand nombre d'invités
de marque uvait répondu à l'invita-
ton du président et du secrétaire
asi que de M. C. A. Hanson et M.
H-Geo. Gonthier. respectivement
president et secrétaire de l'Associa-
tion des Brasseries de la province de

pur plusieurs |

La presse hebdo...
(Suite de la page 17)

cherchent à asservir où à se servir
de lu presse. On ne peut pus tout
mettre dans le journal. 11 faut faire
le tirage. Une des puissances c'est
l'annonce. Vous n'en êtes plus maî-
tre. C’est une arme qui vous a échap-
pé. Autrefois on pouvait passer un
contrat aujourd'hui vous devez tout
accepter où ne rien avoir. Il v a ce-
pendant des choses à ne pas publier,
1 faut songer aux petits enfants qui
peuvent voir le journal”.

Clinique sur le journalisme
Une clinique sur le journalisme a

été tenue sous la direction de M.
I.-P. Beaudoin, directeur do I'Feole
des Arts Graphiques, avec le con-

lors de son congrès annuel qui sera
tenu au milieu de septembre à Sha-
winigan Falls.

Quatre réunions générales ont été
tenues durant ce congrès semi- an-
nuel et plusieurs résolutions y furent
adoptées.

l'agenda fort chargé comportait
l'étude de plusieurs importantes ques-
tions de régie interne notamment sur
les finances, les règlements. les mé-
tiers de l'imprimerie. les tarifs pos-
taux. la publicié gouvernementale et
nationale. quelques services coopéra-
tifs. etc.

I.cs concours entre les membres de
l'Association seront continués cette
année avec une plus grande ampleur.
les conditions ont été mises à point
 

Québec.

Le soir. après une deuxième séan-
ce d'étude, les congressistes étaient
les invités du ministère de la Jeu- 
iment provincial, qui était représenté
nesse et de la Publicité du gouverne-

par M. Daniel Johnson. député de
Bagot et conseiller juridique de l'As-
sociation des Hebdomadaires ainsi
que par M. Philippe Beaudoin, direc-
teur de l'Fcole des Arts graphiques.
qui avait préparé. pour la circonstan-
cc. UN magnifique programme artis-
tique et musical. Après quoi un co-
quetel fut offert sux membres et aux
invités de l'Association.
Samedi midi, c'est à l'hôtel de ville

de Montréal que les journalistes et
leurs compagnes se rendaient. Un
buffet fut offert par S. H. te maire
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NOUVEAU VICE-PRÉSIDENT AU C.NR.

 

M. Alistair Fraser, M.C., CI, (à gauche) très connu dans les mi-

lieux ferroviaires de l’Amérique du Nord, prend sa retraite comme

vice-président, directeur du trafic du Canudien National. IT est

remplicé à la vice-présidence pur M. John Pullen (à droite) autrelois

gérant général du service des marchandises du réseau national, er Jui

aussi très avantageusement connu dans le monde du transport

 

   Pâques

offrez de succulents
Ay BONBONS

Les petits seront ravis de recevoir de

délicieux oeufs de Pâques Laura Secord

    

Agence exclusive cours des professeurs de cette ins.
tution. Il a été annoncé qu'un cours
spécial serait organisé à l'intention
des membres de la presse hebdoma-!
duire. Ce cours comprendra le pro-
cessus de l'imprimerie et pourra
grandement aider les jonrnalistes à
mieux connuître la technique. la fac-
ture d'un journal.

L'Association. par ailleurs. adopte-
rie un code d'ethique professionnelle

| BEURRE d'ARACHIDES À
AMÉLIORÉ

 

ECONOMISEZ
Achetez chez

GHATELAIRE
Confectionnez-vous de

belles toilettes avec nos
jolis tissus de : ’

@ Crêpes
imprimés

@ Soies faille

@ Gabardine

@ Tissus à
manteaux etc.

  

Grand spécial

Soie faille
rég. $2.25 pour

1.69

CHATELAINE
7 RUE ST-JEAN- __-__ RIMOUSKI  _. _ TEL. : 3070

 

  
 

  

de Montréal, M. Camilien Houde.
dans la grande salle de réceptions et
le premier magistrat pria ses invités
à visiter son bureau et la salle des
délibérations. Partout ce fut un
Joyeux et complet succès.

les congressistes, par ailleurs. ont
eu le plaisir de recevoir l'adjoint par-
lementaire du ministre des Postes,
M. t<opold Langlois. MP. Gaspé.
et M. de Gaspé Tache. adjoint à
l'exceutif du meme ministère.

M. Fean-Paul Tegaré représentait
rotre journel à ce congrès.

|

|

  
 

~harmacie Moreauit
Dr Jacques RINGUET, prop.

68 Ave. de la Cathédrale RIMOUSKI Tel. : 2459

+60000160000004004000644904690
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CINEMA - PHOTOGRAPHIE
LA MAISON DU PRINTEMPS...|que et porte des lunettes pour les pugne d'Epernay. Finalement. Mau-

; . besoins de son rôle; Liliane Maigné |rice a décidé de faire diner ses in-
musicale gaie et char-l qui, après avoir été la Margot, ter- vités et de leur faire visiter les ca-

(avec dégusta-

 

 

La Guilde PHOTOGRAPHQUE   
Comédie 
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munte, animée par une troupe Jeune reur de la Butte aux Cailles dans “Au ives ii champagne...
et pleine de dynamisme et compor-
lant de très jolies images en couleurs
(Gevacolor). Le procédé Gevaert-co-
lor est un procédé belge qui s'appa-
rente à l’Agfacolor.

Le prince charmant de la “Maison
du Printemps” chante, compose, fre-
donne, et communique sa bonne hu-
meur et sa joie de vivre : c’est Pierre
Duda qui crée dans ce film trois
chansons nouvelles: “La Maison du
printemps”, “Le Coeur tout content”
et “Si vous sonnez à la grille”. Il à
pour soupirantes : Claudine Dupuis,
qui trouve là son premier rôle comi-  

Royaume des cieux”, devient une
jeune fille (presque) sage qui se con-
tente de croquer des pommes sous
l'oeil du prince charmant; Jacqueline
Cadet qui tourna notamment il y a
quelques années "Troisième chemi-
née à droite”, et enfin Diana Bel,
une rousse de vingt ans qui est une
nouvelle venue à l'écran.

MA POMME
Maurice Chevalier vient de passer

une semaine surchargée; il a en effet
préparé la présentation de son film :
“Ma Pomme” dans une cave à cham-

 

  
AU CARTIER

TEL : 2791
Toujours des vues de premie:

choix
Représentation continue cha-

que soir, de 7 heures
Dernière représentation com-

plète à 8h30

En matinée, jeudi, et-
dimanche, à 2 heures

Prix d'admission : 0.50 en
matinée et en soirée.

 

Réclamez votre morceau de
vaisselle PETITS POINTS, à
toutes les représentations, sauf
le dimanche. ...... ...... ...... .. .

Les 18-19-20-21 mars

LES REQUINS DE

GIBRALTAR

film d'un âpre romanesque,
une oeuvre dont l’intérêt dra-
matique est encore rehaussé
par les qualités de la réalisa-
tion. Film d'aventures d’es-
pionnage où se greffe une é-
mouvante histoire d'amour;
production pleine de péripéties
inattendues, de rendez-vous se-
crets, d’assassinats implacables
et silencieux, soit autant d'’élé-
ments d'intérêt passionnant
auxquels il faut ajouter une
excellente interprétation d’An-
nie Ducaux, Yves Vincent et
Jacques Berthier.

— et —

TAIKOUN

en couleurs, avec John Wayne
et Laraine Day. On y raconte,
en plus d'une aventure roma-
nesque, les efforts immenses
faits pour construire un réseau
ferroviaire en Amérique du
Sud. Film parfois spectaculai-
re et émouvant.

Les 22 et 24 mars

A noter : pas de représenta-
tion  cinématographique =le

Vendredi Saint.

LA KERMESSE ROUGE

nous permet d'applaudir Albert
Préjean dans un rôle taillé en
force et d'assister à la recons-
titution de la tragédie de l’in-
cendie du Bazar de la charité
à Paris qui coûta la vie à des
centaines de personnes, dont le
réalisme donne le frisson. Une
jeune artiste, Andrée Servi-
langes, fait des débuts remar-
qués.
, — et —

JANE EYRE

en français, avec Orson Wells,
en Rochester, et Joan Fontai-
ne, en Jane Eyre. Magnifique
film, drame psychologique où
Margaret O'Brien joue à côté
des célèbres Wells et Fontaine.
Oeuvre forte, parfois violente,
Joan, petite pensionnaire in-
mais non dénuée de sensibilité.
ternée dans une maison d’édu-
cation, une véritable prison,
deviendra la gouvernante de
I’enfant d'un homme triste,
mystérieux et connaitra son se-
cret.

Participez, vendredi soir, à

DARTO. Gros lot: $25.00.

 

 

CINEMAS
AUDITORIUM

TEL : 3646

Représentation en matinée

jeudi et dimanche

Prix d’admission : 0.50 er

matinée et en soirée

Les 18-19-20-21 mars
LA CLE DE VERRE

film policier de la Paramount,
où Alan Ladd tient le premier
rôle avec beaucoup de succès
assisté par la blonde Veronica
Lake. Brian Donlevy leur ac-
corde un solide appui. Scéna-
rio un peu fantaisiste; une é-
tude virulente du milieu si spé-
cial dans lequel barbotent les
gangsters “distingués”; un rap-
port quasi bactériologique des
cellules pourries de la société
qui parviennent à contaminer
les éléments sains. Film qui
offre une collection assez re-
marquable de portraits peu
flatteurs d'un agent électoral,
son lieutenant, un sénateur et
sa fille; enfin, aussi d'autres
comparses destinés à lier cette
sauce cinématographique très
piquante.

—et—

BEAUTIFUL BLONDE
FROM BASHFUL BEND

en couleurs, avec Betty Grable
et Cesar Romero. Histoire
remplie de musique, de senti-
ment, qui raconte l’histoire
d’une très jolie et talentueuse
Jeune fille, à qui son grand-
père a appris que sa seule dé-
fense dans la vie pouvait être
son fusil et que son avenir dé-
pendait de son habileté dans
ce domaine. Devient champion-
ne mais en voulant atteindre
une rivale (a délicieuse Olga
San Juan) blesse le juge de
l'endroit...

Les 22 et 24 mars
Pas de représentation le

Vendredi Saint
TEXAS

en français, un bon film du
genre western avec William
Holden, Glen Ford et Claire
Trevor. Deux aventuriers re-
prennent $10,000 à des ban-
dits mais surpris avec cet ar-
gent, l'un d'eux manque de su-
bir un mauvais parti parce
qu’on le croit coupable. Inno-
centé, il s'engage sur une fer-
me et se trouve mêlé à des af-
faires de vol de bestiaux. Il
mourra à temps pour permet-
tre à son ami d'épouser son a-
moureuse.

— et —

DANCING IN THE DARK
en couleurs, film extrêmement
divertissant où Betsy Drake
joue, dans cette belle comédie
dramatique, le duo amoureux
avec Marck Stevens. William
Powell anime avec bonheur le
personnage d’une ancienne ve-
dette de cinéma. Plusieurs mé-
lodies populaires chantées par
Betsy Drake.

Jeudi soir, Foto-Nite com-
mandité par la Ferronnerie
Pascal Dubé, 9, rue St-Jean-
Baptiste, Rimouski.  

 

 

tion)... avant de leur montrer “Ma
Pomme”. Pas si bête... Le champa-
£ne aidant, les défauts du film (s'il y
en a) s'évaporeront comme des bul-
les dans une coupe.

UNIFORMES ET GRANDES
MANOEUVRES
Comme nous l'avions annoncé ici

mème, Fernandel n'a pas voulu, mal-
gré le grand succès de son film
“Meurtres”. abandonner définitive-
ment les rôles comiques, à qui il doit
su renommée.
Nous allons le retrouver dans “U-

niformes et Grandes Manoeuvres”,
tel que le public, au fond, le préfère.
Nous ne conterons pas ici, par le dé-
tail, les aventures du portier Luc qui,
par le jeu de circonstances impré-
vues, est soudain devenu duc de Mi-
ramar. Tout ce que nous pouvons
confier à nos lecteurs, c’est qu’il se
trouve dans ce film, une scène pas-
sionnée qui a été répétée et tournée
dix-sept fois avant d’être définitive-
ment reconnue bonne.
A l'entendre, Fernandel n'était ja-

mais tout à fait content de lui. Il
fallut toute l'insistance de son met-
teur en scène Le Henaff et de ses
partenaires Andrex (un peu jaloux)
et Ginette Baudin (équisée) pour
l’empêcher de recommencer une dix-
huitième fois.

KNOCK
Pour la troisième fois, on porte à

I’écran “Knock” la célèbre comédie
satirique de Jules Romains. Louis
Jouvet qui à l’époque avait horreur
du cinéma, n'était pas de la première
version cinématographique tournée
{en muet) en 1926, et le personnage
fut silhouetté par Fernand Fabre.
Jouvet, par contre, fut la vedette de
la deuxième version (1933). Le phar-
macien Mousquet, dans la mouture
1950 sera Pierre Renoir, titulaire du
rôle à la scène depuis la disparition
du créateur, Romain Bouquet. Chose
curieuse, Jouvet (qui fut préparateur
de pharmacie a Bourg-la-Reine et
pharmacien dans le faubourg Saint-
Denis) n’a jamais joué le pharmacien.
Mais ses conseils ont été précieux
pour la construction du décor. Il con-
nait la partie.

Jules Rimains a écrit lui-même les
dialogues du film, l’adaptation étant
de Georges Neveux. L'oeuvre est mi-
se en scène par le tout jeune cinéaste
Guy Lefranc, mais Jouvet, directeur
artistique, suit la réalisation de très
près, comme il fit en 1933 pour le
film de Roger Goupillières.

Jules Romains vient souvent au
studio. Il assiste avec curiosité aux
leçons d'’argot qu’Yves Deniaud don-
ne à Jean Brochard et à Jeanne
Marken, mais évite les journalistes
depuis que l'un deux lui a demandé
sur quelle place de Paris il aimerait
qu'on lui élevât une statue après sa

mort.

Les ouvriers payés hors du domai-
ne de l'agriculture sont plus nom-
breux que les fermiers dans la pro-
portion de 4.97 contre un.

Le travail de l’argentier est plu-
sieurs fois centenaire, mais le pla-
quage à l'argent, tel qu’il est fait au
Canada aujourd'hui, ne date que de
1800,

COMBAT (OC,
L'INDIGESTION “<=
ET LA CONSTIPATION
Combattez la constipation et

I'indigestion! FRUIT-A-TIVES a fait

ses preuves dans des milliers de cas.

Les FRUIT-A-TIVES sont composée
de fruits et de plantes.

 

 

 

 

 
Un écran-liltre sur votre camera ajoute beau‘oup à vos scènes de plage

parce qu "if fait ressortir les TLRES.

La Photo Pendant les Vacances d'Hiver

I FUT un temps ol le mot
vacances interdisait la pensée

du soleil chaud et des plages en
hiver. De nos jours, ce n’est plus

le cas. Les voyages s’accomplis-
sent à l'année longue et on peut
prendre des scènes d’été douze
mois de l'année.

Le cachet estival fait toujours

partie de la photographie, car les

pays du Sud sont envahis par les

touristes qui prennent leurs
vacances en hiver.

Si vous projetez d’aller dans le

Sud, pensez aussi a la photo. A
vous de décider si vous opterez
pour le ciné et pour la couleur.
Plusieurs sont d’avis que la trans-
parence et la couleur sont les meil-
leurs souvenirs qu’on puisse gar-
der. Ils trouvent que les teintes,
conjuguées avec l'agrandissement
pour projection, permettent de
revivre les moments les plus  

agréables d'un voyage. C'est ainsi

qu'ils retrouvent des détails in-
téressants parfois ignorés sur les
lieux méme.

Si vous avez l'intention de

photographier sous les rayons

d'un soleil ardent, ne manquez pas

d'adapter l’ouverture de l'objectif

à l'éclat réfléchi par Teau et le
sable, tout commevotrevue s’ajus-

te d'elle-même. Si vos yeux évo-
luent suivant l'éclairage, votre
camera doit en fuire autant.

En d'autres mots, atténuez le

dégré d'ouverture pouréviter l'ex-
cès de lumière. Même en hiverles
règles qui président à la photo-
graphie sur la plage restent en
vigueur.

Pour ce voyage, vous pouvez

vous procurer un guide photogra-

phique commode et peu coûteux
chez presque tousles fournisseurs.

372F — Jacques Lumière
 

 

Dans le but d'encourager la
production de photographies
sur des sites rimouskois et de
permettre la diffusion de car-
tes postales d'un cachet artis-
tique, Les Compagnons de
l’Art lancent un concours de
photographie à tous les ama-
teurs. Une exposition des tra-
vaux soumis sera ensuite tenue
a Pautomne.

Voici les réglements de ce
concours :
SUJETS: photographies de

paysages de Rimouski et des
environs (Bic à Ste-Luce),
scènes d'hiver et d’été, pho-
tos d’édifices publics et de
coins de quartiers.

CLASSES amateurs, pour fins
de concours et d’exposition;
professionnelspour fins d’ex-
position seulement.

GENRES : 1ère section: Pho-
tos en couleurs; 2e section :
Protos en noir et blanc ou

a.
NOMBRE: limité à six en-

trées.
GRANDEUR: 7 x 10” ou 10

x 14”; carton maximum 16
x 20”.

39 rue St-Pierre 

LES COMPAGNONS DE L'ART LANCENT UN

CONCOURS DE PHOTOGRAPHIE
SUR DES SITES DE RIMOUSKI

POUR DE BELLES CARTES POSTALES

IDENTITE: sur la surface de
la planche : aucune signatu-
re ou texte. Au dos de la
planche : nom, adresse, ti-
tre de la photo, date de la
prise. (Si désiré : ouverture,
vitesse, etc.).

EXPEDITION : les partici-
pants adresseront leurs pho-
tographies à : M. Louis-Paul
Lavoie, président section
photo, Les Compagnons de
PArt, 39, rue St-Pierre, Ri-
mouski.

DUREE : D’aujourd’hui au ler
octobre 1951.

RENVOI : Les entrées qui ne
remplissent pas les condi-
tions seront retournées.

PRIX: Six prix de $10 cha-
cun. (Chaque concurrent n’a
droit qu’à un prix, des men-
tions seront accordées pour
les autres photos de valeur).

CARTES POSTALES: Les
Compagnons ne s’engagent
pas à produire les cartes
postales. L'éditeur fera son
propre choix des photos des-
tinées à être reproduites sur
cartes postales.
La Section de Photographie

 

 

CONCOURS DE PHOTOGRAPHIE
LES COMPAGNONSDE L'ART

Rimouski

Veuillez m'inscrire comme participant

Nom _ _  __ _LLLLecI,

Adresse ___ecLo
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Programme de la Saint-Patrice au

UN VIOLONISTE ET UNE CHAN-
TEUSE A RADIO-CARABIN

Au cours de son émission du mer-
credi 21 mars, Radio-Carabin pré-
sentera a son vaste auditoire visible
et invisible, deux artistes de renom:

Concert “POP”

concert “Pop”, vendredi prochain

jeudi, le 15 mars 1951.

les, celui de Germaine dans “Les
Cloches de Corneville”, de Margue-
rite dans “Faust” et elle fut soliste
a uPlateau avec les disciples de Mas-
senet dans le “Requiem” de Verdi.
Son interprétation de cette pièce dif-
ficile obtint un grand succès.

— Artiste invité, Jimmie Shields; pavid Nadien, violoniste américain.
direction Paul Scherman et Dolorès Drolet. soprano, de L'émission Radio-Carabin est dif-

a . . Montréal. TRS? fusée le mercredi soir, de 10 à 11
En l'honneur de la Saint-Patrice, le cal. heures (heure avancée) sur les ondes

 

de CJBR.

@carc@

ALR
@Toujours frais

20F-5

concert “Pop” de l'Orchestre Sym-
phonique de Toronto, vendredi soir,
16 mars, offrira un programme de
mélodies irlandaises et les chansons
du populaire ténor canadien, Jimmie
Shields. Le concert “Pop” est radio-
diffusé du Massey Hall, Toronto.
Cette émission, offerte par la Com-
pagnie Robert Simpson, peut être
entendue au poste CJBR, de 9h30
à 10h30 p.m.

Jimmie Shields a remplacé, avec

succès, Giuseppe di Stefano à un au-

tre concert “Pop”, cette saison. Un

des chanteurs canadiens les plus

David Nadien étudia son art au
Curtiss Institute de Philadelphie ain-
si qu'au Juilliard School, de New-
York. I! fut également élève d’Adolf
Busch avec qui il perfectionna sa
technique. Nadien donna une série de
récitals aux Etats-Unis puis, l'été der-
nier, en Italie, et fut soliste avec l’or-
chestre philharmonique de New-York
et celui de St-l.ouis. Encore jeune.
David Nadien poursuit une carriére
des plus prometteuses et la critique
s'accorde à lui trouver des dons re-

Dolorès Drolet, soprano, débuta
très jeune sur la scène et à la radio
du Québec. Elle tint entre autres ro-
marquables.

 

  

        doués, il se distingue à la radio, au
concert et à l’opéra. À ce concert de

la Saint-Patrice, ce sont des airs ir-
landais bien connus qu’il chantera.

  

  

 

 On reconnaît ici Jovette Bernier, l’auteur des sketches fan-
taisistes de l'émission Quelles Nouvelles”, entourée de ses in-
terprètes. Murielle Guilbault et Miville Couture et du réalisateur
du programme. Bruno Paradis. “Quelles Nouvelles”, est enten-
due à 1 h. de l'après-midi, du lundi au vendredi inclusivement.
sur le réseau Français de Radio-Canada.

 
|

LES TALENTS DE CHEZ-NOUS |
Jeudi, le 22 mars, de 8 heures à |

8h30. sur les ondes de Radio-Canada,
l'émission “Les talents de chez nous”
en scra rendue à sa quatrième semi-
finale. Comme on le sait, les lauréats
des trois premières semi-finales et ce-
lui de jeudi concourront pour la
bourse Borden de $500 lors de la
grande finale qui aura lieu à l’émis-
sion du 29 mars.

Voici les noms des jeunes artistes
qui composeront l'émission de jeudi:
Suzanne Caron, pianiste de 20 ans
qui a déjà donné des concerts et qui
jouera le Concerto de Varsovie; Jean
Gaudreau, 17 ans, chanteur qui s’ac-
compagne à la guitare, qui interpré-
tera “Moi, mes souliers”, de Félix
Leclerc; Léon Bernier, 13 ans, pia-
niste, de Québec, élève de Madame
Labelle, qui jouera “Sarabande”, de

 

Sur les ondes
VENDREDI   

Jimmie Shields TUILES POUR PLANCHERS
EN CAOUTCHOUC ET ASPHALT

MARQUES:
ARMSTRONG, DOMINION et AMTICO
Pour recouvrement de planchers de toutes

sortes et pour n‘importe quel immeuble.

 

Syntonisez

LES TALENTS
OE CHEZ-NOUS

présenté par
THE

BORDEN
COMPANY, LIMITED

 

Flor-Ever
JIMMIE SHIELDS

  

Très nouvelle tuiles pour planchers et murs

 

  

 

  jouera “Tiger Wrag” au banjo. Fina-
lement, le gagnant de l’émission du  

ténor Ravel; Bernard Poliquin, 23 ass, i les jeudis soir à 9h.00 J hombre co panes bo ! y |
: nor, de Sorel, élève de M. Cornel- . } . e chambre de bain, le dernier cri en fait de

L'Artiste Invité à lier, qui chantera Pourquoi me ré CJBR Rimouski tuiles. Des experts de 5 ars d'expérience |
k veiller”, un extrait de Werther; Mau- - . ,
Le CONCERT ‘‘POP** rice Beaulieu, d'Edmundston, qui Grand prix final FxecutentJestravoux de posage avec garan- |

  de L'ORCHESTRE la BOURSE BORDEN
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SYMPHONIQUE DE

||

=== 500.00 }
TORONTO M. l. Dechamplain Pour $e audition écrivez à ANS. COTE & FIL! 1 del : ‘Chet D'Orchestre: Suite de la page 17) {*’Les talents de chez-nous” | 81 de la Cathédrale Tél, : 2244

; D'autre part, de célèbres coiffeurs

|

| Radio-Canada. { RIMOUSKIPAUL SCHERMAN ont tenté d'assurer à leurs salons les Montréal. ; rer

 

ANAAN |

 

services de M. Dechamplain par des
offres alléchantes; notre concitoyen
les a toutes déclinées. II préfère
continuer à exercer son art dans sa
ville au bénéfice de ses charmantes
concitoyennes. C’est sans témérité
qu'on peut donc avancer maintenant
que c'est à Rimouski qu’on rencontre
les dames et les jeunes filles arbo-
rant les coiffures les plus soignées
et les mieux réussies de la province!

 

programme à l'occasion
de la St. Patrice

CJIBR-8 1.304 9 1.30
'

S-51.12F

    

 

“IMBATTABLE!
-comme la bière

BOSWELL!”

  

   
Offert par  
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lo Pocte dos Families
K M'APPORTE

o Questionnaires
eo Cinbrevue

BA

Sind

LA 2 \3 “ hy: Courrier témirén
ES Dé »

e Théâtre
oN RUN ÈSe Événements sociaux

3 \VYDIVERTISSEMENT . . . ACTUAUTÉ
ECOUTER CHRC C'EST L'ADOPTRR

    

  

L“LA VOIX DU VIEUX QUERE €"   
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L'INSTITUT DE PERSONNALITE
FEMININE

 
4— Vos pieds expriment votre

gersonnalité beaucoup plus que vous
ne sauriez le croire ?

Voulez-vous connaître un petit
truc psychologique bien simple, pour
juger de l’état de tension émotion-
nelle d'une personne ? Regardez ses
pieds.

Lorsqu'une personne est timide ou
mal à l’aise, ses pieds assument une
position incorfortable. Lorsque vous
vous adressez à une personne qui son-
ge à toute autre chose qu’à ce que
vous dites, lorsque vous prononcez
une parole qui lui déplaît, lorsque
vous énoncez une idée qui la choque
ou qui réveille en elle des souvenirs
désagréables, lorsqu'elle est impa-
tiente ou préoccupée, vous constate-
rez très souvent que son pied gauche
est tendu (quand ce n’est pas le pied
droit), et que la pointe s’élève et s’a-
baisse, va de droite à gauche, en
montrant la semelle du soulier.

Il y a toujours une certaine con-

traction musculaire de quelque par-

tie du corps, qui accompagne les

tensions émotionnelles. Et que dire

des personnes qui tapent du pied ?

Si vous voulez ETRE A VOTRE

MIEUX, mettez de la personnalité

dans vos pieds. Lorsque vous êtesas-

sise, voyez à ce que vos pieds soient

parfaitement à l'aise, dans une po-

sitivti de détente complète; la pointe

des pieds ne doit jamais être tournée

vers l'extérieur, quoique sans exagé-

ration. Quand vos jambes sont croi

sées, le pied qui se trouve soulevé

du sol doit assumer une position

harmonieuse de détente complète, !a
pointe vers le sol.

Debout, n’écartez jamais les talons

l’un de l’autre, de plus de trois pou-

ces; il s’agit là d’un maximum. Si

vous ne suivez pas cette directive

particulière, vos robes perdront énor-

mément de chic; vous perdrez vous-

même la presque totalité de VOTRE

EFFET.
C'est dire qu'il vous faut éviter

toute attitude disgracieuse, tout mou-
vement nerveux et spasmodique de
ces membres qui constituent en quel-
que sorte le socle de votre personna-
lité. Et c’est si important ! On se de-
mande parfois pourquoi telle toilette
portée par deux femmes différentes,
n'a pas le même effet sur l’une et
sur l'autre, même si l'une et l’autre

ont à peu près la même constitution

et des traits à peu près également ré-

guliers.

L’une est élégante: l’autre a cel
air “endimanché” qui la rend insi-

gnifiante. pour ne pas dire risible..
Cela provient de la façon dont cette
robe est portée, c'est-à-dire de I'har-
monie ou du manque d'harmonie des
diverses attitudes du corps. Unefem-

me peut être belle, mais n’avoir au-

cun charme, cependant qu’une autre

St-Simon
Divers.— M. E. Lavoie, i.é., a fait

l'examen des classes de la paroisse,
récemment. Plusieurs élèves reçurent
de beaux prix.

Notes locales— M. Arsène Béru-
bé, de cette paroisse, travaille actuel-
lement à Québec.
— Mme Ls-Philippe Bérubé et son

fils Fernand se sont rendus à Ste-
Anne de la Pocatière, la semaine der-
nière, pour visiter M. et Mme Ro-
saire Anctil.
— M. et Mme Léo Théberge ont

reçu Mme Roussel, de St-Hyacinthe,
récemment.  

seru laide, mais dégagera une im-
pression infiniment agréable de grâce
et de distinction.

Ftudiez-vous dans la solitude de
votre chambre, jugez des corrections
nécessaires et pratiquez ces correc-
tions, chaque soir, jusqu'à ce que la
première habitude soit déracinée et
remplacée par la seconde, celle de la
GRACE et de la DISTINCTION qui
constituent les bases de la personna-
lité féminine.

SAVIEZ-VOUS QU'il n’est pas indispen-

sable d'être née belle pour plaire et atti-

rer? Saviez-vous qu‘un bon nombre d‘ac-

trices et de modèles ne sont pas de vraies

beautés ? Vous pouvez suivre CHEZ VOUS

les mêmes cours qui ont fait d‘elles des

femmes attirantes, captivantes, séductri-

ces... Glissez 10 sous dans une envelop-

pe avec vos noms et adresse, et faites-

les 26, 27 et 28 février, à

Venu à Montréal dans la seule in-
tention de perfectionner son art, no-
tre compatriote ne songeait nullement
à entrer en lice dans ce concours; l’i-
dée lui en fut suggérée par Manuel,
son ex-professeur. qui connaissait é-
videmment la compétence de son
élève.

Les participants avaient à exécuter
cn 25 minutes une coupe de cheveux, 

nous les parvenir. Nous vous enverrons

tous les renseignements désirés ou sujet

du merveilleux cours par correspondance

de l'Institut. 11 correspond oux mêmes

cours que suivent actrices et modèles à

‘Paris, New-York et Hollywood. Voulez-

vous devenir CAPTIVANTE?

Cours por correspondance, case postale

431, Station ‘“H’, Montréal.
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;à un pouce ou deux plus bas que la
| nuque, selon le désir de la personne,
ct à 45 degrés. Tout sembla d’abord
se liguer pour la défaite de M. De-
champlain à qui le numéro 13 avait
été dévolu, Ta personne qui devait

(lui confier sa chevelure pour ce con-
"cours ne fut pas présente à l’heure
dite. à cause d'un malentendu. Les
autres concurrents étaient au travail
depuis près de 20 minutes lorsque
Mlle Thérèse Tebel, une coiffeuse de
Bic qui se trouvait parmi l’assistance
— environ 3,000 personnes — se
lcva et offrit sa tête aux ciseaux du
concurrent dans la dèche. Avec l’as-
sentiment du grand juge, Mais ne se
croyant aucune chance de réussite.
M. Dechamplain se mit à l’oeuvre et
ii remplit les conditions du concours
dans cinq minutes et avec une telle
sûreté de main que la perfection de
son travail prima sur toute l’exper-
Use. Celle-ci avait été confiée à des
spécialistes tels que Victor Ferran-
tielle, de New-York, Stephan Squil-
lace, de Manchester. N.H., Michel,
de New-York, et Manuel, de Qué-
bee. Celui-ci, d'origine marseillaise,
était le doyen du quatuor. Présidait
comme grand juge une autre per-
sonnalité éminente du monde des
coiffeurs, Raphael.

Les juges mirent plus de trois heu-
res à défiler à tour de rôle devant
les têtes féminines qui s'étaient gra-
cieusement prêtées à ce concours. M.
Dechamplain a avoué être venu sur 

Métropole. M. Isidore Dechamplain, propriétaire du sa-
lon Vénus, sur la rue St-Pierre, s'est vu en effet distin-
gué parmi quelques 300 concurrents et décerner le pre-
mier prix à l'issue d‘un concours de coupe de cheveux.

 

l'Hôtel Mont-Royal, dans la

le point de se trouver mal lorsque,
leur travail terminé, les membres du
jury le proclamèrent méritant entre
tous.
La foule a manifesté beaucoup

d'enthousiasme envers le gagnant et  les ovations ont été nombreuses
et nourries. Plusieurs coiffeurs et

M. |. DeChamplain gagne le
premier prix des coiffeurs

LA GUIGNE LE CONDUIT A LA CHANCE
Les talents artistiques d’un des coiffeurs de notre

ville ont été révélés au grand jour lors du concours com-
mandité par la convention des coiffeurs de la province,

coiffeuses de la région etaient au
nombre dés participants et de l'as-
sistance. Tous se sont réjouis de
l'honneur fait à leur confrère. M.
Dechamplain fut le soir même l'hôte
d'honneur d'un banquet au cours du-
quel le trophée d'habileté dans l'art
de la coiffure fui fut remis. Nombre
de manufacturiers d'accessoires de
coiffure, de produits de beauté, de
machineries et solutions à usage
des coiffeurs, ete, voulurent rendre
hommage à ses succès en lui offrant
des articles de leur fabrication. On
mentionne même que la Maison
Hector Norcau, de Québec. lui a fait
cadeau d'une  enscigne  lumincuse
“Néon” pour son salon.

(Suite à la page 16)
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atoges 30 x sl

naude, ‘oyer cave @:

es Cammedité- modernes

28 x 28, terrain 60 x 80,

annonce.

deur 28 x 30, terrain 65

«¥ LUCE-SUR-MER maison 25 x
arriere 16 a 23, terrain
duisant voisin du bureau
"ongle, conviendrait très
Jrande cave avec garage

s 6e 382 140 Ave de 

A VENDRE
rant OE RIMOUSKI, rue St-Germain, maison de 57 x 4" yoive Lu

Juiaw:! 4 ALpartements, cove en ciment toutes ies commnaltés

Terrain 100 x 140, endroit résidentiel

‘tv DE RIMOUSKI, Commerce d'épicerie et ds morchandises sèches

avec malson de deux étages, logement libre 5 l'ochete-r

«+t DE RIMOUSKI, Avenue Je ia Cathédrale, très belle propriété, e

plus solarium, système de chauffage à eou

tment ene en oy dur toutes

Sonate.

calanze posable ++ verements er car ale

VILLE DE RIMOUSKI, rue St-Laurent, maison de deux étages, grandeur

VILLE DE RIMOUSKI, dans la partie sinistrée, plusieurs terrains à bâtir.

VILLE DE RIMOUSKI, maison de rapport, dans le centre de la ville, rap-

portant $13,000.00 par onnée. Pus de téléphone pour cette

PAROISSE STE-ODILE, tue principale, maison d'un étage et demi, qran-

16, oussi boutique de 20 x 35. Bonnes conditions.

‘ARVISSE DE LUCEVILLE, 1estourant complet avec murchondises, mal

sur 18 x 26, un étage, terrain 45 x 120, sur le terrain garage

en tôle de 20 x lt. Bonnes conditions pour un prompt acheteu:

AVEZ-VOUS UNe MGISON ou UN commerce etc., a vendre
VENEZ ME VOIR, J'AI UN ACHETEUR POUR VOUS

Jacques Martin Enr.
COURTIER EN IMMEUBLES

RIMOUSKI

Poux ET A

uated du prix ometars

cave en ciment, bonnes conditions.

x 75, cave en ciment, hangar 16 x

balcon er a ant © »% H bale
0 x aU Aquedu( compris ave.
d'ufeimation tourlstéiues (toute nu
bier pour hotel de touriste Arme

la Cathédrale Tél. 242¢  
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Reproduction du
trophée décerné à
M. Isidore De-
champlain, le 28
février dernier.
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COIFFEUR

  15 rue St-Pierre —

Parmi les quelque
300 concurrents réu-
nis a l'hôtel Mont-
Royal, à Montréal,
le 28 février dernier,
M. Isidore, Decham-
plain s’est vu décer-
ner le magnifique
trophée ci-contre.

Après l'honneur dont M.

 

 

~

M. Isidore DECHAMPLAIN
COIFFEUR

propriétaire du salon “Vénus”

Isidore DeChamplain

vient d'être l’objet, les dames de Rimouski seront fiè-

res de leur coiffure, lorsqu‘elles lui en auront confié le

soin.

Le souci constant de M.

été de perfectionner son art.

DeChamplain a toujours

Sa probité professionnelle

est aujourd’hui bien récompensée.

SALON

 

RIMOUSKI —

VENU
Tél. : 3215

Cu
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LES IMMORTELS DU HOCKEY
 

 

Entre deux périodes d’une récente joute de hockey au Forum de Montréal, entre le Ca-
nadien et Toronto, des parchemins ont été présentés à trois immortels du hockey, soit (de
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gauche à droite) Newsy Lalonde, Mike Grant et Joe Malone. On les voit ici comme ils exhi-
hent avec fierté un des parchemins. M. William Northley, le président de la compagnie du
Forum, à aussi présenté des montres aux trois anciens joueurs, au cours d’un banquet.

Nouvelles de Ste-FélicitéSt-Mathieu
Va et vient— M. et Mme Philippe

Jean ont assisté au congrès de I'U.
C.C., qui eut lieu à Montréal, derniè-
rement.
— M. Félix Dionne, de

mondville, est en promenade
notre paroisse.
— M. et Mme Roland Rioux, de

Montmagny, M. et Mme Lorenzo
Roussel, M. et Mme Hector Rioux
et M. et Mme Jean-Bte Bélanger, de
St-Simon, ont assisté au service an-
niversaire de M. Jérémie Jean.
— Le ler mars, Mlle Modeste

Rioux nous quittait pour aller étu-
dier les sciences hospitalières, à Ri-
mouski.

Drum-
dans

 

 
NOUVEAUTE

Voici une amélioration révo-

lutionnaire dans les crampons
utilisés par les joueurs de foot-
ball. Après (le longues recher-
-ches à l’université Cornell, on
-s’est arrêté au modèle ci-des-
-sus, qui serait de nature à em-
pêcher les joueurs de glisser
sur le sol humide, au risque de
se fracturer une jambe ou un
bras. Le crampon circulaire ne
tient pas le pied rigide comme
jadis et permet de pivoter ra-
pidement.  

Naissances— M.-Félicité-Gabrielle,
enfant de M. et Mme Isidore St-Ge-
lais. Parrain et marraine, M. et Mme
Anselme St-Gelais, oncle et tante de
l'enfant.
— Jacques-Marc-Aurèle, enfant de

M. et Mme Albert Arsenault. Par-
rain et marraine, M. et Mme Marc-
Aurèle Desrosiers.
— Joseph-Régis, enfant de M. et

Mme Raymond Desjardins, Parrain
et marraine, M. et Mme Joseph Des-
jardins, oncle et tante de l'enfant.
— Pervenche, enfant de M. et

Mme Antonin Truchon. Parrain et
marraine, M. et Mme Benoît Simard.
Divers.— En tombant d’une chaise,

Micheline Thibault, 2 ans, enfant de
M. et Mme Paul Thibault, s’est en-
foncée une dent dans la mâchoire et

TOUSpisccconsi
le nouveau Sea-Horse 25 Johnson vous les procure. Un

propulseur qui vous permet de ralentir instantanément pour

pêcher à la trôle, malgré la rapidité et la puissance de ses

25 CV. Commande de vitesse ‘‘Synchro”’ par poignée tournante

et changement de vitesse—point mort, marche avant, marche

arriere—''du bout du doigt’. Réservoir à essence séparé

Mile-Master en vue de longs parcours. Le Sea-Horse 25 est
remarquablement léger, et présente toute la robustesse tra-

ditionnelle des Johnson. Voyez-le aujourd’hui ainsi que les
autres modèles Johnson 1951: le Sea-Horse 215, le Sea-Horse
5 avec embrayage à point mort; le Sea-Horse 10 avec réservoir

on a dû la lui faire extraire.
Décès— Le 5 mars, eurent lieu

les funérailles de M. Anatole Gagné,
décédé à l'âge de 72 ans. Il était l’é-
poux de Mme Elmire Savard.

Il laisse dans le deuil, outre son
épouse, cinq fils et sept filles, dont
la Rév. Soeur Ste-Félicité, des SS.
Réparatrices, de Montréal.
— Le 7 mars, ont eu lieu les fu-

nérailles de M. Emile Harrisson, dé-
cédé à l’âge de 52 ans. I était l’é-
poux de feu Mme Wilhelmine Des-
chênes. Il laisse dans le deuil, six fil-
les et deux fils.
Nos sincères condoléances aux fa-

milles affligées.
Va et vient— Mme Charles Plan-

te. de Luceville, a visité des parents,

. dernièrement.

 

Mile-Master et changement de vitesse.

Demandez les brochures 1951

et le “Guide du Sportseman”.
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—Mme Louis Dionne, de Cap-
Chat, a fait un court séjour chez des
parents.

— Mme Camille Bérubé est de re-
iour de Baie-Comeau où elle a visité
son époux hospitalisé.

 

LEIGLE

— M. et Mme Oscar Bonenfant
ont visité des parents, récemment.

— M. Hermas Pelletier, de Qué-
bec. est présentement chez ses pa-
rents.

— Mme Amédée Turcotte est de
retour de Montréal où elle a passé
quelques mois.

Nos malades— Nous souhaitons
un prompt rétablissement aux per-
sonnes suivantes : MM. Alphonse et
André Gendron, hospitalisés à Mont-
réal, Mme Charles Banville, à l’hô-
pital St-Rédempteur de Matane, M.
Antonio Normand à Québec, et M.
Laurent Collin; ces deux derniers
sont de retour de l'hôpital.  

jeudi, le 15 mars 1951

N.-D. de l’Isle-Verte

Naissance.— Le ler mars, Joseph-
Yvon-Lionel, enfant de M. et Mme
Antonio Lafrance (Simone Léves-
que). Parrain et marraine, M. et
Mme Napoléon Fraser.
Va et vient— M. et Mme Roland

Fraser, de Rimouski, étaient en pro-
menade dans leur famille, la semai-
ne dernière.
— Mme Robert Lévesque, de l’Is-

le-Verte, visitait ses parents, ces jours
derniers.
— Mlle Yvette Lafrance, de Ri-

mouski, est présentement dans sa fa-
mille.
— MM. Lucien Dionne et Gustave

Caron ont fait une retraite fermée à
Mont-Joli, dernièrement.
— Mile Angrès Fraser, de l'Isle-

Verte, visitait des parents et des amis,
dimanche dernier.
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, Pééfrtent C
LORD CALVERT

Servi avec orguell dans des occasions spéciales

quand seul le meilleur suffit

CALVERT DISTILLERS (canaca) LIMITED
AMMERSTBUVRES
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CANADA

Vous trouverez le nom de votre
marchand Johnson dans les pages
jaunes de l'annuaire du téléphone
sous la rubrique ‘Moteurs Hors-

  
   

 

      
   

  

  

  

=== A Puissance certitiée par O.B.C. à “=
-— 4,000 T.P.M.Prix en vigueur au =
— moment de la livraison. Achetez tôt. a
Pm ee

Iz -> = = -=~ Fabriqués au Canada—Service de
a= vente et d'entretien d’un océan à
_ l'autre depuis plus de 25 ans.
age
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La presse hebdomadaire a tenu un intéressant congrès
Le Congrès d'hiver de l'Associgtion des Hebdomadaires de langue française du Canada a été 1itables ct qu'ils trempent leur plume

ouvert par Son Excellence Mgr Paul-Emile Léger, archevêque de Montréal. — La puis-
sance et la mission de la presse. — Quatres .cances d'études et clinique sur le journaiis-
me. — Réceptions et coquetels offerts par 3. H. le maire Camilien Houde, de Montréal, le

« Ministère de la Jeunesse et de la Publicité .u yçouvernement provincial et l'Association
des Brasseries de la province de Québec. — -a représentation de la presse hebdomadai-

re dans les organismes gouvernementaux.
Le deuxième congrès d'hiver de

l'Association des Hebdomadaires de
Langue française du Canada a été
officiellement ouvert. vendredi
par Son Excellence Mgr Paul-Emile
Léger, archevêque de Montréal qui,
après avoir donné sa bénédiction aux
journalistes, a prononcé une allocu-
tion qui devait donner le ton aux dé-
libérations de ces assises.

le gouvernement provincial était
représenté par M. Daniel Johnson,
député de Bugot, et M. Léopold Lan-
glois, député de Gaspé et adjoint
parlementaire de l’hon. Fdouard Rin-
fret. ministre des Postes. représentait
lc gouvernement fédéral.

le congrès fut présidé par M.
Adrien Bégin, de lévis, cependant
que diverses questions furent mises
à l'Etude pur le secrétaire. M. Lio-
nel B:rtrand. M.P. de Ste-Thérese.

Dans so nrapport, le président a
souligné que l'Association groupait
88 journaux hebdomadnres de lan-
gue francaise ct que pour la première
fois elle s'étend maintenant aux pro-
vinces d'Ontadio. du Nouveau-Bruns-
wick, du Manitoba ct de l'Alberta.
Duns un avenir rapproché, des rela-
tions culturelles seront établies avec
les hebdomadaires franco-américains,
et l'Association groupera tous les
ebdomadaires de langue française en
dehors du Québec.

le président a en outre fait re-
marquer que l'Assoication avait fait
beaucoup de progres depuis une cou-
ple d'années et que otn influence se
faisait maintenant sentir sur le mar-
ché français du Canada, dans les or-
gunismes gouvernementaux ainsi que
duns le domaine des relations exté-
rieures des plus importantes compa-
gnies. Un travail méthodique a été
entrepris auprès des ugences de pu-
blicité et les hebdomadaires qui font

partie de l'Association constatent une

amélioration sensible. Le président

termine son rapport en prédisant un
avenir prospère pour l'Association
des Hebdomadaires de langue fran-

caise du Canada, si tous ses membres
continuent à travailler sérieusement
et en équipe.

S. E. Mgr P.-E. Léger
“La force du journal est telle quz

lu radio ne lui à rien enlevé de son
actualité et que Ja télévision ne la
lui enlèvera pas. Le journal est puis-

sant. Ce sont les journaux qui bâtis-
sent une époque, une mentalité, un

siècle. C'est donc la vérité que doi-
«ent servir le journalisme et les jour-

nulistes”.
Voilà ce que déclarait Son Exc.

Mer Léger dès l'ouverture du congrès

des hebdos à l'hôtel Windsor, ven-
dredi après-midi.

Son Fixcellence à ruppelé les paro-

tes de Tertulien qui a dit: “laissez-
nous dire la vérité et elle triomphe-
vas,

l'archevêque de Montréal souti-
gne que lu vérité est simple, sans de-

tour. elle se présente comme un mot

d'évangile. Gui c'est oui, nonc’est

non. Le reste n’est que fantaisie qui

ne sert pas toujours la cause de la

verite”.
Mission du journal

\lgr Léger a rappelé aux journa-

listes que iv Journal a une mission

non seulement d'information tals

aussi de formation. “Il ne s'agit pas

peur nous, dit-il de ramasser toutes

ls nouvelles et de les publier. vo-

tre but doit être aussi de juger les

faits et de les rapporter. “ly a une

g'unde différence entre le journal

Gui passe des photographies de cho-
ses et un journaliste qui, devant ces

photos, prend une attitude. Le jour-
liste doit prendre des attitudes de-
vant les faits, il doit en ce faisant,
s'inspirer du soucy de la vérité et du
souci de la paix. “La Vérité n'a ja-
mais peur de se présenter au monde”.

Son Excellence a demandé égale-
ment que les journalistes soient cha-
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midi :

 L'Association des Hebdomadai-
res de langue française du Canada
a tenu son congrès d'hiver les 2 et
3 mars, à Montréal, sous la pré-
sidence de M. Adrien Bégin, de
“La Tribune de Lévis”, et le grou-
pe de photographies que nous re-
produisons, ci-dessus, nous fait
voir quelques-unes des principales
manifestations de ces assises.
Mgr Paul-FEmile Léger, ‘arche-

vêque de Montréal, apparaît, dans
la photographie du haut, au mi-
lien des congressistes, à Phôtel
Windsor, où il a adressé la parole
à l’ouverture du congrès.

La première photographie du
centre, montre M. L.-P. Beaudoin,
directeur de l’Ecole des Arts gra-
phiques et quelques professeurs en
train d’expliquer au président et  

au vice-président les grandes li-
gnes d'une clinique sur le journa-
lisme qu’ils ont donnée aux con-
gressistes.

On voit, de gauche à droite,
MM. Raymond Guyot, directeur
des études de cette institution; A-
drien Bégin, président de l‘Asso-
ciation; R. Lefebvre, chef de la
section des typographes; Ls-Phi-
lippe Beaudoin, directeur; Eddy
Gareau, professeur; R. Ducharme
et Gérard Brady, vice-président de
Association.
A droite, un groupe de congres-

sistes dont Mme Ernest Gagné et
M. Ernest Gagné, président-hono-
raires M. Champlain Lépine, de
Joliettes Mme Elzéar
Mme Edouard Gervais et le Dr
Edouard Gervais, de Joliette.

 
Dallaire. |

dans l’encrier de la bienveillance.
“La plume est un instrument qui

pique et avec elle il cest facile d'ecor-
cher. 11 faut la tremper dans la cha-
rité et dans la patience”.

Bien servir
l'archevêque de Montréal rappela:

“Vous devres un Jour repondre si

 
Plus has, à gauche, S. H. le

maire Camilien Houde, de Mont-
réal, entouré du président de l’As-
sociation, de MM. Edouard Hains,
de Magog; Raymond Douville, des
Frois-Rivières; Harry Bernard, de
St-Hyacinthe; Aimé Gagné, d'Ar-
vida; J.-A. Bussière, de Rigaud:
Albert Wallot, de Valleyfield, ain-
si que plusieurs autres invités.

Dans le groupe de droite, nous
remarquons M. Gérard Delage,
secréfaire-administrateur des Hô-
tels de la province de Québec:
Mme Henri-Georges Gonthier,
M. C. H. Hanson, président de
l'Association des Brasseries de la
province de Québec, qui a offert
un coauctel aux  congressistes:
Mme Jack P. Hughes, épouse du
représentant de la “Classe “A”

 

votre influence a ete bonne, à la ve
rite, à la charite et à la justice tout
comme vous devrez repondre pour
los dégâts que vous aurez pu causer.

la presse ne doit pas se laisser
asservir et Son Fxcellence a déclaré:
“Comme les puissances du monde re-
connaissent cette force, alors elles

(Suite à la page 12)

-

Weeklies of Canada”; M. Adrien
Bégin, président de PAssociation
des Hebdomadaires: M. J. A. Ful-
ler, président de la Shawinigan
Water & Power Co.; et M. Lionel
Bertrand, secrétaire de l’Associa-
tion.

La photographie du bas a été
prise dans le bureau du maire de
Montréal ct nous voyons, de gau-
che à droite: MM. Edouard Ger-
vais, maire de Joliette; Camilien
Houde, maire de Montréal; Mme
Edouard Gervais, Mme Elzéar
Dallaire, M. Elzéar Dallaire, mai-
re de Grand’Mére; MM. Adrien
Bégin et Lionel Bertrand, respec-
tivement président et secrétaire de
l'Association; Mme Ernest Gagné
et M. Ernest Gagné, président ho-
noraire.
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Séance spéciale de
l’Association des Assureurs-Vie

trice Poirier, Wilfrid Pineau, Gé-Un groupe d'assureurs-vie de Ri-
rard Rouleau, Théo. Girard et Ar-mouski, lesquels font partie de leur

Association, se sont réunis pour thur Rioux.
une assemblée spéciale qui a eu Il s'agissait d'étudier les meilleurs
lieu aux bureaux de la “Montreal

|

procédés à suivre dans la préparation
Life”, le samedi 10 mars dernier, |d'une grande soirée artistique et mu-
à 1h30 p.c., sous la présidence de [sicale, projet qui avait été arrêté
M. J.-A. Young. Cette réunion é-|dans une assemblée régulière de l’As-
tait rehaussée par la présence de |sociation, à Matane, l'automne der-
M l’abbé Georges Beaulieu, du

|

nier. La date de cette soirée est main-
Séminaire de Rimouski. Ont aussi [tenant fixée au jeudi soir, 12 avril
pris part à ces délibérations, MM.| prochain, au Séminaire de Rimouski.

Les préparatifs à cette fin se con-J.-R. Brillant, J.-A. Gagnon, Pa-

L'ECHO DU BAS ST-LAURENT

tinueront incessamment et tous les
membres de I'Association des Assu-
reurs-Vie sont priés de collaborer é-
troitement dans le but de faire un
succès de la soirée.

Les recettes de cette soirée seront
remises au “Prêt d'Honneur” de l’Ar-
chidiocèse de Rimouski et toute la
population est cordialement invitée à
y contribuer. Un programme plus
détaillé sera annoncé d'ici quelque
remps. Cette belle oeuvre, qui date
de quelques années seulement, a pour
but d'aider les étudiants pauvres à
poursuivre leurs études. Elle a déjà
rendu d'immenses services et nous
devons lui continuer notre encoura- gement.  

Radio
PETRUS .

Les radiophiles, qui écoutent cha-
que semaine les émissions du ‘’Théâ-
tre Ford”, entendront le jeudi 15
mars une adaptation de la délicieuse
comédie de Marcel Achard: “Pé-
trus”,

“Pétrus” — cet attachant person-
nage créé à la scène par Louis Jou-
vet et repris, plus tard, au cinéma,
par Fernandel — se prétend bête,
mais sa bêtise est auréolée d’une tel-
le bonté qu'elle en devient poétique.

jeudi, le 15 mars 1951

L'histoire de “Pétrus” n’a cependant
en soi rien qui touche, de loin ou de
près, à la poésie. Elle débute par un
vulgaire coup de revolver, destiné à
un danseur mondain et reçu par un
photographe ambulant. Celui-ci, a-
près une violente colère, bien expli-
cable d’ailleurs, s’avise tout à coup
de devenir amoureux de celle qui a
failli le tuer.

Marjolaine Hébert et Roland Che-
nan] seront les principaux interprètes
de l’adaptation radiophonique.
Le “Théâtre Ford”, commandité

par la société Ford du Canada, est
radiodiffusé chaque jeudi soir, de 10
à 11 heures, par les postes du réseau
français de Radio-Canada.
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LA SUPERIORITE DU MOTEUR
“HI-POWER" V-8 s’appuie sur 20
années d’expérience, de recherches, de
perfectionnements constants par une
société de fabrication de moteurs V-8
qui est la plus importante du monde
entier. Il minimise la vibration . . . il
est muet “comme une carpe” et mieux
équilibré que jamais. Son rapport
poids-puissance est plus élevé, son
refroidissement plus efficace,
sa carburation plus
efficiente que ceux des
moteurs du type à montage
vertical.

LA SURMULTIPLICATION "TOUCH-O-MATIC"
{facultative moyennant supplément) réduit de
24% le régime du moteur et économise jusqu'à
20% sur l'essence.

L À Magni—L NOUVELLEMertunyDE 195] atid

AUTORISE MERCURY
MERCURY  
 

DEMANDEZ UNE

            

   

PROMENADE

 

D'ESSAI À ON VENDEUR

 Anneaux-garniture de roues chromés, bavolets et pneus à paroi blanche—facultatifs moyennant supplément

Un moteur V-8 d’une formidable puissance, mais toujours ouaté et aussi silens
cieux qu’une brise estivale .. . plus que la ‘‘réserve’’ nécessaire pour de brillantes
performances ...les longues lignes surbaissées d’un carénage savant, de la
grille et du pare-chocs massifs jusqu’à l’arrière .. . voilà la Mercury! Du chrome

étincelant et de nouveaux et riches coloris accentuent la beauté de son extérieur
et s’harmonisent avec l’opulence des intérieurs insonorisés. Les sièges, vastes
et moelleux, sont rembourrés de caoutchouc mousseet tendus d’étoffes luxueuses.

La lunette arrière, plus grande, plus large, supprime presque entièrement les
endroits que ne peut pénétrer le rayon visuel.

C’est vraiment la “puissante et magnifique” voiture de l'année: : ; et elle inspire
À ses heureux possesseurs la plus légitime fierté.

Ecoutez le "Théâtre.

 

Ouellet Automobiles Inc.
337 ST-GERMAIN RIMO USKI ‘ TELEPHONE: 3327

ki | +
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Groupe de parents de Vigr I’Archevéque

Au cours de l'après-midi qui a suivi la -érémeonie de consécration, le 24 mai 1944 les
parents de l'évêque auxiliaire de Rimouski se :0r* réunis pour la phtographie-souvenir ci-haut
prise à la porte centrale du Grand Séminaire. Son Exc. Mgr Parent est ici accompagné de sa
mère, (à gauche) Mme Louis Parent, de St- ‘athieu et de ses frères et soeurs : M. l’abbé
Léonard Parent, élève du Grand Séminaire de Rimouski, MM. Victor Parent, St-Mathieu, Gé-

(maintenant décé 4) et Louis Parent, St-Mathieu : ses soeurs :
la R.S. St-Eleuthére, des SS. de la Charité de ”'essisville et Mmes Joseph Bérubé, Amédée

rard Parent, Trois-Pistoles

Jean et Gérard Ouellet, de St-Mathieu.
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SON EXCELLENCE AU MILIEU DES SIENS — Photo
prise sl y a six ens, après l'élévation à l'épiscopat du nouvel
archevêque de Rimouski, S. Exc. Mgr C.-E. Parent. Son Ex-
cellence est ici accompagnée de sa mère, Mme Louis Parent
de ses frères : M. l’abbé Léonard Parent, M. Victor Parent,
M. Louis Parent et M. Gérard Porent (décédé) et de ses
soeurs : la R. S. St-Eleuthère, Mmes Joseph Bérubé, Gérard
Ouellet et Amédée Jean.

M. Paui Hubert au Richelieu
Conférencier invité aux derniè-

res agapes Richelieu de Rimouski,
o+s la présidence du Dr Gaston
Beaulieu. M. Paul Hubert, inspec-
feur régional des écoles, a parlé
de son pays d’origine, les Tles-de-
la-Madeleine.

 

voopératif qui prévaut chez cette po-
nulation insulaire. Fa situation éco-
nomique des Madelinots, a-t-il dit, 2
pris un magnifique cessordepuis l’an-
née 1932 qui marque l’ère des fon-
dations d'organismes  coopératifs
Coopérative de production et de ven-
te des Pécheries, Coopérative de con-
sommation, Coopératives de trans.
port maritime et Caisses Populaires.
Présenté par Me Arthur Gendreau,
M. Hubert fut remercié par M. Lu-
cien Bertin.
 

PRICE

M. Hubert a mis en relief l'esprit :

 

 — Le 27, J.-Jean-Guy, enfant de
M. et Mme Léo Beaulieu (Béatrice
St-Pierre). Parrain et marraine, M.
rt Mme Jean-Marie Richard, de
Mont-Joli, oncle et tante de l'enfant.

ST-FRANCOIS D'ASSISE (Bon.)

Va el vient— M. Raymond Gué-
rette est de retour d'un voyage a
Québec et Montréal.
— Mlle Imelda Blaquière est reve-

nue de New-Richmond où elle tra-
vaillait.
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 — M. Arthur Arsenault est de re-
“au Ae vovage à Québec.

 
 

Pour tous genres
D'IMPRESSIONS

adressez-vous à

L'IMPRIMERIE GENERALE

DE RIMOUSKI LTÉE
Rimouski

222 St-Germain — Tél. .
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Vie de Marguerite Bourgeoys

Mille Estelle Mautette, vedette radiophonique bien con-
nue, examine ici un volume qui a appartenu à Marguerite
Bourgeoys, et que celle-ci a cédé au Séminaire de Montréal
avant sa mort. Cette oeuvre, intitulée ‘’L’attrition suffisante
peur ka rémission des péchés dans le sacrement de péniten-
ce’, a été imprimée à Lyon en 1687. On devine sans peine
le soin dont les religieuses de la Congrégation de Notre-Da-
me entourent ce précieux souvenir, surtout depuis que la
pionnière à qui il a appartenu a été béatifiée à Rome. On
sait que Mlle Mauffette interprète le rôle de la fondatrice
dans la série d'émission intitulée ‘Le ciel par-dessus les
toits‘. Le Comité des Fondateurs de l'Eglise canadienne pré-
sente ces programmes tous les dimanches, de 5 h. à 5 h. 30,
sur le réseau français de Radio-Canada. Les textes de ce
«rome historique sont de M. Guy Dufresne, et la réalisation,
ce M. Guy Mauffette.

 

 

 
 

LA NOUVELLE RATION DE
VIANDE EN ANGLETERRE

A droite, on voit un morceau
de steak avec une tranche de
corned beef pour une personne.
A gauche, c’est la ration de
steak et de corned beef pour
deux personnes. La nouvelle ra
fion peut se comparer en gros-
seur à une boîte d’allumettes.
Cette ration nouvelle consiste de
seize sous de viande fraîche par

peut avoir un bon repas de vian-
de une fois ou un jour par se-
maine et que, pour le reste, on
devra se contenter de viande à
saucisse et de substituts de vian-
de, à des prix accrus. Dans les
cercles administratifs, on blâme

semaine pour une personne, plus
quatre sous de corned beef. A-
vec scize sous, on pourra acheter
six onces de côtelette d’agneau,
huit onces de boeuf à rôtir, 44
onces de steak ou 9 onces d’a-
gneau pour rôtir. Cette ration
est censée durer huit jours pour
celui qui se la procurer. En som-
me, le rationnement nouveau
ressemble fort à celui du temps
de guerre. Cela veut dire qu’on

l’Argentine pour cette situation,
à Caüûse de son refus d'exporter
des viandes à des prix que le
Gouvernement juge raisonna-

es.



{

 
Victoria, sur l'Ile de Vancouver, a

dû récemment porter tout le fardeau d'ur
ouragan qui avait pris origine dans les
mers du Sud-Pacifique. Les poteaux ont

lumière électrique a
fait défaut et plusieurs édifices ont été
été renversés, la
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endommagés. Au sud, à Seattle, la tem-
pète a aussi causé des décâts. Les vague
étaient énormes dans le Puget Sound. Ci-
dessus une remise de bateaux-moteurs
est mise à mal por les vagues.  
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Décès à Trois-Pistoles
Mme Philomène Gendron, épouse

de feu Joseph Lévesque, est décédée

le lundi 6 mars, à Trois-Pistoles, à

l’âge de 74 ans et 5 mois. La défun-

te, qui est une ancienne résidante de

Rimouski, a succombé à une longue

maladie soufferte avec résignation.
Elle laisse, pour pleurer sa perte,

15 enfants: Mme Georges Saindon
(Marie), Mme Cyprien Bélanger
(Philomène), Mme J.-B. Cloutier
(Marie-Anna), Mme A. Bélanger (A-
délia), MM. Paul-Emile, Adrien, Ro-
bert et Roland, de Rimouski, Joseph-
B.. de St-André, Pierre, de St-Nil,
Mme Joseph Fiset (Marie-Louise), de

 

Grille distinctive, capot large et
massif, ailes aux lignes fluides,
surface totale des glaces plus
grande pour meilleure visibilité,
voila les caractéristiques frap-
pantes de la Nouvelle Dodge
Coronet montrée dans la vignet-
te ci-dessus.
Grâce à l’Embrayage Hydrau-
lique dit “Fluid Drive” qui est
fourni comme équipement stan-
dard, cette voiture est plus

 
Nouvelle Dodge Coronet 1951

 

Trois-Pistoles, Mme Lionel Canuel
(Albertine), de Drummondville, Mme
Albert Lévesque (Marie-Luce), du
même endroit, et MM. Gendron et
Lucien Lévesque, respectivement de
Drummondville et de Shawinigan.
Lui survivent également, 57 petits-
enfants, 12  arrière-petits-enfants,
deux frères et 9 soeurs.
A la famille en deuil, nos sincères

condoléances.
 

Une citation de Tolstoi: “TI est
agréable de rêver de l'éternité, mais
pour un honnête homme il est suffi-
sant d’avoir vécu sa vie et accompli
son travail”.

 

   
agréable que jamais à conduire.
La Dodge Coronet est également
disponible avec Transmission
Gyro-matie, qui libère le con-
ducteur de tout souci quant à
l'embrayage et au changement
des vitesses dans les conditions
normales de conduite. Outre le
sedan 4 portes montré dans la
vignette ci-dessus, la Série Coro-
net comprend un coupé Club et
un sedan à 8 places.

 

 

CONFERENCE A RIMOUSKI-EST
Le dimanche 4 mars, à Rimouski-

Est, avait lieu une importante as-
semblée Lacordaire et Jeanne d'Arc
à laquelle prenait part une assistan-
ce considérable de membres et de
sympathisants. Présidée par M. Da-
vid-Omer Heppell, président, la réu-
nion était rehaussée par la présence
de M. I'abbé Alphonse Beaulieu, cu-
ré de l’endroit, et du R.P. Gabriel
Gagnon, Rédemptoriste, curé de la
paroisse de St-Alphonse d’Youville, à
Montréal. Ce dernier fut le confé-
rencier d'honneur et il a vivement
intéressé l'auditoire par sa parole vi-

 

Jeunesfilles maigres,
_acquerez une

silhouette élegante
Gagnez de5 à10 livres —

et plus d'entrain
Des milliers qui n'avaient jamais pu prendre
polds possèdent maintenant une silliouetse ondeoy
ot sttrayante. Grice & Osirex, finis les membres
anguleux, les cavités disgracieuses, Il engraisse
celles qu'amaigrit un sang trop faible en fer. Ii
donne de l'entrain, améliore l'appétit et la diges-
tlou; vos repas vous profiteront davantage, Ne
orsignez pas trop d‘embonpolnt. Cessez lorsque vous
avez acquis la silhouette désirée. Le format de
Drésentation ne coûte que 60 cents. Essayez les
comprimés toniques Ostrex dès aujourd'Mul; ils vou
donneront beauté, vitalité et poids désirés. Chez
tous les pharmaciens.

vifiaute et imagée. Le Père Gagnon
a situé le vrai rôle de la femme dans
les mouvements d'Action catholique,
notamment dans le domaine de l’abs-
tinence totale.
M. le président a ensuite porté la

parole pour remercier les membres
de l'estime et de la confiance qu’ils
lui ont manifesté en l'élisant récem-
ment à la présidence de l'exécutif
local. Il a sollicité leur aide et le se-
cours de leurs prières dans la tâche
à accomplir au cours de l'exercice
qui débute.

Invité à tirer les conclusions de la
soirée, M. l'aumônier a formulé ses
voeux à l'adresse du nouvel exécutif
>t ses félicitations aux nombreuses
personnes qui ont été initiées ou ont
recu une décoration, au cours de la
soirée, Il a aussi félicité les nom-
hreux signataires de nouvelles cartes
d'adhésion qui se sont enrôlés dans
le mouvement à l'issue de la soirée.
 

  Réélu directeur

  
SI DOUCE!
SI FERME!
PLAÎT À TOUS!
PAPIER IMPERMÉABLE

GOÛT “SUPRAFIN"

 

M. Alexis Chamberland, cultiva-
teur, St-Joseph-de-Lepage, a été réé-
lu directeur régional de la Coopéra-
rive Fédérée. lors de l’assemblée an-
nuclle de cet organisme. tenue à
Montreal. récemment.

 

  
1. Lustre plus brillant que jamais !

2. Lustre plus durable que jamais!

3. Beaucoup moins de frottage |

6 GC JONNSON A SON, LTP. — Brantford, Ontarie

 

  
 

…Vous en méritez bien une aussi! 
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iNouveaux Kecords établis par
la Metropolitan Life, en 1950

Ottawa, le 14 mars—“De nouveauxre-
cords ont été établis en 1950, lorsque la
Metropolitan Life Insurance Company
a payé pour plus de $44,000,000 de
prestations aux détenteurs de polices
et à leurs bénéficiaires, au Canada,”
a dit M. Glen J. Spahn, Zième Vice-
Président, qui est en charge des opéra-
tions canadiennes de la compagnie.
Au nombre des autres faits saillants

que révèle le rapport annuel publié
aujourd’hui, il y a l’augmentation dans
l’en-cours total d’assurance-vie au
Canada, en-cours qui se chiffre mainte-
nant à plus de deux milliards et demi
de dollars, et les placements accrus qui
s’élèvent actuellement à 602 millions
de dollars. L’assurance-vie nouvelle
souscrite durant l’année a été de 217
millions de dollars.
On a fait remarquer que les place-

ments canadiens jouent un rôle impor-
tant dans l’économie du Canada. En
effet, des sommes considérables ont été
placées en obligations fédérales, provin-
ciales et municipales, dans des obliga-
tions d’aciéries, de fabriques de papier,
dans l’industrie pétrolière, dans les che-
mins de fer et dans les compagnies de
forces hydrauliques.
M. Spahn a fait remarquer que le

total des sommes versées au Canadhn,
par la Metropolitan, depuis son arrivée
au pavs, en 1872, plus les capitaux
présentement placés au pays, dépas-
saient de plus de $401,000,000 les
primes recouvrées des Canadiens. “Ces
chilfres donnent une idée de la contri-
bution énorme que la compagnie a
apportée à l’économie du pays, au cours
des 78 années durant lesquelles elle a
fait des affaires au Canada,” a ajouté
Monsieur Spahn.

L'oeuvre que la compagnie a entre-
rise en 1909, dans le domaine de

Phygiène et du bien-être, a été pour-
suivie en collaboration avec des agences
d'hygiène publiques et privées. La
compagnie a distribué plus de deux
millions de brochures et montré des
films sur l’hygiène, à de vastes
anditoires.

Upéracions canadiennes et
américaines

Pour l'ensemble de la compagnie, les
paiements aux détenteurs de polices et
à leurs bénéficiaires en 1950, ont
exeédé 887 millions de dollars, soit le
plus fort montant global que la com-
pagnie ait jamais payé au cours d’une
seule année, dans les 83 années d’exis-
tence de la compagnie. De cette somme,
$286,000,000 ont servi à régler des
sinistres mortuaires, 3171,000,000 à
régler des dotations échues ou des
arrérages de rentes, et près de
$90,000,000 à payer des prestations à
cause d'incapacité, d'accidents, de ma-
ladie et de frais chirurgicaux, hospita-
tiers et médicaux.

En 1950, les fonds détenus par la
compagnie au nom de ses 33 millions
d'assurés au Canada et aux Etats Unis,
mnt dépassé le chiffre de dix milliards
' dollars. À la fin de l’année, ces fonds
‘-vaient à S10,338,000,000 en tout.

+ fn de 1950, l’en-cours d’assu-
tu-Vié au Canada et aux Etats-Unis
s'élevait À S45,125,000,000, soit une
augmentation «de $3,725,000,000, au
cours de l’année, dans les capitaux
assurés. L'en-cours total se composuit
de $21,930,000,000 d’assurance ordi-
naire; de $10,464,000,000 d’assurance
industrielle et de ®13.031,000.000 d’as-
surance de group
A part l’assurance-vie, 11 y avait

3,124,000 polices individuelles ou certi-
ficats de groupe assurant des allocations
en cas d'accident et de maladie, et
2,398,000 polices ou certificats assurant
des indemnités en cas d’hospitalisation
* d'opérations chirurgicales.  
 

GLEN J. SPAHN

Deuxième Vice-Président, Adminis-
trateur à la Direction Générale au
Canada, qui rapporte qu’un sur six
Canadiens était assuré auprès de la
Metropolitan, à la fin de 1960, et
que l’en-cours total d’assurance-vie
se chiffrait à deux milliards et demi
de dollars.

ll y avait aussi 490,000 contrats indi-
viduels de rente ou certificats de groupe
en cours et assurant un revenu annuel
total de $174,000,000, y compris le-
arrérages de rente couramment versés.
En 1950, l’émission d’assurance-vic

nouvelle a été de $3,573,000,000 dont
$1,798,000,000 en assurance ordinaire;
$719,000,000 en assurance industrielle
‘et $1,056,000,000 en assurance de
groupe.
Le montant mis de côté pour être

payé en 1951, sous forme de dividende-
aux détenteurs de polices, est de
$172,477,246.

Sous réserve de quelques modifica-
tions sans importance, la compagnie
pu maintenir ses barêmes de dividendes,
et les dividendes qui seront versés aux
détenteurs de polices seront égaux ou
supérieurs à ceux de l’an dernier. Ce
résultat a été obtenu en dépit des frais
accrus par suite de l’allure inflation-
naire qui a eu des répercussions sur
les opérations de la Metropolitan tout
comme chez toutes les autres entre-
prises et chez tous les particuliers.

Les fonds que la Metropolitan adm-
nistre au nom de ses détenteurs de
polices ont été placés dans près de
150,000 entreprises distinctes. Des pla-
cements avaient été faits dans chaque
Etat, dans le District de Columbia, et
dans chaque Province canadienne où
la compagnie est autorisée à pratique:
l’assurance.
Des capitaux importants sont placé:

dans des obligations d’aciéries, de fabri-
ques de produits chimiques, de l’indus-
trie pétrolière, des chemins de fer, der
fabriques d’outillage, d’usines de la
défense, et de toutes sortes de compa-
gnies de transport et d’énergie hvdrau-
ique.
À la fin de 1950, 43 pour 100 de tous

les placements étaient en obligations
du commerce ou de l’industrie; 30 pour
100 en obligations gouvernementales du
Canada et des Etats-Unis, et 27 pour
100 en hypothèques urbaines et rurales,
en habitations, en prêts contre la
garantie de polices et en immeubles.
La moyenne du revenu net de l’in-

térêt, après déduction des frais de
placements de la Metropolitan, a été
de 3.07 pour 100, en 1950, soit la même
qu’en 1949

 

ST-THARCISIUS Les pêcheurs de la Baie de Fundy

M. Lucien Gagné, qui est actuel- tirent un revenu de un à deux mil-

lions de dollars par année de la pê-

che à la sardine.

lement au Sanatorium St-Georges de

Mont-Joli, a rendu visite à sa fa-
mille, du 17 au 22 février.

FAIT LES
MEILLEURS   

L'ECHO DU BAS ST-LAURENT

St-Guy
Naissance— M. et Mme Gérard

Paré (Thérèse Tardif) font part de la
naissance d'une fille, le 7 février,
baptisée le 11 sous les prénoms de
Marie-Francine-Maryse. Parrain et
marraine, M. et Mme Gérard Du-
mont, amis de la fumille; porteuse,
Mme Philippe Bélanger.
Va et vient.— Picrre Vignola, en-

fant de M. et Mme J.-Marie Vigno-
la, est actuellement hospitalisé à Ri-
vière-du-Loup.
— M. Thomas Beaulieu ct Mlle

Gilberte Beaulieu étaient de passage
à Rivière-du-Loup, dernièrement.
— MM.Daniel Dubé, David Ouel-

Jet, Lionel Tardif, Paul-Emile Tardif,
Robert Robichaud, Pierre Bélanger,
Camilien Dallaire, Pierre-Paul Du-
mont, Juliette Deschênes, Lucien La-
france, Léopold Rioux et Charles-
Fmile Rioux sont de retour dans leur
famille.
— M. Camille Simard, de St-Hu-

bert, a visité M. Jos. Caron, M. et
Mme Gérard Beaulieu ainsi que sa
soeur, Mme Arthur Costonguay, du

Lac-des-Aigles.
— Mme Albert Caron est en pro-

menade chez sa fille, Mme Florent
Rioux. de lac-des-Aigles.
-— Miles Blanche Tremblay, insti-

tutrice. et Féopoldine Roy, de Trini-
«u-des-Monts, étaient de passage dans
notre paroisse, ces jours derniers.
— M. Julien Dionne s'est rendu à

Cuebee, en fin de semaine.
 

St-Gabritl
Naissance. M. ct Mme Marcel |

Dupont (Irène Caron) font part de j
la naissance d'une fille, le 25 février,
baptisée sous le prénom de Laura.
l’arrain et marraine. M. et Mme Eu-
sèbe Dupont, oncle et tante. |
Va et vient— Mme Wilfrid Bro-

chu et ses deux enfants William et
l'ucette ont visité Mme Pierre lan-
tagne, de Rimouski-Est. -
— Mme Adrien Demers ct sa fille

Colette ont rendu visite a M. et
Mme Albert Demers, de St-Octave.
récemment.
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Assemblée de l'Economique :
coopérative de Mont-Joli

Le $ mars, en la grande salle mu-
nicipale de Mont-Joli, a eu lieu l’as-
semblée annuelle de l'Economique,
coopérative de consommation.

M. J.-M. Théberge, auditeur, don-
na un aperçu des opérations finan-
cières pour l'an 1950 et des années
antérieures, suivi du bilan de l'année
écoulée.
MM. Alphonda Lavoie, secrétaire-

trésorier et fondateur-gérant, J.-A.
Roy. chef de gare, directeur, Emilien
Roy, professeur, ex-officier, et Mme
Amédée Gaudet, membre, adressè-
rent la parole. le vice-président. M.
Gédéon Caron, présidait cette as-
semblée en l'absence de M. Antoine
Gagnon. ll agissait également com-
me maître de cérémonie ct anima-
teur.
On remarquait à fa tribune d'hon-

neur. outre MM. Lavoie. Caron, Thé-
berge et Rov. les directeurs, MM.
Alfred [evasseur. Gérard  Laforest.
lauradin Ross, Alexandre Ross,
Jean-Marc Techasseur, 1.-B. Desro  

la directrice, Mme Frnest Doi-
ron, et la secrétaire, Mlle Marie-A-
dèle Ross. .
A l'issue de cette importante réu-

nion, on a élu comme directrices
Mmes Chs-Fug. Bélanger et Amédée
Gaudet: MM. Antoine Gagnon, Gé-
déon Caron, Alexandre Ross et Mmg
Frnest Doiron ont été réélus. Au
conseil de surveillance, le nouvel of-
ficier est M. le professeur Fmilien
Ros. Ont été réélus, M. Julien Bois-
clair. te. et M. Auguste Beaulieu.

Siers,

 

St-Eugene de Ladriere
Va et vient.— M. Paul Caron est

de retour de Vhôpital St-Joseph de
Rimouski où il a été hospitalisé une
semaine.

Mine Frédéric
passage à Québec.
— MM. lévis et Raymond-Marie

D'Astous sonts de retour des Escou-
mains.

[Y Astous est de

00000000000000000
|

218,31-Germain

 

| CHEZ KIRALLAH
itimeuski =Tel: 2/85

Toujours cn magesis uu grand
dans les meilleures marques.
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choix de belles chanssures

Ba CES de caoutchoue
doublées de laine ou de
mouton, pour dames ct en-
fants

CHAUSSURES “SLATER”
pour dumes, hommes et en-

fants

CHAUSSURES
pour hommes
Prix à la portée de toutes

les bourses.

“HARTT"  
 

    LES MEUBLES KROELER

Sont solidement construits, recouverts de matériel durable et de cou-

eurs chatoyantes. Leur renomméeest très grande et les connaisseurs de-

mandent, toujours ‘’KROEHLER”’. Pourtant leur prix est peu élevé, compa-

rotivement a leur qualité.
Demandez nos ameublements de salon, de salle à manger, de vivoir, de

chambre et de cuisine. lis sont de toute beauté et nos prix sont les meilleurs

parce que notre débit est grand.

ANSELME COTE & FILS
81 DE LA CATHEDRALE RIMOUSKI TEL 2244   
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Avec la fin de mars arrivera, pour
les sucriers, le temps de l’entaillage
des érables. Ce travail semble bien
facile à prime abord, mais si l’on
considère le point de vue producti-
vité continue d’un érable, certains
problèmes se posent à ce sujet. A
partir de quel diamètre peut-on pro-
fitablement entailler un érable?
Reut-on faire plus d'une entaille ?
Celles-ci nuisent-elles à la croissance
de l’arbre ? À quel endroit entailler

D

FONDE EN 1695 oJ

PIPE4

sg

 

et à quelle hauteur ?
Diamètre : .

II n'est guère recommandable
d'entailler un érable plus petit que
8 pouces de d.h.p. (abréviation de
diamètre à hauteur de poitrine, c’est-
à-dire à 4% pieds du sol). On sait,
en effet, que le jeune semis d'érable
à sucre ne peut atteindre 8 pouces
en un rien de temps. Il lui faudra
croître durant une soixantaine d’an-
nées avant d’entrer dans la catégo-
rie des sujets entaillables. C'est dire
qu'on ne pourrait remplacer du jour
au lendemain les sujets qu'un entail-
lage trop sévère ferait périr en quel-
ques années.

Par contre, après avoir atteint la
taille de 8 pouces, un sujet peut four-
nir une production annuelle de sève
durant 150 ans et plus, à condition
toutefois qu’on en use bien. Étant
donné cette longue vie utile que l’é-
rable peut fournir et le temps qu’il
met à se rendre à 8 pouces, il est
évident qu’il ne serait pas payant
pour un exploitant d'obtenir un ren-
dement plus élevé de ses érables au

 

ENT
A VERTE SAVEUR DE HOLLANDI Nombre d’entailles :

abrégée. prix d'une vie utile démesurément
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Attention! Attention!

Propriétaires de moulins à scie
Belle occasion!

Si vous êtes intéressés à l'achat de machineries de moulins,
nous vous offrons, prêtes à être livrées, les machines suivantes :

Carriages, bancs de scie, edgeurs, “catherines”, “twin” a
vapeur, machine à bois de fuseau, machine à latte, machine à
bardeau, butteur à cèdre, engins à vapeur de toutes sortes, cor-
royeurs de 16 pouces, ébouteurs de croûtes “automatiques”, en-
gins a gazoline de 5 à 12 forces, moulanges d’émeri, shafts de
toutes grosseurs, poulies de toutes grandeurs, marbres de toutes
sortes, scies de toutes sortes, transmissions, chaînes de corroyeurs
de toutes sortes, courroies de | pouce à 16 pouces, poney-pom-
pes à vapeur, valves de toutes grosseurs, couplings de shafts, ain-
si qu‘un planeur embouveteur à 3 faces, marque “Cohen , en
un mot, tout ce dont vous pourrez avoir besoin pour une ins-
tallation complète de moulin à scie.

Donc, si vous êtes intéressés à l'achat de l'une ou l’autre
de ces machines, il nous fera grand plaisir de vous donner en-
tière satisfaction.

Réparations - ouvrage garanti

Nous effectuons également la réparation de toutes machine-
ries de moulins à scie, ainsi que tournage de précision, soudure
au gaz et à l'électricité, etc.

Nous sollicitons donc votre encouragement.

Adressez-vous à nous en toute confiance.

Rimouski Transfer Machine
Shop Reg'd

RIMOUSKI Téléphone : 436698 rue St-Pierre

Couvoir moderne

POUSSINS ET DINDONNEAUX

De première qualité provenant

d'un seul troupeaux. Sujets sains,

vigoureux.

Imformations gratuites
Nous vous donnerons les informe-

tions demandées et nous nous empres-

serons de prendre votre commande
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DONNEZ VOS COMMANDES A

‘LA BASSE-COUR GENERALE
Maurice LAMOUREUX, Prop.
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L’entaillage des érables
Le nombre d'entailles à faire est

une question sur laquelle plusieurs
auteurs ne s'accordent pas. Il sem-
ble, cependant, que si l'on vise à ob-
tenir des érablières un rendement à
la fois élevé et soutenu, la règle
pouvant s'appliquer est celle-ci, pour
la région de Rimouski : un érable de
8 pouces de d.h.p. portera une en-
taille, un de 18 pouces en portera
deux et celui de 24 pouces et plus
en portera, trois.
Entailles et croissance:

Lorsqu'un érable est entaillé, son
bois sèche et meurt avec le temps,
sur un secteur d’une profondeur é-
gale à celle de l'entaille, d'une lar-
geur dépassant un peu le diamètre de
l’incision et d'une longueur de 2 à
5 pieds en haut et en bas de l’entail-
le. Cependant, la blessure n’est pres-
que pas préjudiciable à la santé gé-
nérale de l'arbre.
Profondeur et endroit
de Pentaille :

L'’entaille, qui ne doit pas dépasser|
2 pouces, doit être pratiquée avec|Ë
une mèche de 7-16 de pouce, indif- |?
féremment à l’est ou à l'ouest, aul’
nord ou au sud. En autant que pos- |}
sible, on doit changer orientation et
la hauteur de l’entaille à chaque an-
née de façon à percer en dehors de |%
la zone de bois mort de l’année pré- |}
cédente.
Nous croyons avoir donné des ren-

seignements pratiques et utiles à ceux
qui possèdent une érablière. Certes,
un bon eMaillage n’est pas l'unique
condition pour un rendement soute-
nu de nos érablières; cependant, com-
mençons par cela, et notre industrie
du sucre d'érable aura fait un pas de
plus vers le progrès,

Romuald Fournier, i.f.

Isle-Verte
Décès de M. Georges Côté.— A

l’âge de 47 ans, est décédé subitement
à Baie-Comeau, M. Georges Côté,
fils de M. et Mme Charles Côté, dé-
cédés.

I! laisse dans le deuil, ses soeurs :
Mmes Sylvio Fraser (Georgine, sa
soeur jumelle), Emile Roy (Adrien-
ne), de St-Bruno, Mlles Alexandra et
Cécile Côté, de Montréal, Mme John
Weiss (Aimée), de Windsor; ses deux
frères, Alphonse et Charles-Auguste
Côté.

Son service et sa sépulture ont eu
lieu le 28 février, en l'église parois-
siale.
Aux parents affligés, nos sincères

sympathies.

$t-Jean de Cherbourg
Baptêmes.— Le 18 février, Cécile-

Carole, fille de M. et Mme Willie
Gauthier (Raymonde McMullen).
Parrain et marraine. M. et Mme
Léopold Gagnon, oncle et tante de
l'enfant.
— Le 18 février, Marie-Marthe,

enfant de M. et Mme Ludger St-
Pierre (Héléne Mongeon). Parrain et
marraine, M. et Mme Lucien Mi-
chaud.
Va et vient.— La majorité des

hommes travaillant à l’extérieur sont
de retour dans leur famille.

%
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Enfants sans foyer...
Il y a des foyers sans enfant et des enfants sans

foyer. C'est providentiel ?

Voulez-vous augmenter le bonheur de votre foyer
tout en donnant un foyer à ceux qui n'en ont pas.

Adoptez un enfent .. .

Pour adopter un enfant, adressez-vous à

L'abbé Marius Côté, ptre

LE SECRETARIAT SOCIAL DE L'ENFANCE

66 Ste-Marie Tél. : 3400 C. P. 298

RIMOUSKI

 
 
  
  

 

POURQUOI?
ACHETER une NOUVELLE

CRAVATE
Quand vous pouvez échanger vas cra-

vates usagées. =u
Adressez 6 cravates plus $1.00 et
vous en recevrez 6 autres de modèles SIX
différents remis à neuf pour

COMPTOIR DE LA CRAVATE, Enr.
C. P. 287—Rim. uski. " $ 1.00

 

 

 

 

 

CONFIEZ-NOUS LE SOIN DE VOS

VEHICULES-MOTEURS

Nous remettons tout à neuf

Service de débossage, soudure, mécanique
réparations de chassis (frames) etc. Notre outil-
lage est des meilleurs et notre personnel très com-
pétent.

SERVICE DE GARAGE PARFAIT

Dionne Automobiles Enr.
271 RUE ST-GERMAIN TEL. : 2225

RIMOUSKI
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Funérailles de M. Arthur Beaupré,
à Notre-Dame-du-Lac

Un émouvant hommage a été ren-
du mercredi derniem à la mémoire de
M. Arthur Beaupré, décédé subite-
ment, le 25 février, à l’âge de 69 ans
et 8 mois. À l’église paroissiale, la
levée du corps fut faite par Mgr Er-
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Quand ies comptes s’accumuion,
vous pouvez les liquider promp-

tement avec un prêt Niagars.

Des montants jusqu'à $1,0060 +

peuvent être obtenus prompte-
ment. UN de nos quatre modes
de paiements convient à votre
budget et nos taux sont raison

nables. Tout prêt jusqu'à
$1,000. est couvert par une
assurance-vle, sans frais supplé
mentaires, pour votre pro
tection. Le service est cordial
Empruntez avec conflance av
cours d'une entrevuæa cor-diale

et privée
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A RIMOUSKI
157 rue St-Germain — Tél. : 3351

M. Paul Véxzina, gérant
A RI!VIERE-DU-LOUP

195 rue Lafontaine — Tél. : 2717
et dans 56 outres succursales
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nest Gagnon, P.D., curé, qui chanta
aussi le service assisté de MM. les
abbés Ovila Paradis et Jean-Marc
Desrosiers.
La croix était portée par M. Alfred

Roy et les porteurs de la dépouille
mortelle étaient MM. Elzéar Beau-
pré, Alphonse Pedneault, Wilfrid
Pedneault, Philippe Pedneault, Tho-
mas Lavoie et Louis Beaulieu.

Le deuil était conduit par le fils
du défunt, M. Léo Beaupré, ses fil-
les et ses gendres, M. et Mme Eus-
tache Rouleau, M. et Mme Wilfrid
Morin, M. et Mme Léo Lavoie, sa
soeur et son beau-frère, M. et Mme
Arsène Therriault, sa belle-soeur,
Mme Auguste Ouellet. Dans le cor-
tège, on remarquait encore M. Jo-
seph-Elzéar Beaupré, de St-Léonard,
N.B., M. et Mme Pierre Bérubé, de
Ste-Rose, M. et Mme Paul Bérubé,
du même endroit, MM. Joseph et
François Lavoie, de St-Alexandre, M.
Joseph Beaupré, de Cabano, Mme
Jules Chamberland, de Cabano, M.
et Mme Eliud Laplante, de Cabano,
M. et Mme Denis Bérubé, de Ste-
Rose, plusieurs neveux et nièces, et
un groupe de Ligueurs qui suivaient
leur drapeau porté par M. Wilfrid
Mailloux.

Pendant le service, la coliecte fut
faite par deux neveux du défunt,
MM. Hervé Chouinard et Camille
Therriault.

Survivent au défunt, son épouse,
Mme Eugénie Chamberland, son fils,
M. Léo Beaupré, de Notre-Dame, ses
filles, Mme Eustache Rouleau (Li-
na), de St-Eusèbe, Mme Wilfrid Mo-
rin (Jeannette), de Notre-Dame, Mme
Léo Lavoie (Marie-Paule), de Mont-
réal; sa soeur, Mme Arsène Ther-
riault, de Notre-Dame; ses belles-
soeurs: Mme Auguste Ouellet, de
Québec, Mme Arthur Labrie, de
Lawrence, Mme Elzéar Dubois, de
Methuan, Mass. Mme Ulfranc
Chamberland, de Cabano; ses beaux-
frères, MM. Philippe, Alfred, Frank
et Paul Chamberland, tous de Law-
rence, Mass.,, et M. Arsène Ther-
riault, de Notre-Dame.
Nos sympathies a la

deuil.
famille en

 

DIEU A BESOIN DES HOMMES

La présentation de ce film de Jean
Delannoy, a Paris, a eu lieu en pré-
sence d'une quantité de célébrités de
la ville et de l’écran, mais MM.Ple-
ven et Schuman, retenus par le dé-
bat nocturne sur le réarmement al-
lemand, ne purent y assister.

Et M. Schuman, devant les diffi-
cultés qui l’attendaient au Palais-
Bourbon, déclara à son directeur de
cabinet, M. Clappier : “Je ne sais si
Dieu a besoin des hommes, mais ce
soir, en France, ‘Les hommes d'Etat
ont besoin de Dieu”.

La Providence fut avec M. Robeit
Schuman et tout se passa très bien.

 

St-Epiphane
Mariage.— Le 24 février dernier,

M. Etienne Canuel épousait Mme
Elise Dumont.

Décès.— Mme Pierre Pelletier est
décédée le 5 mars. Son service et sa
sépulture ont eu lieu le 8 mars. Nos
sympathies aux parents affligés.

Sport.— Dimanche, le 4 mars, le
club de St-Honoré est venu rencon-
trer celui de Viger pour une partie
de hockey. Le score fut de 11 à 3
en faveur de Viger.

Va et vient.— M. I'abbé Adrien
Chouinard, curé de Lamorandiére, é-
tait en visite dans notre paroisse, ré-
cemment,

— Mlle Anita Lapointe est de re-
tour de Montréal ou elle a passé
quelques années.

— M. Yvon Ouellet, de Québec,
a visité sa mère, Mme Baptiste Ouel-
let, dernièrement.
— Depuis février dernier, M. An-

ge-Aimé Beaulieu, fils de M. Dé-
siré Beaulieu, fait partie de l'avia-
tion.  

LES VETERANS DE CARANO
RECOIVENT DES DONS

Dimanche, le 4 mars, un groupe
de vétérans sinistrés de la succursale
135-Paul Triquet, C.V., de Cabano,
se réunissaient pour le partage des
chèques que leur ont donnés les suc-
cursales de la province de la Légion
Canadienne. Présidaient l'assemblée,
M. Romuald Cloutier, président, ma-
jor R. Barras, vice-président, M. Phi-
lippe Tremblay, secrétaire, et MM.
Antoine Ouellet, Gilbert Bouchard,
Fernand Morin, A. Lévesque, direc-
teurs, et Philippe Tremblay. Les pa-
roles de bienvenue furent dites par
le major F.-Georges Triquet.

La réunion était aussi rehaussée
par la présence de Son Hon. le maire,
M. Emilien-L. Morin, président ho-
noraire, qui fut prié de faire la dis-
tribution des cheques aux destina-
taires. M. le Maire s’exécuta avec sa
courtoisie habituelle et il exprima
ses félicitations et ses voeux aux ré-
cipiendaires en même temps que la
gratitude de tous aux donateurs. Des

“A :mon four de vous

consulter, cher ami.”
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Si un banquier est en quéte de quelque

opinion touchant sa santé, sa maison

ou le moteur de son auto, il s’adresse

a des personnes éclairées en la ma-

titre. A leur tour, elles demandent son
avis en ce qui concerne leurs problèmes

d’ordre pécuniaire.

Tout gérant d’une succursale de la

Banque Royale a une longue et vaste

expérience dans ce domaine, au double

point de vue des questions économiques

et de l’administration des affaires per-

sonnelles. N’hésitez pas à recourir à
lui. Il se félicitera de vous être utile.

 

‘par exemple —

i allocutions ont aussi été prononcées
par M. le président et par le major
Robert Barras.
 

Diner Richelieu
a Mont-Joli

Les membres du club Richelieu de
Mont-Joli ont eu l'avantage, lors de
leur dîner-causerie du 5 mars, d’en-
tendre, de la bouche de leur prési-
dent, Mc J.-F. Gagnon, notaire, un
rapport détaillé et des plus intéres-
sants de l'assemblée annuelle de la
Société tenue à Ottawa les 3 et 4
mars courant.

l'on sait que Me Gagnon accom-
pagnait les mandataires du club lo-
cal, MM. Georges-H. Dechamplain
et J.-A. Desrosiers. le nouvelliste du jour était M.
Henri Lévesque, pharmacien.
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Dans votre quartier ou votre localité, la

Banque Royale n’a d’autre fonction que de

‘vous servir — et de cent façons auxquelles vous

‘n’avez peut-être jamais songé. Saviez-vous,

—qQue, s’il vous est difficile de vous rendre à

la banque, vous pouvez déposer des fonds et

les retirer par la poste?

sécurité ?

l’ouvrir) ?

—que, si vous vous déplacez, nous pouvons e

vous donner des chèques de voyage, excellent

moyen de porter de l’argent sur soi en toute

—que, si vous voulez mettre en sûreté des docu-
ments importants, vous pouvez louer un de

nos coffrets de sûreté, qui sera votre coffre-fort

personnel et privé (la banque elle-même ne peut

LA BANQUE ROYALE DU CANADA
Une lanque vraiment royale .

mmm J.E.M. GARIEPY GERANT SUCCURSALE RIMOUSKI 500
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Visites inter-
provinciales

Geneviève, Québec.

sur son fonctionnement.

vinciales” est situé à 46 Ave Ste-
On peut y

obtenir tous les renseignements

 L'organisme des “visites inter-
provinciales”, présidé par M. Jean
Bruchési, sous-secrétaire de la
province, vient de faire connaitre
son rapport annuel.

Camp de for-
mation social

Cet organisme mérite d'être
mieux connu au Canada. Il peut
faciliter les échanges de vues en-
tre les Canadiens de langue dif-
férente. D'ailleurs, “Visites Inter-
provinciales” est une corporation
qui a pour but d'encourager et
d'arranger des visites entre jeunes
Canadiens de langue différente.
Au cours de l'année dernière, 419
visites ont été faites par son en-
tremise, dont 153 au Canada fran-
çais et 266 au Canada anglais.

Le bureau de “Visites Interpro-

vices Extérieurs des

sonnes intéressées à ces Rimouski.

 

Bernard & Bernard
Dessinateurs Industriels Diplômés
Dessins pour Brevets d'Invention

CANADA et ETATS-UNIS

14, rue St-Louis
RIMOUSKI

Tel 3792

nva

MAURICE LANIEL, L.L.L. |

Avocat
Éditice Ratté — Téléphone . 3859

Ja, de la Cathédrale Case postale : 321
i RIMOUSKI, Qué.
 

La prochaine session du Camp
Laquemac organisée par les Ser-

Universités
Laval et McGill aura lieu, au Lac
Chapleau (Laurentides) du 10 au
20 août 1951. Laquemac consti-
tue un excellent laboratoire d’étu-
de pour les personnes intéressées
à l’éducation populaire. Les per-

cours
pourront s’adresser à Tél.: 3469,

L'ECHO DU BAS ST-LAURENT

Assemblée Lacordaire
à Ste-Fiavie

Dimanche, le 4 mars,
membres des cercles antialcooliques
de Ste-Flavie se sont réunis pour leur
ussemblée régulière. Un grand nom-
bre de sympathisants y assistaient é-
galement.
H y eut l'installation des nouveaux

membres élus à la réunion précéden-
te.
La partie dramatique et musicale

fut présentée par un groupe de jeu-
nes gens et de jeunes filles qui fu-
rent les vainqueurs d’un concours
d'amateurs dont la finale eut lieu le
soir même. C’est l’ensemble de M.
Dubé qui remporta le prix.
Une intéressante causerie fut don-

née par M. l’abbé Léopold Côté,
principal de l'Ecole Normale de
Mont-Joli, traitant de son pèlerinage
à Rome.

 

Dr Benoit Michaud
Chirurgien-dentiste

154 de l’Evêché Tél: 4320
RIMOUSKI

 

 

 
 

I ATTENTION |

31 vous désirez acheter ou vendre une propriété ou |
I wn commerce, soit Hôtel, restaurant, maison de cham-

bres. maison privée, terrain, ferme, etc.
S'adresser à :

J.-EMILE BERNIER
Courtier en immeubles et assurances générales.

Tél. : Bureau 4374

 
 

  

127 de l‘Evêché RIMOUSKI Tél. : Res. 3494

Dr. VICTOR. GLADU
CHIRURGIEN — DENTISTE

BAIE COMEAU — Co. Saguenay
Téléphone : 528 P. Q.

 

 
 

 
 

Dr. GERARD FORBES
Bureau — 14 Ave de la Cathédrale  Rimouski — Tél. : 2393

Heures de bureau : 2 à 5 heures p.m

ainsi que le soir.

 
 

Chartré, Samson, Beauvais, Gauthier & Cie
Comptables agréés

| Montréal — Québec — Rouyn — Rimouski

62 de la Cathédrale Téléphone : 2775

RIMOUSKI    
 
 

ROGER ROY, 0. D.
Optométriste

Spécialiste pour la Vue

Téléphone : 3770

RIMOUSKI‘
74, Cathédrale

GUY D'ANJOU

AVOCAT

BUREAU : Au-dessus de la phor-

macie VERREAULT

Case postale 97 Téléphone 294

MONT-JOLI
 

 

HENRI-A. MARTIN
SYNDIC LICENCIE

152-A de I'Evéché — RIMOUSKI

Tél: Bureau: 2344 — Rél. : 3456

 

 
 

ACCORDEUR DE PIANO
professionnel

Au service de la région du

Bas St-Laurent

Georges-V. LAVOIE

42, rue du Rocher Tél.: 2043

RIVIERE-DU-LOUP

cours  Lplusieurs ; 1

 

HENRI-A.MARTIN

COMPTABLE PUBLIC ENR

152-A de l’Evêché — RIMOUSK!

Téi: Bureau: 2344 Rés. : 3455

 

 

CE. Pelletier 1.s.c.c.o.

COMPTABLE AGREE

179  Tél : 47-24 Tél:
TROIS-PISTOLES, Qué.

 

 

J. Adéodat Drapeau
COURTIER D’ASSURANCES

GENERALES

Vie — Feu — Automobiles

Accidents — Maladie

BUREAU : 6 RUE LEPAGE
Près du Garage Dionne

Téi: 3775 RIMOUSKI

 
 

 
 

i
PAUL H. SIMARD & CIE

] Comptables agréés

Paul-H. Simard, B. Com., L.A., C.A.

| Syndic Licencié
* Robert LeBoeuf, M.S.C., C.A.

Albert Gagné, M.S.C., CA.
303 Boul. Charest

QUEBEC
Tél. : 3-7367

2-7913        Dr Marc Blanchet
CHIRURGIEN-DENTISTE

 

EDIFICE CENTRAL

(Ferronnerie de Rimouski)

157, rue St-Germain

Tél : Bureau: 3686 Rés. : 2619  
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CARTES PROFESSIONNELLES
 

6,

INGENIEUR-FORESTIER-CONSEIL

Tél: Bur. : 4324 — Résidence: 2640

CASGRAIN TESSIER &

CASGRAIN

Perrault Casgrain, C.R

Maurice Tessier, L.L.L.

André-P. Casgrain, B.C.L.

LOUIS-LEO DOYON
ARPENTEUR-GEOMETRE

rue St-Jear RIMOUSKI

 

Tél
85,

Au service du public depuis 1906

EDIFICE BANQUE CANADIEN:

 

S. Z. COTE ENR. NATIONALE

Lucien MORIN, prop.-gérant Tél : 4124 RIMOUSK -

COURTIER EN ASSURANCES

de l’Evêché RIMOUSK ' SIMARD & CHASSE
. . _ . 4: Bur. : 2433 Résidence: 243 AVOCATS

Téléphone : 2354
 

178, Avenue de l’EvêcheYVES BELZILE RIMOUSKI, Qué.
 

et .

RONALDO RABOIN GENDREAU & BEAULIEU
NOTAIRES :

EDIFICE BANQUE CANADIENNE AVOCATS ET PROCUREURS
NATIONALE Bureau à : — 142 Ave de l'Evêc+-

- RIMOUSKI
RIMOUSKI — Qué. BUREAU A TROIS-PISTOLES
 

les ler et 3e somedi de chaque
ARTHUR ST-ONGE mois à ?HOTEL DESBIENS
 

 

Tél

 

AVOCAT

Aeel Evèche CHARLES H. D'ANJOU
Case postale 720 Téléphone 4276 Avocat

54, de la Cothédrale Tél, : 20% -A 1GAGNONse GNON RIMOUSKI

P.-E, Gagnon, CR GUY LEBLANC
Gilles Gagnon

J.-Claude Gagnor ARPENTEUR-GEOMETRE

INGENIEUR FORESTIER 
 

Bureau:
EDIFICE CIE DE POUVOIR 56-A Ste-Marie Tél : 38-"

: 3179 RIMOUSK! RIMOUSKI

| LL0LL
| PAUL R. DUFOUR
| Tel : 2231 Bureau 4411 Résidence

COURTIER D'ASSURANCE AGREE

EDIFICE LEPAGE
6, Avenue de la Cathédraie

RIMOUSKI,
ASSURANCE-VIE : The Prudential Ass. Co

ASSURANCES GENERALES: Feu, maladie, outomobile
 

 
 

ROLAND HEPPELL
Courtier d'Assurance Agrée

Tél. : Bureau : 3570 — Résidence : 4535 — C. P. 246
BUREAU : 54 Ave. de la Cathédrale RIMOUSKI

RESIDENCE PRIVEE : 48 Ave. de la Cathédrale
Spécialité : Assurance automobile et feu, au prix

les plus bas en ville.
Tous services d'assurances en général

 

|
|  Henri-A, Mortin, C. d’A. ?

Paul Martin, C d'A. A |

Martin & d'Anjou Enr.
COURTIERS EN ASSURANCE '
2344 Case postale 32: :;

RUREAU = 152-A de l‘Evêché I
RIMOUSKI i

1

|
Emmonue! D’Anjou |

!
Î

Telephone :

 

Spécialité : Assurance automobile

à des prix défiant toute compétition IE

AUSSI : Assurance Feu, Vie, Accident et Maladie

I} 
 

 
 

Maurice de Champlain
COURTIER EN ASSURANCES

Case postale 429 — Téléphone : 3654

Edifice Caisse Populaire
Bureau : 135, Ave. de l’Evêché

Rimouski, Qué,

Assurances : Feu, Vie, Vol, Marine, Fidélité, Ga-
rantie, Accidents, Attelages, Ascenseurs, Plate-Glass,
Automobiles, Bouilloires, Cautionnement, Responsabi-
lité Publique, Responsabilité des Patrons, Garantie d'Ex-
écution de contrats etc.

Avant de confier votre risque, faites une

 

— 

  visite à mon bureau ou appelez 3654
===
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Courrier
Fête intime à l’occasion du départ

de M. Jean-Charles Bourgoin pour
Québec.— Dimanche, le 2S février.
lu Chambre de Commerce de Price
a marqué d'une manière particulière
le départ de M. J.-C. Bourgoin. Réu-
Joseph Bérubé, président fondateur,
Joseph Bérubé, président fordateur,
fit l'éloge de M. Bourgoin, tandis
que M. Alcide Caron, président ac-
tuel, souligna les faits auxquels M.
Bourgoin avait pris part très vive-
ment depuis la fondation de notre
chambre. Notons que M. Bourgoin
fut le secrétaire fondateur. H occ-
pa cette fonction de 1945 à 1948, où
il démissionna pour devenir secré-
taire-trésorier du conseil municipal.

Un certificat de membre actif lui
fut présenté par le petit Jean-Louis
Bourgoin. Une superbe gerbe de
fleurs fut remise à Mme Bourgoin
par Jacqueline Caron, 6 ans.

M. Bourgoin, prenant la parole à
son tour, remercia la Chambre de
tant de reconnaissance envers lui et
d'une telle amabilité envers son é-
pouse.

Le mot de la fin fut donné par M.
Olivier Hudon, après quoi les mem-
bres et leurs épouses se rendirent au
secrétariat de la Chambre situé en
l'école “Onésime Gagnon”. où un
buffet était servi.

Baptémes.— Le ler février, J-
Marcel-Christian, enfant de M. et
Mme Aurèle Beaulieu (Dolorès Quel-
let). Parrain et marraine, M. Jean-
Paul Beaulieu et Mlle Majella Ouel-
let, oncle et tante.  

— 27

de Price
--le 15, J-Yvon-Laurent, enfant

de M. et Mme Alphée Pineault (M.-
Anna Quimper). Parrain et marrai-
ne, M. et Mme Georges Quimper,

encle et tante.
— le 15, M.-Cécile-Ginette, en-

fant de M. ¢t Mme Robert 1.évesque
(Gisèle Fmond). Parrain et marrai-
ne, M. et Mme Lorenzo Emond, de
Mont-Joli, oncle et tante.

— le 16, J.-Nelson-Richard, en-
fant de M. et Mme Charles-Alex
Harton (Jeanne Picard). Parrain et
marraine, M. et Mme Fgide Bernier,
oncle et tante, de Montréal.

—te 19, J.-Richard, enfant de M.
et Mme Joseph Simard (Rita Ouel-
leO, de Matane. l’arrain et marraine,
M. et Mme Philippe Ouellet oncle
et tante, de Montréal.

—le 19. M.-Gabriclle-Claudette,
enfant de M. et Mme Léopold Ga-
gnon (Arthémise Turcotte), de La
Rédemption. Parrain et marraine, M.
et Mme Raymond Gagnon. de Ste-
Angèle.

— Le 24, J.-Éharles-Gervais, en-
tant de M. et Mme Gonzague Ber-
nier (Madeleine Dubé). Parrain et
marraine, M. ct Mme Charles Ber-
nier, grands-parents: porteuse, Mme
Yvon Furlong.

-— le 26, J-Jean-Pierre, enfant de
M. et Mme Adhémar Lavoie (Ma-
riec-Paule  Deschénes). Parrain et
marraine. M. Raynald, étudiant à Ri-
mouski, et Mlle Fernande Desché-
nes, actuellement en vacance, oncle
et tante.

 

 

 

 

   

  

  

    

  

  

  

Fusées .. . bombes . . . tourelles de canons . . . instru-

ments de radar . . . projectiles dirigés—ces armes, et

d’autres encore, constituent le ‘‘dard’’ de nos avions de

combat. Et elles sont confiées à des hommes spécialisés:

techniciens en armes et en munitions, et techniciens en

systèmes d'armement. Ces hommes sont essentiels aux

avions de combat qui sillonnentle ciel.

Il faut former sans tarder des techniciens en armement.

Si vous pouvez satisfaire aux exigences, voici pour vous

l'occasion d’endosser l’uniforme de l’Aviation . . . de

faire un travail intéressant . . . au service de votre pays!

Le besoin est grand; il est urgent!

  
NATIFNIEZ.MMS/ consurrez

LE CORPS D’AVIATION

ROYAL CANADIEN À BESOIN

MAINTENANT DE TECHNICIENS
EN MUNITIONS ET EN ARMEMENT
POUR RECEVOIR UNE FORMATION

DE TECHNICIEN D'ARMEMENT,

VOUS DEVEZ...

LE CONSEMLER AU CENTRE DE RECRUTEMENT LE-PLUS PROCHE DE CHEZ VOUS—OU POSTEZ CE COUPON ==}

Etre citoyen canadien ou sujet britannique

ee

Etre âgé de 17 à 40 ans

Avoir fait au moins votre 8e année d'études

Etre en bonne santé

À$

3
77ji
7Zr, 7, 5

‘Aviation Royal Canadien
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'DANSNOSPAROISSES |
N.-D. du Sacré-Coeur

Funérailles de Mme Georges Lé-
vesque.— Le 27 février, est décédée
à l’âge de 69 ans et 4 mois, Mme
Marie-Louise Dubé, épouse de feu
M. Georges Lévesque.

La défunte était une mère dévouée,
une chrétienne mudèle qui ne semait
que le bien autour d'elle.

Elle laisse pour pleurer sa perte :
4 fils MM. Georges, de Limoilou,
Wilfrid, Paul et Louis; une fille,
Mme Gilbert Rowe (Evelina), une
belle-fille, Mme Georges Lévesque,

 
pas étonnant

qu’elle ne puisse

s'en passer !

Les Rainmaster de Lou Ritchie

sont célèbres pour leur silhou-

ette élégante, leur coupe impec-

cable . . . Ci-dessus style 710.

Velours côtelé — marine, gris,

vin, rouille, vert — $35.00 à

votre magasin préféré.

La-2F  

et un gendre, M. Gilbert Rowe; ses
petits-enfants, Robert et Claudia
Rowe, de Giffard, Françoise, Suzan-
ne, Denise, Paul et Pierre l.évesque,
de Limoilou: ses soeurs, Mmes Xa-
vier Morin, de Nazareth, et Joseph
Cloutier, de Lucevillez un frère, M.
Martial Corriveau, de Fall-River,
Mass, ses nièces, Mmes Léopold et
E. Poirier, Mlle Cécile Morin, ses ne-
veux, MM. Charles, Marius et Pierre
Morin, de Nazareth, et plusieurs au-
tres.

La levée du corps fut faite par M.
l'abbé D’Auteuil, curé, qui chanta é-
galement le service, assisté de MM.
les abbés Elie Beaulieu et Grenier,
de l’Archevêché, qui agissaient com-
me diacre et sous-diacre. La croix
de tempérance était portée par le
petit-fils de la défunte, M. Paul Lé-
vesque; les porteurs du cercueil é-
taient MM. Louis-Ant. Dubé, Louis
Côté, Amédée Caron, Wilfrid Patry,
Louis XVI Parent et Arthur Caron.
Mmes Louis-Ant. Dubé, Wilfrid Pa-
try, Louis XVI Parent et Arthur Ca-
ron tenaient les coins du drap. La
croix du Tiers-Ordre fut portée par
M. Joseph D’Astous. L'orgue était
touché par Mlle Jeanne D’Astous,
durant que deux chantres de St-Ro-
bert s'étaient joints à la chorale pa-
roissiale. Mmes Valmore Langis et
Arthur Caron ont fait la quête.

Les prières au cimetière furent ré-
citées par M. l’abbé Ls-David D'Au-
teuil, curé.
Nos sincères condoléances aux pa-

rents affligés.

Service anniversaire— Le 5 mars,
fut chanté le service anniversaire de
Mlle Marie-Blanche Turcotte, M.
l’abbé Flie Beaulieu, de l’Archevê-
ché, officiait, assisté de MM. les ab-
bés D'Auteuil. curé, et Wilbrod
Blanchet, de l’Archevêché, qui agis-
saient comme diacre et sous-diacre.

Va et vient— Mlle Lucille Pineau
est revenue d’une promenade à
Franquelin, en compagnie de Mme
Harold Morris.
— MM. Roland Patry, Jean-Paul

Patry et Paul Rousseau sont partis
pour Franquelin où ils travailleront.
— M. Raymond Pérusse, de Lu-

ceville, passe quelque temps chez ses
grands-parents.
— M. Normand Roy est de retour

de Clova.

St-Louis du Ha! Ha!
Chez les Lacordaire— L'’exécutif

du cercle Lacordaire et Ste-Jcanne
d’Arc de la paroisse est formé comme
suit: aumônier, M. l'abbé Laurent
Morin: président, M. Lionel Desché-
nes; vice-président. M. Philippe Bé-
rubé: secrétaire, M. Léopold Bérubé.

 

Chez les Jeanne d’Arc.— Présiden-
te. Mme J.-T. Lavoie: vice-présidente,
Mme Roméo Fournier; secrétaires,
Miles Colette et Jeannine Bérubé.
— Le 25 février dernier. en la sal-

le paroissiale, il y eut une grande
soirée Lacordaire. Après la prière,
M. le président et Mme la présidente
adressèrent quelques mots puis M.
l'abbé Laurent Morin, aumônier, fit
un discours. Il y eut aussi une comé-
die exécutée par des amateurs de la
paroisse, discours de M. le curé Phi-
lippe Langlois, et changements de
décorations. 28 cartes furent signées.
La soirée se clôtura par l'hymne na-
tional.

Divers— Le 25 février, après la
grand’messe, les chefs d'Action ca-
tholique se réunirent sous la prési-
dence de M. I'abbé Philippe Langlois,
curé, qui les incita à faire régulière-
ment les équipes d’étude.
—— M. l'inspecteur Alphonse Lebel

fait présentement l'examen des clas-
ses de la paroisse.
— M. le curé vient d'annoncer

qu’il y aura un grand bazar cet été,
dans la paroisse, au profit de l’église.

Baptémes.— Marie-Jocelyne,  en-
fant de M. et Mme Robert Thibault,

—Joseph-Jacques-André, enfant de
M. et Mme Réal Perron. Parrain et
marraine, M. et Mme André Pelle-
tier.
— Joseph-Marc-Aurèle, fils de M.

et Mme Gérard Dubé.
— Marie-Micheline, enfant de M.

et Mme Roméo Bérubé.
—Marie-Michelle-Cécile, enfant de

M. et Mme Arthur Morin.
— Marie-Andrée-Jacinthe, enfant

de M. et Mme Adrien Dumont. Par-
rain et marraine, M. et Mme Antoi-
ne Fitzback.
— Marielle-Julienne, enfant de M.

et Mme Raymond Dubé. Parrain et
marraine, M. et Mme Thaddée Bos-
sé. Porteuse, Mlle Gemma Dubé.
— Marie-Francine, enfant de M.

et Mme Ulfranc Beaulieu.  

Trinité-des-Monts
Divers— Les citoyens de Trinité-

des-Monts jouissent maintenant des
services de la malle rurale. C’est M.
Viateur Ouellet qui en a le contrat.
— L'école du village a dû fermer

ses portes à cause de la grippe.
Naissances.— J.-Jean-Claude, en-

fant de M. et Mme Doril Skelling
(Rolande Morneau). Parrain et mar-
raine, M. et Mme Louis Morneau
(Alice Proulx), grands-parents de
l'enfant.
— Le 4 février, J.-Jean-Guy, fils

de M. et Mme Alphonse Proulx (Ju-
lienne Deschênes). Parrain et marrai-
ne, M. et Mme Irenée Lebel.
— Le 3 mars, J.-Hildebrand-Jac-

quelin, enfant de M. et Mme Gabriel
Pouliot (Marie-Louise Morneau).
Parrain et marraine, M. et Mme
Paul Hins, oncle et tante.
Va et vient.— M. l'abbé Hilde-

brand Roy, curé, s’est rendu à Ste-
Luce, récemment, pour assister à
l'ordination de M. l'abbé Gilbert
Desrosiers.
— M. Fernand Ruest, de Matta-

wa, est de passage dans sa famille.
— Mile Laurette Lizotte, de St-

Narcisse, est en promenade chez ses
parents, de cette paroisse.
— MM. Charles-Auguste et Omer

Pineault, qui travaillaient dans les
chantiers de I'Abitibi, sont de passa-
ge dans leur famille pour quelques ,
jours.
— Mlle Gisèle Duchesne, de Des-

pinassy, Abitibi, est en promenade
chez M. Jos. Bouillon.
— M. Fabien Devost est actuelle-

ment à l’hôpital. Nous lui souhaitons
un prompt rétablissement.
— Après un stage de cinq mois à

l'hôpital de North Bay et à Malton,
Ont, M. Camille Devost est en pro-
menade chez ses parents pour envi-
ron six semaines après quoi il devra
retourner faire un autre stage à Mal-
ton. Nos meilleurs voeux de prompt
rétablissement.
 

Paspébiac
— D'imposantes funérailles ont

été faites, le 26 février, en l'église
paroissiale, à Mme Michel Dubreuil
(Ina Fallu), décédée à l'Hôtel-Dieu
de Campbellton, des suites de l’acci-
dent ferroviaire survenu à Mont-Jo-
li, dernièrement.
La levée du corps fut faite par M.

l'abbé Arthur Rioux, curé de la pa-
roisse, et le service fut chanté par M.
Pabbé Alcidas Bourdages, curé de
Port-Daniel, officiait comme diacre,
et M. l'abbé Lionel Boisseau, curé de
New-Carlisle, comme sous-diacre.

Des messes basses furent célébrées
en même temps aux autels latéraux
par MM.les abbés Alphonse Miville,
curé de St-Siméon, et James Le-
blanc, curé de St-Jules de Maria. As-
sistaient en plus au choeur, MM. les
abbés Félix Gagné, curé de St-Jo-
gues, Jean-Charles Richard, vicaire à  Bonaventure, et Marcel Trudeau, vi-
caire à Paspébiac. ;

La dépouille mortelle, précédée de ©

trois landaus de fleurs, était suivie
de douze autos-neige occupées par
les parents et les amis.
Mme Dubreuil, qui était une épou-

se modèle, une mère de famille émé-
rite et une paroissienne estimée, sera
profondément regrettée de tous. Elle
laisse dans le deuil, outre son époux,
M. Michel Dubreuil, industriel en
vue de la Gaspésie, deux fillettes,
Michelle et Josée, et six beaux-en-
fants, issus d’une première union de
M. Dubreuil. Ce sont : Thérèse, em-
ployée à la B.C.N., de Paspébiac,
Fernande, é.g.m. à Montréal, Andrée
(Rév. Soeur St-Michel-André, des
SS. de la Charité de Québec), Jeanne
et Jeannette, soeurs jumelles, étu-
diantes à l’Ecole Ménagère des Ur-
sulines de Gaspé, et Raymond, étu-
diant au Mont St-Louis, à Montréal.

L'inhumation eut lieu le 27 février
dans le lot de famille, à New-Rich-
mond.
A la famille éprouvée, nous of-

frons nos plus vives condoléances.

Jsoulagements du LITE,
Arrêtez-le de ces 3 façons épreuvées:

. Une cuillerée à thé de PAINKILLER dans de Fea:
on dulait tiède sucré—réchauffe tout le corps

2, Frictionnes la poitrine avec le PAINKILLER
soulager les bronches.

3. Respirez les vapeurs calmantes du PAINKILLER
Elles dégagent le nez et vous aident à respire
plus facilement.

INKILLLL LTV I AOR
gry CHTTN Qu (T1421àASIN

A RI Sow Md N

e

Trond de froid, dhe :
mid? Crampes?... :

Un rhume vous me- ©
noce? :
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Classes fermées
à Sayabec

L'Ecole Supérieure du village de

Sayabec, que dirigent les Frères

de l’Instruction Chrétienne, a dû

fermer ses portes, lundi, par suite

de l'épidémie de grippe. Sur une

inscription de 252 élèves, 104 ab-

sences étaient enregistrées, ce jour-

là. Avertie de la chose, la Com-

mission scolaire a donc décidé de
fermer l’école pour une semaine.

Au couvent paroissial, dirigé
par les religieuses de la Commu-
nauté des Filles de Jésus, environ
50 élèves sur les 288 inscrites souf-
frent de la grippe, cette semaine.
Il n'est pas question, pour le mo-
ment, de fermer cette école.
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QUE JAMAIS

Select

Depuis lengtemps déjà, nom-
breux sont ceux qui réclament
une bière nouvelle qui satis-
fasse davantage leur goût

Select

C’est pourquoi, après avoir
consulté les consommateurs,
des maitres brasseurs de
renom ont élaboré la formule
de la bière Select.

Select

So formule "100% à votre
goût”, plusieurs fois rectifiée
à la suite de nombreux
“essais gustatifs”, 0 permis de
réaliser lo bière que vous
préférerez à toute autre.
Essayez lo bière Select sans
plus tarder.
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TIT-COQ EN EXIL
(Reproduit de L'Action Catholique)

(PAR LORENZO PARE)

Voici le “New-York Times” du di-
‘manche 11 février. Il pèse près de
‘deux livres et il a fallu raser une fo-
rét canadienne de bonne taille pour
l’imprimer. Nous arrivons à la sec-
tion des beaux-arts et des spectacles.
Le menu artistique est à la taille du
Gargantua qui s’appelle New-York
et qui compte, avec ses excroissan-
ces, exactement, la même population
que Je Canada tout entier.
Dans la masse hurlante des pla-

cards publicitaires, un petit entrefilet
murmure : “Fridolin, dans son adap-
tation anglaise de sa pièce en 2 ac-
tes, “Tit-Coq”.
Tous les Canadiens, ceux de To-

ronto comme ceux de Montréal, ceux
qui parlent en anglais comme ceux
dont la langue est le français, éprou-
vent un choc au coeur. Pour la pre-
mière fois, ils tentent d’exprimer leur
âme sur une scène universelle, par
l’intermédiaire d’un art qui a tou-
jours été le premier moyen d’expres-
sion des sociétés humaines, depuis
leurs plus lointaines origines. “Tit-
Coq” n’est plus le bâtard canadien-
français qui dissimule sa dignité
meurfrie sous une ironie amère et
qui est à la recherche d’une famille.
‘Tit-Coq” est, à la veille de sa “pre-  «mière” sur le Broadway, la petite

nation canadienne elle-même à la re-
cherche d’une légitimité et d’une
place dans le monde,

L’entrefilet est encore enfoui dans
la forêt du “Times”, aujourd’hui, I!
AQUILON
février. Mais c’est une ironie de plus,
un de ces sales coups que Tit-Coq
savait bien reconnaître quand le sort
aveuglé ou l’incompréhension des
hommes les portaient jusqu’à maudi-
re sa pauvre vie humiliée.
Dès le premier jour, en effet, les

critiques officiels ont fai tomber le
rideau. “Tit-Cog” pourrait lutter,
porter son message directement fus-
qu’au peuple, par-dessus la tête des
pontifes de la critique ? À quoi bon!
Ces appels ne seraient même pas en-
tendus chez une masse populaire qui
choisit ses plaisirs comme on prend
une dose sur la prescription des doc-
teurs et dont les goûts ou la sensibi-
lité sont devenus des animaux sa-
vants sous tous les fouets de la pu-
blicité.

Tit-Coq était en exil à New-York.
Ik avait trop de fraîcheur humaine
pour s’acclimater à ombre des grat-
te-ciel.

Il avait trop de pesanteur d’âme
pour que New-York tolére ce re-
mords dans son sein.

 

 

 

LETTRES [À
 

QU’EST-CE QUE LA VIE ?

Les critiques new-yorkais ont
louangé, semble-t-il, le premier acte,
celui dans lequel Tit-Coq conquiert
l’amour. Ils y ont vu de la “naïveté
jolie” et un “charme de fraîcheur”.
Mais le drame du deuxième acte n’a
pas trouvé grâce. Tit-Coq triomphe
de sa passion. Il refuse d’édifier son
bonheur sur les ruines du mariage
de Marie-Ange. L’impératif profond
de son refus réside dans le fait que
le petit bâtard canadien-français ne
veut pas admettre que le mariage et
la famille sont de vulgaires accou-
plements.

Or, voici quelle était en fin de se-
maine la concurrence que devait af-
fronter “Tit-Coq” dans enfer des
enseignes du Broadway.
En tout premier lieu, le grand

“hit” du mois. La pièce de Tennessee
Williams intitulée “The Rose Tat-
too”, C’est, selon Tun des critiques
qui ont ércinté Fridolin, “la pièce
américaine la mieux écrite de la sai-
son”. Le grand article hebdomadaire
du “Times” lui est consacré. Une
paysanne italienne au sang chaud
réalise le bonheur dans sa soumis-
sion vertueuse et aimante envers son
mari. Ce dernier meurt et l’épouse
vit de son souvenir, tandis que ses
voisines ricanent parce qu’elles sa-
vent que le mari défunt avait une
maîtresse. La femme l’apprend par
un coup de téléphone. Elle veut a-
lors noyer l’obsession de ses souve-

(Suite à la page 30)
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RADIO-PHONOGRAPHE

-iresses PeAVielo
LE RADIO-PHONO
QUI SE CONNAIT
TANT DE QUALITÉS

Vous ne savez ce que vous avez manqué
en agrément et rendement libre d’en-
auis— si vous n'avez pas entendu le
nouveau Radio-Phonographe 3-Vitesses

RCA Victor!

e Changeur autematique séparé pour

disques ‘’45””.

« Deuxième changeur automatique pour

disques de ‘78°’ et "334" rpm.

* Puissant radie à endes ordinaires et

courtes.

(on noyer)
Acujeu ov pâle à léger supplément.

Seulement $29950 | 0

DD vor
Entrez pour une démonstration

 RCA VICTOR

LEON CARON ENR.
Radios: RCA VICTOR
290, St-Germain,

Disques VICTOR
Tel: 2562  

EN MARGE DU CENTRE DES COMPAGNONS DE L'ART

PLAIDOYER
pour la peinture

À la faveur de l'ouverture du Centre J'Art des Compa-
gnons de l'Art et de l'Ordre de Bon Temps à l‘’Hôtel de Ville
de Rimouski, les arts et les loisirs se doivent de prendre une
nouvelle expansion en notre ville. Cette semaine, nous vou-
lons attirer l‘attention sur la nécessité de développer le ta-
lent de nos jeunes peintres.

La vie des peuples a de ces secrets. On ne sait jamais
quand nait le germe d'une nouvelle floraison. Mais devant
un fait comme l'inauguration d'un "centre d'art'‘, ne peut-
on pas risquer une affirmation et partir de ce fait pour pré-
dire une germination plus rapide des arts dans un milieu
donné ? Si a l'ouverture du Centre d'Art des Compagnons on
gjoutait l'apport du mécénat, l’éclosion des jeunes talents
serait plus marquée encore.

Dans le développement des arts dans l'espace, il faut
compter sur le site géographique. Ainsi Venise, par sa
peinture, ao manifesté son rôle historique et géographique;
elle était pour les nations nordiques une porte sur la Mé-
ditérranée, le point de départ de la route vers les Flandres
et en même temps le port qui ouvrait la voie vers l'Orient.
Les conséquences artistiques de sa position géographique
nous sont aujourd’hui évidentes.

Rimouski est situé à la porte de la Gaspésie. Trop
loin des centres d'enseignement artistique, elle se doit de
devenir un grand centre de diffusion des arts. Le ‘’Centre
d'Art” est un premier pas qui sera suivi, espérons-le, par la
naissance d'une Académie des Arts.

Au fil d'une lecture je notais : ‘Les peintres siennois
nous sont connus par des oeuvres certifiées. Leurs chefs-
d'oeuvres conservés à Sienne, au Dôme, au Palais, sont les
deux magnifiques témoignages d'orgueil municipal’. Quand
Rimouski pourra-t-il s’enorgueillir de témoignages de la sor-
te qui porteront au loin la valeur du sens artistique de ses
gens ? .

FIXER NOS VIES PAR LA PEINTURE
On considere souvent la peinture comme un agrément

futile. Mais n'est-ce pas parce qu'on n’en a pas saisi le sens
profond ? ‘’L’oeil est, de tous nos organes, celui qui se repo-
se le moins. Quand il se ferme, le monde disparait et la pen-
sée s'endort. || fout une intelligence active, une mémoire bien
approvisionnée pour que la science reste allumée quand l'é-
cran des apparences s'éteint. De tout temps, l'homme a donc,
pour son utilité ou son agrément, exercé son adresse à fixer
quelques unes de ces images qui intéressent sa curiosité. Les
plus anciens témoignages qui nous sont parvenus de l’acti-
vité humaine ne sont pas les monuments Je l'architecture,
— qui nous semble de tous les arts celui qui résiste le mieux
aux siècles — mais des dessins et peintures conservés en des
cavernes préhistoriques, échappés à la destruction par des
circonstances miraculeuses à la géologie. Dès que fut décou-
verte l’analogie de la ligne et même du modelé avec les ap-
parences des choses et plus spécialement de la vie, la facul-
té dessinante et plastique était née et, malgré des temps de
sommeil qui semblent au cours des âges des périodes de nuit
et de mort, les monuments des arts figurés les témoins fidèles
de ces rapports de l'intelligence avec les choses qui ont con-
sacré le règne de l'homme dans la création”. (1)

La peinture opère un sondage profond dans l'humain ;
‘’durant des siècles, elle se présente à l’histoire comme une
enquête acharnée pour pénétrer par l’observotion dans l'in-

timité des hommes et des choses, et pour les fixer sous nos

yeux par un métier savant et sincère. La peinture, riche d'un

domaine infini, d’une éloquence assez diverse pour s'adres-

ser aux plus nobles aspirations de l'âme ou éveiller le sim-
ple plaisir des yeux a toujours été l’une des distractions les
plus chères aux hommeset un art pleinement humain.” (2)

J'ai toujours pensé que nos gens négligeaient trop fa-
cilement de ‘’se dire’”’ eux-mêmes. Les arts nous offrent cette
occasion de nous exprimer dans des oeuvres durables. Ain-
si, la peinture restera toujours le témoin le plus fidèle des
sociétés. Les grandes écoles de peinture ne sort-elles pas des
miroirs qui conservent le portrait des nations ? Elles ne les
révèlent pas seulement dans leur originalité propre, mais
dans des parentés lointaines, car la langue des images ne
connait pas les clôtures du vocabulaire qui cloisonnent les

littératures.
Nous souhaitons donc que le Centre d'Art des Compa-

gnons devienne l’occasion et le lieu d'un nouvel intérêt pour
la peinture, à Rimouski. Ce sera le point de départ d'un
rayonnement nouveau.

(1-2) Histoire de la Peinture — Louis Hourticq.
Jean-Paul LEGARE

etlI Br

COURS DU SOIR EN PEINTURE i

Un peintre parisien demeurant actuellement à Rimous-

ki serait disposé à donner des leçons de peinture le soir. Les

personnes qui seraient intéressées à ces cours pourront com-

muniquer avec J.-P. Legaré, tél. : 3469, Rimouski.

W 0
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e ee POUR VOUS MESDAMES eo oo
: “Times” pour féliciter l’écrivain par-
ce que sa pièce est mal construite,
ce qui lui donne de Poriginalité. “H
nous donne la vie telle qu’elle est,

nirs dans le rut d’une femelle sur le [écrit-il, c’est-à-dire: amour, haine,
retour de l’âge. C’est tout, et cela |extase, indécence, naissance, mort,
suffit pour être un “chef-d'oeuvres”| tragédie, comédie; le tout juxtaposé”.
sur le Broadway. Un lecteur écrit au Vient une autre pièce dont parle

Tit-coq en …
(Suite de la page 29)
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On demande aux dames qui s'intéressent au
Comité de Travail de la Creix-Rouge de se rendre ‘
au Club de Curling entre 2 1/2 heures et 4 1/2

; heures, p.m. chaque vendredi,
Comité de Travail
CROIX-ROUGE
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La Guilde PHOTOGRAPHIQUE   

  

 

  
  

 

Les instantanés à la lueur de la cheminée sont charmants et faciles.

De la Photo Pres de I'Atre

EN HIVER surtout, on aime la|doivent prolonger le temps de
proximité du foyer; il est le|pose. Groupez vos sujets aussi

centre naturel des réunions près du feu que possible sans que
sociales et peut devenir le centre| cela devienne inconfortable.
de l’activité photographique. De| Si la flamme n’est pas trop ar-

telles photos sont d’ailleurs|dente, c'est préférable. Comme
faciles. dans tous les cas où il faut faire
Le feu peut être réel ou simple- un temps de pose, placez l’appareil

mentle reflet brillant d’une lampe sur un trépied ou un autre appui
radiante bien cachée dans un âtre solide, et demandez à vos sujets de
éteint. Certaines personnes préfè- ne pas bouger. Une fois la camera
rent capter un feu véritable, qui|en place, faites le foyer sur vos
leur permet de juger plus correc- |sujets, si l’appareil est ajustable,
tement du temps de pose. puisqu’- puis éteignez les lampes de la
elles connaissent avec précision pièce avant d’ouvrir l’obturateur.
l’éclairage actuel. Dans les circon- Vous préférerez peut-être dispo-
stances, comme dans toute photo- ser une ampoule de 75 watts à 6 ou

graphie à la lumière artificielle, le 8 pieds, sur le côté de votre sujet
temps de, pose est computé en| qui est éloigné du feu, pour adou-
fonction de la distance lampe à| cir les ombres.
sujet. Les guides contenus dans Si le feu est vif, un temps de
votre rouleau de film vous aide- pose de 1 à 3 secondes à f/11 de-
ront à déterminer ce temps. Vous | vrait suffir. F/11 est l’ouverture la

pouvez également vous référer à plus fréquente sur les appareils
l’une de ces tables de poche dont non ajustables. Vous pouvez donc,
je vous ai si souvent parlé. Eiles avec ces cameras rudimentaires,

se vendent 25ç chez la plupart des prendre la photo dont je viens de
fournisseurs. Ceux qui veulent | vous parler.
risquer les aléas de la réalité 3707 — Jacques Lumière
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le “Times” et qui s'intitule “The
Green Bay Tree”. Les critiques se
demandent si ce “chef-d’ocuvre” est
“un hymne d'avertissement sur la dé-
cadence par le luxe ou le thème de
la décadence par la perversion”.
L'histoire dégage, paraît-il, un relent
d’homosexualité.

Puis, il y a la revue musicale “Out
Of This World” qui aiguise l’appétit
avec ses “girls”, de la même façon
qu’un restaurateur offre comme
hors-d’oeuvres upe platée de cuisses
de grenouilles.
Ou encore, le film français que le

“World Telegram” désigne par ces
mots: “Un chef-d’oeuvre. Voilà de
ia chair crue (raw-stuff”). Pour sa
part, le “Times” déclare avec plus de
“dignité” artistique : “Une scène qui
s¢ passe dans un bordel possède à la
fois de Fhumour et du vice... C’est
pour ces aspects que le film a reçu
le grand prix au festival de Venise”.

Ou encore, la photographie qui
tient la vedette du “Times” pour le
succès cinématographique de la se-
maine montre un homme et une
femme à la porte de leur foyer. Le
titre annonce: “La porte se ferme
sur vingt ans de mariage”.

Ou encore... Mais nous nous
sommes sali suffisamment les mains
pour savoir maintenant comment
New-York “voit la vie telle qu’elle
est”,

TIT-COQ CHEZ LUI 
| Comment le fréle Tit-Coq, ve
| voyou sublime qui est en quète d‘un
‘reflet du ciel, aurait-il pu trouver un
l accueil dans cette jungle où l'amour
{est une succession d’accouplements,
let la mort, une simple pourriture ?
t Jusque dans le ruisseau, jusqu’au
fond du désespoir, Tit-Coq respecte
en lui-même l'homme total qui de-
;meure acharné dans sa  revendica-
tion d'une purcté et d’un honneur
dont il a la nostalgie et l’espérance.

; Comment pourrait-il: émouvoir des
âmes rabaissées à l’état élémentaire

| des instincts ?
Les Canadiens des deux races ont

| compris Tit-Coq parce qu’ils sont
| faits d'une autre substance. T sera
‘toujours chez lui, aussi bien à To-
;Tonto qu'à Québec.

 

Et puis, Tit-Coq ne devrait pas hé-
‘siter à répéter la parole: “On ne
donne pas les perles à manger aux

: Pourceaux”.

|
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FOYER du TEXTILE
25 3:-Germain —

Fi

Madeleine Caron parle de:

Souffre-douleur
E grand mal moderne, la grande épreuve gi vous voulez, c’est le
tension. On est toujours tendu ou

crispé et cela nous empoisonne!

Comme un bon moteur notre organisme
est fait pour nous donner plus de pouvoir
uand le besoin s’en fait sentir. Cela veut
ire la force de courir et de se sauver

quand on a peur; la force de se battre et de
se défendre quand on est attaqué ou en
colère .. .

Mais il arrive trop souvent que l’énergie
engendrée par les émotions n’est pas dé-
penséeet voilà qu’elle se manifeste ailleurs,
en tensions de toutes sortes qui sont à
notre détriment. Les savants eux-mêmes
nous disent que la tension c’est de l’énergie
qui n’a pas été dépensée.

Ce n’est pas toujours facile — ni sage —
de se sauver et de se battre, mais il fau-
drait bien trouver un moyen terme, il
faudrait trouver une façon de dépenser
ce surplus d'énergie qui autrement se tra-
duira de plusieurs façons toutes plus désa-
gréables les unes que les autres.

Le travail manuel voilà ce qui peut nous aider grandementet il fau-
drait l’emplover chaque fois que le besoin s’en fait sentir. On oublie trop
souvent que l'être humain est fait d’un corps et d’une âme . . . Frère Âne,
commedisait saint François, a besoin d’exercice.

Ne serait-ce pas une bonne idée de fairela liste des besognes ménagères
qui demandent une assez forte dépense d’énergie physique et de les
exécuter au fur et à mesure pour leur passer le surplus d’énergie engendré
par l’émotion avant, qu’il fasse fausse route et commence à empoisonner
l’organisme ? Tournez les matelas quand vous aimeriez assommer la
voisine pour ce qu'elle a dit de votre robe neuve et vous verrez qu’ils
sont bien moins lourds que d’habitude! Et ainsi de suite. Faites la liste
de ce que vous faites à la main:

Disons que vous louez de temps 4 autre une polisseuse pour les plan-
chers mais que, entre temps, vous cirez le pas des portes vous-même .. .
Ou bien vous polirez l’argenterie ? Humm . . . Ne savez-vous pas que
certain outil, précieux pour l’établi du menuisier amateur, est tout
indiqué pour frotter l’argenterie et bien d’autres choses? Ce n’est pas s1
souvent qu’un cadeau peut faire le bonheur à la fois de monsieur et de
madame, profitez-en donc.

Entendons-nous! Sous prétexte d’éviter la tension quelle qu’elle soit,
il ne faudrait pas exagérer et tourner ia ménagère en bête de somme, qui
doit tout faire à la’main. Il s’agit de choisir entre les tâches qui se font
toujours à la main et de les faire servir . . . Ainsi n'Wlez pas battre les
tapis. Ils durent bien plus longtemps quand ils connaissent la seule
balayeuse électrique. Par exemple il est Lon, de temps à autre, de les
tourner pour que l'envers aussi fasge connaissance avec l’aspirateur.

 

 

On passe donc Paspiratear à Vendroit: ‘in tourne le tapis, on passe
l'aspirateur électrique à l’enver= et une fes ho tibis remis en place on
repasse l'aspirateur à l’endroit. Et qui done le conseil? Un expert en
très beaux tapis. De grâce écoutez-le!

(TOUS DROITS RÉSERVÉS

POUR VOS TOILETTES
de

PAQUES
Le FOYER DU TEXTILE est en mesure de vous

fournir les nouveaux tissus du printemps.

Pour costumes et,manteaux
Gabardine — Polo, teintes pastel

Tropital — Flanelle
Tricotine — Worsted

Pour robes |
Crêpe pure soie imprimé, faille unie, failles TOO-
TAL, dans toutes les teintes, organdie brodée.

 
 

    
Nous avons en magasin, une grande quantité de dra-

peries, marquisette pour rideaux etc.

Patrons “Vogue” et “Simplicity”
Nous pouvons vous procurer ces patrons commo-

des et de coupe parfaite.

RIMOUSKI — Tél. : 2773
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LA FEMME AU FOYE
 

Une demi-tasse de beurre, 12.
tasse de sucre, f cuillerée de va-
nille, 1 tasse d'ananas broyés, a-
vec le jus; 2V2 tasses de farine à
gâteau passée au tamis, 21% cuil-
lerées à thé de poudre à levain
rapide, 16 de cuillerée à table de
sel, LA de tasse d’eau, 3 oeufs sé-
parés, crème fouettée dorée.

Crémez le beurre, ajoutez le
sucre graduellement en continuant
de créiner. Ajoutez la vanille et

 
farine, la poudre à pâte et le sel;
ajoutez alternativement avec de
Peau. Battez les blancs d'oeufs
jusqu’à durcissement. Faites cuire
dans deux casseroles à gâteau
graissées et farinées de 8 pouces
de diamètre, dans un fourneau à
température modérée, 350 degrés
F., de 35 à 40 minutes. Faites re-
froidir. Insérez et couvrez avec
la crème fouettée Golden et gar-
nissez avec des morceaux d’ana-

 
l'ananas. Mélangez et tamisez la nas écrasés et drainé.
 

       

  

     

   

  

 

  

  

  
  
  
  
  
  
    

 

Tous aiment les

gitecux 'MAGIC’  GATEAU AUX
EPICES GLACE

Mélangez el. tamisez 3 fois 214, tasses farine à pâtis-
serie Lamisée une fois (ou 2 tasses farine blé dur
tamisée une fois), 2 Lé c, à thé Poudre à Pâte ‘Magic’,
14 c. a thé sel, 114 ¢. a thé cannelle moulue, ‘4 c. à
thé chacun de clou, gingembre, muscade, allspice, et
macis moulus; incorporez ly lasse raising secs sans
pépins,lavés et séchés, et 14 tasse d’amandes hachées.
Battez en crème “4 tasse beurre et incorporez 114
tasse cassonadelégèrementpressée; ajoutezen battant.
3 jaunes d'oeufs bien battus et !4 c. à thé vanille.
Ajoutez les ingrédients secs au mélange crémeux en
alternant avec 24 tasse lait. Ftendez la pâte dans une
lèchefrite carrée de 9° préalablementgraissée et gar-
nie au fond d’un papier graissé, Battez ferme 3 blancs
d’oeuls et quelques grains de sel; incorporez gradu-
ellement en battant 1 tasse cassonade légèrement

M pressée et étendez sur le gâteau; parsemez le dessus
de tasse amandes hachées et. cuisez durant 114 à

#4 114 heure à four lent, 325°F., couvrant d’un papier
& brun durant la dernière demi-heure.

  

l'économie des forces, de l’éner-
gie, est probablement un des aspects
de la vie ménagère, qu'en général, la
canadienne-française ne pratique pas
assez.

Cependant, il est essentiel d’ap-
prendre à tenir compte de ses forces.

Le travail ne doit pas dominer
l'individu, parce que la fatigue le met
en état d'infériorité. Il faut s'arrêter,
ne fut-ce que cinq minutes. Se dé-
tendre, si c’est possible, s'étendre, a-
fin de revenir renouvelées à la tâ-
che. Mais, ne jamais outrepasser ses
forces, autrement on fait une brèche
duns sa résistance nerveuse. JI faut
alors plus de cing minutes et de cinq
dollars pour la réparer. Simplifier
son fravail en acceptant avec simpli-
cité la main qui se tend pour aider.

Celles qui ont de la méthode. cel-
les qui connaissent les petits secrets
de la tenue d'une maison. de la cui-
sine, de la couture, sont naturelle-
ment de plus en plus intéressées à
produire beaucoup. rapidement et a-
vec le moins d'effort possible.

Il importe de chercher à posséder
les connaissances indispensables à la
régie d'un foyer et à toutes besognes
ménagères, puisqu'il n'y a rien de
plus difficile et de plus fatiguant
qu'une chose que l'on ne sait pas
faire. Les Economistes ménagères de
la Section des Consommateurs, mi-
nistère fédéral de l’Agriculture, re-
commandent à la ménagère de se
renseigner sur les denrées alimentai-
res, les données les plus récentes en
nutrition, les manières les plus pra-
tiques de travailler. Etudier et mai-
triser les moyens ingénieux qui con-
tribuent efficacement à diminuer l'ef-
fort apporté aux tâches domestiques,
par exemple : s’asseoir pour certaines
besognes, telles que repasser, peler
les légumes, ce n’est pas de la pa-
resse, c'est du gros bon sens. Se pro-
curer un équipement adéquat tel
qu’une chaise haute avec des bar-
reaux.

Certaines maîtresses de maison
semblent penser qu’elles auront une
plus belle place au ciel si elles adop-
tent les méthodes les plus compli-
quées, celles qui leur demandent le
plus de temps et d'énergie. Elles se
gardent bien de se mettre au cou-
rant des façons nouvelles et de cher-
cher les articles de ménage les plus
modernes. Celles-ci n’iront pas au
ciel plus vite que les autres, sous
prétexte qu’elles se sont fait des am-
poules à hacher du sucre d’érable
avant d'avoir réchauffé le pain au
lourneau ou qu’elles se sont écorché
les doigts à râper des légumes avec
une râpe du temps jadis.

Il faut acheter le nécessaire d'a-   

 

bord. c'est-à-dire les articles qui ren-

 

         

  

     

  

    

    

  

    

  

   

     

Le The Tender Leaf

provenant des

‘petites feuilles du sommet”

Le Thé Tender Leaf possède un
arôme et une richesse rares qui lui

viennent des “petites feuilles du
sommet tout comme la force qui

permet une "vrai bonne” seconde
tasse! Dégustez du Thé TenderLeaf
dès aujourd’hui!

CONSEILS A LA MENAGERE La mode
canadienne

dront la tenue de maison plus |
cile ou donncront du confort aux
membres de la famille, la visite en-
suite... acheter la machine à laver
avant le radio... le bon matelas a-
vant le beau miroir: dans ses achats,
viser au pratique avant l'apparence.
Une chaise est faite pour s'asscoir
ct non pour être regardée. Une lam-
pe. pour donner une bonne lumière
avant d'être un ornement. D'ailleurs.
il est si facile d'avoir les deux dans
un. Il s'agit d'y penser.

Un dernier point auquel on ne
Songe pis assez souvent comme moy-
cn d'économie forces-cnerpies, c'est
l'attitude mentale. Sourire en travail-
Jent, chanter aussi en époussetant. en
halavant. en lavant, Ft puis, on choi-
sit ses airs, En repassant, il faut
chanter plutôt lentement : “Dans
mes voyages, combien d'oruges, que
de naufrages.. .” au lieu de: “Bang.
bing, bang!” Fn cirant les plan-
chers, adopter deux rythmes ditte-
rents... Un plus entraînant quand on
met la cire... et l'autre, plutôt lent.
quand on polit. Penser aussi à la joie
de vivre pour chacun des membres
de la famille ct préparer en esprit le
travail qui va suivre. Fconomie de
forces-énergies.
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Un costume en suède.— La balle-

rine Beryl Grey, du corps de ballet
Sadler's Wells, nous montre ci-des-
sus une cape et une robe en suède,

«dans une teinte foncée de “soleil
couchant”. La robe a des plis pro-

! fonds à l'arrière.

BRIOCHES GLACÉES du Vendredi Saint
Délicieuses, faites avec la nouvelle Levure Sèche

     
succulent dessert
à triple usage

reIR(ENMIA
 

 

   
 

 © Elles lèvent merveilleusement

-—et ont une saveur exquise ! C'est
parce que la nouvelle Levure

Sèche Fleischmann qui lève vite

BRIOCHES GLACÉES
l’ortez au point d'ébullition 114
tasse lait, L4 tasse sucre grannlé,

conserve toute sa vigueur jus- 2 € à thé sel et 5 e. à soupequ'au moment de servir. Vous ne shortening. Inrorporez | tasse
. 1 ; | céréale de son croustillante et

risquez plus de perdre votre laissez tiédir, Mettez dans un
levure. Vous pouvez garder une grand bol 2 tasse cau tiede, Ze.
provision d'un mois de Levure à thé sucre granulé; brassez
Sèche Fleischmann dans votre ar- Jusqu'à dissolution du sucre.

: Lo | arsenmez sur le liquide le con-; éfrivéra ! ‘MOIre, sans aucune réfrigération ! tenu de 2 enveloppes de Levure

Sèche Fleischmann qui lève
vite. Laissez reposer 10 minutes,
PUIS brassez bien, Ajoutez le imé-
Lange de lait et shortening, et 2 oeufs

biens battus, CTanisez ensemble Z fois 4
tasses farine pain taumiesée une fois,
3e à thé cannelle moulue ot |e, a thé
mauscade sapéc Mhz Ia moitié de ce
nu bn iar miélance de tevine et batlez
lysse, Ajoutez 1 tasse farsinsg secs sans
pépins et 14 tasse 2ecte confia haché,

® incorpo le reste du mélange de fa-
nine, Graissez le dessus de Ja pate, Cou.
vrez, placez à lu «haleur, à l’abri des
courants d'air et laissez lever au double
du volume, Pétrissez la pâte sur planche
légéremment farinée jusqu'à ce que lisse
et élastique. Partagez-la en 2 portions
“pedles, jmis chaque portion en 12 mor-
ceaux égaux dont vous formerez des
honles, Déposez celles-ci, bien espacées,
sur des toles À cire praissées et faites

i; une croix sur chaque brioche avec

€ d'étroites biwides de pâtisserie, Grais-
4 sez le dessus des brioches, couvrez et

Laissez lever an double du volume.
Cnisez à four vif (25°F) de 18 à 2
minntes, Clacez les brioches chaudes en
les badigeonnant légèrement de sirop
de maïs. Vous pouvez aussi faire les
croix stir les brioches cuites avec un
nlaçage blanc ot encore glacer le dessus
des brioches refroidies et y former une
croix avec des amandes hachées,
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Rapport aux Détenteurs de Polices de la Metropolitan pour 1950
UNE AUTRE ANNÉE DE SERVICES REMARQUABLES

N NE POURRAIT donner un meilleur aperçu
O de l'activité et du progrès de la
Metropolitan Life Insurance Company, aux
Etats-Unis et au Canada, en 1950, que ne l'a
fait le Président Charles G. Taylor, Jr., dans les
remarques ci-après qui paraissent au début du
rapport annuel de la Compagnie aux détenteurs
de polices.

“Vous avez tout lieu de vous réjouir du résultat
des opérations effectuées par la Metropolitan
en 1950.”

“La preuve principale de la valeur qu'une
Compagnie d'Assurance-Vie a pour le public,
réside dans l'importance des paiements versés

aux détenteurs de polices et aux bénéficiaires, de
même que dans l'augmentation de la protection
que la Compagnie leur fournit sous forme
d'assurance. En 1950, de nouveaux records
ont été atteints sous ces deux rapports.’

“Cette année, la Metropolitan a pu maintenir
ses barêmes de dividendes, sous réserve de cer-
taines légères modifications. La Compagnie a
aussi apporté l'accroissement approprié aux
fonds de surplus et à la réserve de prévoyance
détenus au nom des détenteurs de polices. C'est
dire que, sauf dans quelquestrès rares exceptions,
les dividendes individuels des assurés, seront
égaux ou supérieurs à ceux qui ont été versés

l'an dernier. Nous sommes heureux de rap-
porter que, en dépit des frais accrus par
suite de l’allure inflationnaire qui a eu des
répercussions chez toutes les entreprises
et chez tousles particuliers, la Metropolitan
a ainsi réussi à maintenir à un bas niveau
ses frais d’administration.”

Que vous soyez un détenteur de police de la
Metropolitan Life Insurance Company ou non,
vous trouverez le ‘Rapport Annuel aux Déten-
teurs de Polices, pour [950 intéressant et
instructif. Pour obtenir un exemplaire gratuit
de ce rapport, vous n'avez qu’à remplir le cou-
pon ci-dessous, et à le déposer à la poste.

Les paiements aux détenteurs de polices et aux bénéficiaires . |
337.000.000, soit le plus fort montant de prestations jamais versé
ar la Compagnie en une seule année.

En 1950. l'en-cours d'assurance émise par la Metropolitan Life a été
«ceru pur le chiffre suns précédent de $3.725.000,000.

Faits saillants

le Croupe.

L'en-cours total se chiffrait à $45.425 000,000, et assurait 33.150 001)

ETAT DES ENGAGEMENTS ET DE L’ACTIT DE LA METROPOLITAN

LE 31 DECEMBRE 1950

ACTIF ASSURANT L'EXÉCUTION
DES ENGAGEMENTS

Obligations . . . . . . . .
Gouvernement des

Etats-Unis $2,868,782,497.44

Gouvernement du
Canada

Provinces et Municipa-
lites ©. 2 © 67,643,429.06

528,591,344.71

1,369,897,129.54

2,396.007,960.42

211.012,588.10

Chemins de fer .

Services publics .

Industries et divers

Obligations des ‘’Hous-
ing Development
Corporations” de la
Compagnie

Actions Cee
Toutes privilégiées ou garanties, sauf

$7.452,502.72.

Préts hypothécaires sur immeubles

$1,368,405,298.20

125,774,985 58

121 094.07 1.93

Propriétés urbaines .

Propriétés agricoles .

Prêts oux assurés ;
Garantis par les polices

Immeubles (compté tenu d’une somme
globale de $14,000.000.00 portée en
diminution par ajustement)

Constructions à usage
d'habitation et autres
immeubles acquis à
titre de placement $ 228,599,995.17

Immeubles à l'usage de
la Compagnie . 41,516,517.97

Propriétés reprises paur
défaut de paiement
d'hypothèque (dont
$5,149,699.81 sont
sous contrat de vente) 28,407 945 42

Espèces en caisse et en banque.

Primes différées et primes en cours
d’encaissement

Intérêts et loyers courus, etc. .

TOTAL DE L'ACTIF

. $7,563,030,021.20

161,909,397.72

1,494 180,283.78

423,056,767.55

284,524 458.56

179.412,703.97

150.252,553.13

81.705,465.77

$10,338.071.651.68

ENGAGEMENTS ENVERS LES DÉTENTEURS DE
POLICES, LES BÉNÉFICIAIRES ET AUTRES

Réserves statutaires des polices . . $8,783,541,759.00
Ce montant, déterminé conformément ’

aux prescriptions de la loi, et aug-
mentédes primes futures et de l'intérêt
produit par les réserves, est nécessaire
pour assurer le règlement futur de
toutes les sommes assurées par les
polices.

Produit des polices et dividendes laissés
par devers la Compagnie . ©
Règlements mortuaires, dotationséchues,

autres paiements et dividendes laissés
par devers la Compagnie. par les
bénéficiaires et les détenteurs de
polices, pour être remis dans les
années à venir.

Réserve pour dividendes ottribués aux
assurés ; LL 1116
Mise de côté pour être versée. en 1951,

aux détenteurs de polices appelés à
toucher ces dividendes.

Assurances échues ou sinistrées, mais
non encore réglées 21€
Comprend les cas en cours de règlement

et le montant estimatif des cas qui
existent, mais qui n'ont pas encore été
signalés a la Compagnie.

Autres obligations découlant des polices
Compren<l les primes reçues d'avance,

réserves spéciales en cas de fluctuation
dans la mortalité ou dans la morbidité.

575,626,718.00

172.477,246.00

41,962,052.40

68,842,135.82

Imp ots courus (Payables en 1951) 38.016,113.00

Réserve de prévuyance concernant les
préts hypothécuires | 1e ©

Tous autres engagements .

TOTAL DES ENGAGEMENTS.

10,000,000.00

25,479,914.09

. $9.715.945,938 31

FONDS DE SURPLUS

Fonds de surplus spécial $115,389,0C0.00

Fonds libres (Surplus) 506,736.713.37

TOTAL DES FONDS DE SURPLUS

TOTAL DES ENGAGEMENTS ET
DES FONDS DE SURPLUS . . $10,338,071,651.68

622.125,713.37

NOTE — Parmil'actif se trouvent $485,501,548.28 que la Compagnie a déposés auprès de divers fonctionnaires
publics en exécution des prescriptions de la loi ou des règlements de contrôle.
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personnes. De ce montant, $21,930,000,000 étaient dans l’Ordinaire;
$10,464,000OUÙ étaient dans l'Industrielle; et $13,031,000,000, dans

Après déduction des frais de placement, le taux net de l'intérêt
réalisé se chiffre à 3.07 pour 100,

8
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QUELQUES DETAILS SUR LES OPERATIONS
DE LA METROPOLITAN AU CANADA

Paiements aux Assurés et aux
Bénéficiaires

En 1950, la Metropolitan a payé à ses
assurés canadiens et à leurs bénéficiaires,
$44, 121,559 en règlements de décès, en
dotations parvenues à échéance, en pres-
tations à cause d'accidents, de maladie,
d'hospitalisation, ou de frais chirurgicaux
ou médicaux, en dividendes et en d'autres
versements. De cette somme, 70 pour
100 ont été payés à des assurés vivants.

Les versements faits par la Metropolitan à
des Canadiens, depuis son arrivée au
Canada, en 1872, plus les placements
qu’elle a actuellement au Canada,
dépassent de plus de $401,000,000, le
total des primes recouvrées des Canadiens.

Assurance-Vie en Cours

Au cours de 1950, des Canadiens ont
souscrit pour $217,020.846 d'Assurance-
Vie auprès de la Metropolitan et ont ainsi
porté à $2,508,305,363, l'en-cours cana-
dien à la Compagnie en Assurance-Vie, à
la fin de l’année. De ce montant, 57 pour
100 sont à la Branche Ordinaire, 28 pour
100, à la Branche Industrielle et 15 pour
100, à la Branche du Groupe.

Total des Placements au Canada

Le total des placements de la Metropoli-
tan, au Canada, atteignait $602,587,542,
à la fin de 1950. Ces placements jouent un
rôle important dans l'économie du Canada.
En effet, des sommes considérables sont
placées en obligations fédérales, provin-
ciales et municipales, en obligations
d'aciéries et de fabriques de papier, dans
l’industrie pétrolière, dans les chemins de
fer, dans les compagnies de forces hydrau-
liques et dans d'autres.

Oeuvres d’hygiène et de bien-être
Depuis 1909, la Metropolitan poursuit,
au Canada, une campagne éducative sur
l'hygiène et, au cours de 1950, elle a pris
part à de nombreuses oeuvres. Elle a
distribué près de 2,000,000 de brochures
traitant de divers sujets d'hygiène et
de sécurité; elle a fait paraître aussi des
annonces sur l'hygiène, dans plusieurs
publications nationales.

METROPOLITAN LIFE INSURANCE CO.

Direction Générale au Canada, Ottawa.

Messieurs:
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Prière de m'envoyer un exemplaire de votre Rapport Annuel |
aux Détenteurs de Polices. pour 1950.
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